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“Je ne véhicule pas un projet 
précis, déclare l’abbé Jean-Guy 
Roy,
que je voudrais voir se concréti­
ser le plus tô t possible.”

Le dynam ique imprésario de 
tan t et tan t de m anifestations 
réussies, toujours à 
com munautaire, 
voyage-éclair à New Y ork où 
il a été reçu, en compagnie de 
M. Justin St-Pierre, le président 
du comité CENTRE KENNEDY, 
par le sénateur Robert Kennedy 
lui-même.

niais une idée généreuse

QUEBEC-TELEPHONE
caractère

p a sse  en  d ’a n tr e s  m a i n s rentre d ’un

La famille Brillant de Rimouski, qui détenait un nom­
bre d’actions important dans Québec-Téléphone, a dé­
cidé d’accepter l’offre d’achat faite récemment par An­
glo-Canadian Téléphone Company, sujette à l’approba­
tion de la Régie des services publics du Québec.

Pour faire face à la demande croissante de capitaux 
nouveaux, nécessaires au développement rapide et sou­
tenu du réseau tout entier de la compagnie, la famille 
Brillant, après mûre réflexion, a constaté qu’elle pour­
rait difficilement dans l’avenir suffire seule à ces im­
pératifs.

Brillant reste associée à l’entreprise. M. Jacques Bril­
lant, en plus de demeurer président de Québec-Télépho­
ne, accédera au poste d’administrateur de Anglo-Cana­
dian Telephone.

Québec-Téléphone, qui dessert un très vaste terri­
toire géographique au Québec, et dont le siège social 
demeurera à Rimouski, continuera d’étendre et d’amé­
liorer son réseau grâce à son affiliation à Anglo-Cana­
dian Telephone.

M. Jacques Brillant, président de Québec-Téléphone, 
a déclaré que cette transaction avait donné un nouvel 
élan aux activités de la compagnie grâce à la partici­
pation d’Anglo Canadian Telephone dans l’entreprise. 
"Nos abonnés, nos actionnaires, nos employés et le pu­
blic en général en peuvent qu’en bénéficier largement,’’ 
a ajouté M. Brillant.

Pour nous, constatant les exigences financières que 
comportent l’exécution du programme de modernisation 
et d’automation et le développement technologique pous­
sé de Québec-Téléphone, nous avons préféré, dans l’in­
térêt de tous, agir ainsi.” M. Brillant a précisé que cet­
te transaction avait pour conséquences de conserver Qué­
bec-Téléphone sous la juridiction de la province de Qué­
bec.

Mis au courant de 
ce projet d’envergure, le frère 
du regretté président des E tats 
Unis a voulu l’approuver 
aucune restriction.

sans

le vicaire de N azareth 
cl la nature de son projet

Tout le monde ici connaît l’ab ­
bé Jean-Guy Roy : quand il -^ex­
plique sur l’idée qui l’a conduit 
jusqu’à New York, il parle d ’a­
bord de
l’homme Kennedy, 
m ent connu pour 
son courage et son enthousias­
me” . En insistant sur les nréoc- 
cunmtions hum anitaires de John 
F. Kennedy. M. Roy cite 
role textuelle du président : “Ce 
qui me préoccupe, ce sont les 
jeunes".

Le projet d ’un centre de loi­
sirs com m unautaires et fam i­
liaux, qui “com pléterait” l’ou til­
lage de loisirs de la ville de Ri­
mouski — ville m étropolitaine, 
anrès la fusion — se double 
d ’une étape privilégiée, créée de 
toutes pièces pour le bien-être, 
le repos et la com modité des 
touristes am éricains 
sent" en grand nom bre par Ri­
mouski. tou t l’été, 
coun s 'arrê ter.

Si nos visiteurs des E tats- 
Unis trouvaient ici. a précisé M. 
Justin  St-Pierre, l’accueil ou’ils 
m éritent. Rimouski les garderait 
sans aucun doute quelques heu­
res ou même une journée de 
Plus, ce qui, dans l’optiave du 
tourism e régional, serait un m er­
veilleux acquit.

En é tan t fo rt discret sur “ le 
financem ent” possible d’un» en­
treprise aussi vaste, le président 
S t-Pierre a néanm oins donné la 
liste des m em bres de l’ac tu e l co­
m ité CENTRE JOHN F. KEN­
NEDY. Vice-présidents: MM Ed­
mond Lévesque et Einhège Bou­
chard, pire, curé de N azareth ; 
secréta ire : M. Jean-Guv Roy,
p ire : d irecteurs : MM. Richard 
Boudreau, Georges T hërian 't, Ls 
A rsenault e t Jean Desrosiers.

Déià, plus de cinquante com ­
pagnies, parm i les plus presti­
gieuses du Canada et des E tats- 
Unis, ont accepté d ’être  “ les pa­
trons d 'honneur” du CENTRE 
JOHN F KENNEDY. Leurs le t­
tres, signées par les hommes- 
clefs de chacune des firm es, 
sont soigneusem ent classées au 
dossier de MM. Roy et St-Pier- 
re. Bien plus, les prévisions de 
construction sont pour l’année 
de l’EXPO ‘67, sinon au J*but, 
tout au m oins vers la moitié de 
l’année.

Québec-Téléphone aura besoin d’ici 5 ans d’inves­
tissements supplémentaires d’au moins 70 millions de dol­
lars. Dans les circonstances, et pour éviter que le con­
trôle de la compagnie ne passe aux mains d’inconnus, 
la famille Brillant, soucieuse du bien-être et des besoins 
de la population desservie par la compagnie a accepté 
l’offre qui lui a été faite. Anglo-Canadian Téléphone ac­
quiert donc, de fait, le contrôle de Québec-Téléphone, 
tandis que Sogebry Ltée, qui appartient aux membres 
de la famille de l’honorable Jules-A. Brillant, détiendra 
désormais une part substantielle des actions prévilégiées 
de Anglo-Canadian Telephone. Vu l’importance de sa 
participation dans cette dernière compagnie, la famille

rendre hommage à 
universelle-

sa tén-'cité,

une pa-

Pas de grève au  SPEQ qui nas-

sans beau-Jean Dovon, de la CSN, de 
M ontréal, MM. Claude Legen­
dre, porte-parole des syndiquées 
de Professeurs de l’E ta t du Qué­
bec dans le Bas du Fleuve, M. 
Bertrand Lepage, directeur ré­
gional syndical, 
lions furent données aux m em ­
bres de la SPEQ à Rimouski, 
qui devraient en tre r en grève, 
dès m ercredi m atin, 16 m ars, à 
9 heures, avec ordre d’une ri­
goureuse discipline et quartier 
général A 66, Stc-M aric, imm eu­
ble des Syndicats, pour recevoir 
par télétex , au  fu r e t A m esure, 
les inform ations du centre né­
vralgique A Québec où seraient 
rassem blés tous les officiers de 
l’Exécutif du SPEQ.

220 professeurs ont voté aux 
lies de la M adeleine, Sept-lles,

A l'heure de tom bée du 
journal, nous ne pouvons a f­
firm er que les professeurs du 
journal, nous ne pouvons a f­
firm er que les professeurs de 
l'enseignem ent spécialisé et 
des Ecoles Normales de la 
province débrayeront.

Le vote de grève est pris de­
puis quelques jou rs e t il y eut, 
en fin de semaine, dans la Gas- 
pésic e t tou t le Bas St-Laurcnt 
des séances d ’inform ation, au x ­
quelles les journalistes furent 
conviés. Après Rivière-du-Loup, 
ce fut A Mont-Joli, A Scpt-Ilcs, 
dans la Gaspésic e t A Rimouski, 
lundi, A 4 h. 30, ju ste  avan t le 
départ, pour Québec, en vue de 
l’assem blée de l’Exécutif pour 
les négociations, avec le Minis­
tère de l’Education, de MM.

Gaspé, Grande-Rivière, Bonavcn- 
ture, Causapscal, M ont-Joli, Ma- 
tanc, Stc-Anne-dcs-M onts, Riviè­
re-du-Loup, Cabano, Rimouski 
(Institut de Technologie, Institu t 
de M arine, Ecole d ’Agriculture, 
Ecole Norm ale Tanguay). 187 
op tèren t pour la grève et 33 
différèrent d ’opinion. C’es t à 
Rimouski que le pourcentage 
des votes pour la grève était le 
plus faible : 65 professeurs vo­
leurs : 40 pour la grève, 24 con­
tre. 1 s ’est abstenu. R ésultat : 
61% en faveur de la grève A 
Rimouski et 85% dans l’ensem ­
ble du territo ire su r les deux 
rives du Bas St-Laurent, depuis 
Rivière-du-Loup.

Les syndiqués veulent le ré­
gime Rand, soit cotisation syn­
dicale obligatoire pour tous les 
professeurs, m em bres on non- 
m em bres du SPEQ ; congé pour 
affaires syndicales ; s ta tu t pour 
délégués syndicaux ; que les p ro­
fesseurs deviennent perm anents 
après deux ans d ’enseignem ent 
si on les juge com pétents ; co­
mité conjoint de répartition  des 
tâches ; parité de sa laires avec 
les professeurs des Régionales 
au niveau de l'enseignem ent des 
m étiers ou cours d ’initiation au 
travail, objet d ’étude pour inté­
gration aux Régionales ; octroi 
de $850,000 pour le perfectionne­
ment des m aîtres et les stag ia i­
res en France ; com ité de rela­
tions professionnelles, les droits 
acquis, les avantages m arginaux.

Des instruc­

t s ,OOO étudiants seraient af­
fectés par cette grève au Qué­
bec e t les exam ens de fin d’an ­
née approchent. Les tenan ts 
pour la grève ont exclu les 
cours de pré-emploi aux chô­
m eurs ou adultes, qui devraient 
se poursuivre. Les cours spé­
ciaux aux m arins à l’Institut de 
Marine, devant se term iner, la 
sem aine prochaine, font l’ebjet 
d ’une étude. Seront-ils affectés 
par la grève possible, ces m a­
rins, soumis à la loi d 'Assurance- 
Chômage, étudient depuis deux 
mois pour accroître leurs con­
naissances et une form ation pro­
fessionnelle plus avancée.
LES GRIEFS :
SUJETS DE LITIGE

Le Syndicat des Professeurs 
de l’E ta t du Québec (SPEQ), lu t­
te, depuis cinq ans, pour une 
convention collective de travail, 
qui devrait ê tre  de deux ans 
Les griefs découlent de clauses 
dans les négociations en cours 
que re je tte  le gouvernem ent.

Pas de grève 
pour le moment

U
Le Progrès le journal le plus 

répandu dans le territoire L’émission d 'une injonction in­
terlocutoire prise par le Minis­
tères de l'Education, du Travail 
et de l'A griculture sera enten­
due en Cour Supérieure le 28 
mars. Elle a été servie, par le 
service d 'avion gouvernem ental, 
dès m ercredi, aux 2300 profes­
seurs disséminés au Québec.

C ette m esure re ta rdera it la 
grève, â moins que l’Exécutif du 
SPEQ. qui discute présentem ent 
avec la Commission des Rela­
tions du Travail à Québec, ap­
prenne que l'enseignem ent au 
niveau spécialisé n ’est pas un 
service essentiel. Il est possible 
que le droit de grève soit con­
testé ;) certaines catégories de 
professeurs su ivant l'artic le 76 
de la loi 55.

Le cahier de l’esquisse du plan consacre à 
l’INFORMATION affirme ce qui suit, à la pa­
ge 200.

Le journal dont le rayonnement s’avère le 
plus vaste est “Le Progrès du Golfe”. Journal 
rimouskois, non seulement il se retrouve dans les 
comtés voisins de Rivière-du-Loup et Matapédia 
mais également dans plusieurs endroits de Bona- 
venture et Gaspé Nord.

Il en va un peu autrement de l’autre jour­
nal de Rimouski : “L’Echo du Bas St-Laurent 
dont le rayonnement demeure très vaste mais plus 
concentré autour de la ville de Rimouski.”

enthousiasme 
des new yorkais

Au bureau du Sénateur Ro­
bert Kennedy, MM. St-Pierre et 
Roy ont été reçus par le sé­
nateur lui-même e t par son as­
sistant, M. Torn Johnston As­
sistaient égalem ent il l’entrevue :

(Suite â la  page 13)
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L'achat chez nous
au tournoi J.C.

“ Le concept de l ’achat chez
nous est-il dépassé? ” Tel
le sujet qui sera débattu par les
membres du Comité d 'a rt oratoire
de la Jeune Chambre de Rimons-
ki qui désireront participé
tournoi local qui sera tenu
avril prochain.

A ctue llem ent 20 membres
v iro n  su iven t régu liè rem ent les
cours de p ra tiqu e  o ra to ire  orga­
nisée par la Jeune Cham bre locale
et dispensés ù tous les jeunes à
l'E co le  norm ale  T anguay de Ri-
m ouski. M . M arce l Castonguay,
président de la Com m ission fo r­
m ation  et pe rfectionnem ent de la
Fédération des Jeunes Chambres
de la Province de Québec, ag it
à t it re  de m on iteur.
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à S heures précises, avecL 'H arm onie-O rchestre  de M atane qui donnera un réc ita l au Sémi na ire de R im ouski, le dim anche 27 mars,
le Choeur AN D R E A, de R im ouski.

UN CONCERT NOUVEAU GENRE SUIVEZ LA MODE . . .

Le choeur ANDREA et
l'Orchestre de M atane

AVEC
UN
CONEORT
RËEL
A CHAQUE
INSTANT!

A  ‘i ïLes m ail es de R im ouski et deC  t  en l'a u d ito r iu m  du Sémi- plus sincères pour le succès de
na ir de R im ouski, au so ir du cette m an ifes ta tion  a rtis tiq u e  a u : M atane prés ideron t con jo in tem ent

i ce réc ita l en l'a u d ito r iu m  du Sé- '2~ r  rs, un dimanche, à 8 heures
préc as, qu 'un réc ita ! con jo in t de
mus ,ie et de chant sera présenté
à !: popu la tion  ba s la u ren tien ne !

Choeur Andréa, de Rimons- :
k i, ( ora le  m ix te  de 64 vo ix , et
l'O r astre-Harm onie de M a ta n e ,.

in t 50 musiciens, dont cinq
du C onservato ire  de te incessamment.

Iniveau in te rrég iona l /  ..;4'
m ina ire  de R im ouski, au so ir du
27 mars prochain,
représenta tion  !

I/ /Une seuleNous donnerons plus de pré-
; cisions, la semaine prochaine. Le
| C om ité cen tra l d 'o rgan isa tion  est
en voie de réa lisa tion . Des bil-

: le ts num érotés seront m is en ven-

pa;

A ig ro t
p ro f sears
Qut'i -c.

m  w w wm I »0 t
7T C*Tu 4 ÎT?

L 'O rchestre -H arm onie  de M ata- f *
■sera la prem ière m anifesta- ne, que d ir ig e  M . A lb e r t-1. Lavoie, |

:u genre, à R im ouski, m et- a rem porté  des succès sp e c ta cu -,
an lice deux groupem ents la ires au niveau rég ional et pro- DES ACHATS
aux de v ille s  baslanrentien- v inc ia l. I l donnera un program -
la tane  et R im ouski. E t ce me <je 25 m inutes ; pièces classi-
- i ou r même de la  v is ite  du qu&s semi-classiques, fo lk lo r i-
re de l'E duca tion  à Rim ons- ques popu la ires . môme yé .yé . Le

Choeur A N D R E A  chantera pen-
i dant 25 m inutes. I l donnera des

C. SERVICE GENERALtien
tan t
mus
nés.
sera
M in

:PROJET NO. 604
! 1— T rac teu r su r roues avec divers

équipements.
M in is tè re  des Terres & Forêts.
R im ouski, P.Q.

C lô tu re  des soum issions :
11 h. a.m., H.N.E., 29 mars 1966

k ' i A -
>
,

m**/
//Vki, i onorable Paul G érin -La jo ie ,

dant l'op é ra tion  COREPS, réun is­
sant i R im ouski cinq R ég iona les.
Scol res : celles du G rand -P osta -1 pièces de M oza rt, Bach, A rcade!t,
ge, i l Bas S t-Lauren t, de la M a- j du fo lk lo re  du Canada, de France,
tapé a, des M on ts  et des Iles j du M exique, de H ongrie, d 'I r la n ­
de k  M adeleine.

“185 7PROJET NO. 610
1— console m a ître  po u r étude de

télégraphie
30— unités p o u r élèves.

M in is tè re  de l'E ducation ,
R im ouski, P.Q.

C lô tu re  des soum issions :
11 h. a.m., H .N.E., 29 m ars 1966.

Pour ces p ro je ts , les documents
nécessaires sont obtenus au Ser-

! v ice Général des Achats, Bureau
des Appels d 'o ffres, 871, Chemin
S t-Louis, Québec.

1%:i de, d 'Israë l.

B
/x

In rm é de cet événement p a r , Les deux groupem ents m usi-
mad ne Andrée G auth ier, l'a n i- j eaux rev ie n d ro n t en scène, après
m at e-fonda trice  du Choeur A n- j une brève pause, pour un réc ita l
dréa l ’honorab le  M . G érin -La jo ie  \ concertan t de v in g t-c in q  m inutes
souh ita , le  2 mars, ses voeux les ; également.
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RIMOUSKI
C.P. 802

TELEPHONE
724-4121 Le D irecteur,

Georges Bussicres.C Ï L /

CHAUFFAGE IMPERIAL, LTÉE *  v- » i
A lle n  Basque, prés.

24, rue ST-PAUL, RIMOUSKI
Succursale New-Richmond, Que.

TT j i l ti

®SERVICE GENERAL
DES ACHATS
PROJET No. 586

(PATENT P EN O IN C l

avise sa clientèle, que son
DEPARTEMENT DE TRAVAIL C arburants et lu b r if ia n ts

M in is tè re  A g r ic u ltu re  et
Colon isa tion ,
D ivers endro its.
Comté de R im ouski, P.Q.

Sont adm is à soum issionner les
d is tribu te u rs  de carburants et lu-

| b r ifia n ts  qu i opèrent le u r com ­
merce dans le com té de R im ous­
k i, P.Q.

C lô tu re  des soum issions :
4 h. p.m., H.N.E., le  25 m ars 1966.

Pour ce p ro je t, les docum ents
nécessaires son t obtenus au Ser­
v ice Général des Achats, Bureau
des Appels d ’o ffres, 871, Chemin
St-Louis, Québec,

$17.95
de

METAL EN FEUILLE
Nous nous excusons auprès d e  notre
d is tin g ué e  c lien tè le  des petits  in co n vé ­
n ients p o u va n t résu lte r des tra va u x  en
cours au m agasin .

et
^ r» n ■ A uviwnip
rCKDS.Al'jlEKIC

est toujours à sa disposition
©  PERSONNEL SPECIALISE
6  FABRICATION SOIGNEE
©  PRIX COMPETITIFS »

ENTREPRISE SPECIALISEE EN CHAUFFAGE. VENTILATION.
AIR CLIMATISEE ET APPAREILS ELECTRIQUES

C H A U S S U R E S  POUR T O U T E  L A  F A M I L L E

56, Cathédrale
Georges Busslôres.
Le D irecteu r, RIMOUSKI 723-8933

ie comité de bienfaisance et
de secours est en campagne

M  SOUSCRIVEZ GÉNÉREUSEMENT
DANS LA SEMAINE DU 21 AU 27 MARS

68 - ■
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à m ont-joli 
une école 
polyvalente 
enviable et 
fonctionnelle
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Les esquisses e t p lans  de la 
fu tu re  E co le  P o ly v a le n te  de 
M o n t-J o li,  à é r ig e r  p o u r  2,500 
é lèves, au c o û t d 'e n v iro n  q u a tre  
m ill io n s  e t dem i de d o lla rs , o n t 
é té  o f f ic ie lle m e n t p résen tés  à la  
R é g io n a le  S c o la ire  du  Bas S t- 
L a u re n t, sam ed i a p rè s -m id i, p a r 
les a rtis a n s , M M . H. N o te b e a rt 
e t  G as ton  M a r t in ,  les a rc h ite c ­
tes à q u i le M in is tè re  de l 'E d u ­
c a tio n  a c o n fié  le  t ra v a il.

fu tu r  im m e u b le  sco la ire , est m i­
n u tie u se m e n t ca lc u lé  p o u r  ré ­
p o n d re  a u x  no rm e s  du  M in is ­
tè re  de l ’E d u ca tio n . Le p ré s i­
d e n t de la  R ég iona le , le D r  G a s­
to n  B eau lieu , le  d ire c te u r  des 
é tudes  l ’abbé  N adeau  e t l ’a d m i­
n is tra te u r  M . D ionne , d é fe n d ro n t 
le  p ro je t  de ce tte  E co le  d e v a n t 
les o ff ic ie rs  d u d it  M in is tè re , c e t­
te  sem a ine  m êm e, les 16 e t 17 
m ars . C a r il fa u d ra it  que les 
t ra v a u x  co m m e n ce n t dès ce t été 
p o u r que l'E c o le  reço ive  ses é lè ­
ves dès se p te m b re  1967.

O n co m p te ra  48 classes, d o n t 
bon n o m b re  p o u r  les co u rs  d ' in i­
t ia t io n  au t ra v a il,  c a r  l 'E c o le  des 
M é tie rs  de M o n t-J o li d is p a ra îtra  
p o u r  d e v e n ir  p ro p r ié té  de la  
C o m m iss io n  S co la ire  loca le , qu i 
a beso in  de lo c a u x  d e v a n t la 
m on tée  d é m a g ra p h iq u e  é tu d ia n -

r a i t  l'E c o le  P o ly v a le n te , sa cons­
tru c t io n  te rm in é e .

C o m b ie n  d 'é ta g e s  ? U n  rez- 
de-chaussée, e t  d e u x  étages, 
d o n t le  c a fe ta r ia  au  so m m e t de 
l 'a i le  p r in c ip a le , é c la iré e  p a r des 
v e rr iè re s  de ty p e  spé c ia l. 2 
p ieds c a rré s  de p la n c h e rs  L ’a i­
le  gauche  sera  am énagée  p o u r 
les la b o ra to ire s , les m a th é m a ti­
ques, la b io lo g ie , la  ch im ie . Le 
p a v il lo n  de d ro ite  sera ce lu i des 
sciences h um a ines , p o u r  l ’ense i­
g n e m e n t de la  géo gra p h ie , de 
l 'h is to ire ,  du  fra n ç a is , e tc.

avec va s te  p la te a u  p o u r  spec­
tac les  d iv e rs , sa lles  a tte na n te s  
s o it les a te lie rs  de ren se ig n e ­
m e n t des a r ts  p la s tiq u e s , fa c ile ­
m en t tra n s fo rm a b le s  en sa lles 
d 'a c c u e il des a r t is te s  d u  m ilie u  
ou de l 'e x té r ie u r .  U ne sa lle  de 
m usique , une p lu s  v a s te  sa lle  
p o u r ch o ra le s  o u  réce p tio n s . Le 
c h a u ffa g e  n ’es t pas e nco re  dé­
te rm in é . L 'e n se ig n e m e n t m ix te , 
donc le  sys tè m e  de co -éduça tion . 
L ’e x té r ie u r  ? R e vê te m e n t en b r i ­
ques e t en bé ton . U n  h a ll d ’en­
tré e  conçu  p o u r  ré c e p tio n  e t e x ­
p o s itio n s . C o m b ien  de p la n ­
che rs  ? C 'e s t in é g a l, a jo u ta it  
l 'a rc h ite c te  N o te b e a rt, m ais le 
p r in c ip e  des m a isons  “ s p lit - la -  
ve l" ’ es t à l'h o n n e u r  dans c e r­
ta in e s  p a rt ie s  du  f u tu r  im m e u ­
b le  s c o la ire , p o u r  u t i l is a t io n  e t 
fo n c t io n n a lité  m a x im a le s .

En fo rm e  d ’Y , ce tte  E co le  s ’é­
lè ve ra  à l ’o u e s t du  b o u le v a rd  
G a b o u ry , non  lo in  d u  C olisée  
e t ù p ro x im ité  d u  fu tu r  C en tre  
C u ltu re l à é le v e r dans le  cad re  
d u  p ro g ra m m e  du  C e n te n a ire  de 
la C o n fé d é ra tio n . Le pen s io n ­
n a t ù é r ig e r  p o u r  les é lèves des 
lo c a lité s  é lo ignées  s e ra it cons­
t r u i t  to u t  p rès de c e tte  école. 
U ne  n o u v e lle  d é ta illé e  à ce t é- 
g a rd , dans une  a u tre  page de la  
p ré sen te  é d it io n , é c la ire ra  nos 
le c te u rs  s u r  le  cam pus s c o la ire  
de M o n t-J o li.

T o u s  les co m m issa ire s  d 'é c o ­
les de la  R ég iona le , le  d ire c te u r  
des é tudes, l 'a b b é  Je a n -G u y  N a ­
deau, l ’a d m in is tra te u r  M . F e r­
n a n d  D ionne , C .A ., le  d ire c te u r  
du  p e rsonne l e n se ig na n t, M . 
M a u r ic e  B é ru b é , que lques édu­
ca teurs  de M o n t-J o li o n t  s c ru té  
ave c  a tte n t io n  les esquisses a lo rs  
que l'a rc h ite c te  N o te b c a r t e x p li­
q u a it  dans le  d é ta il ce qu e  se­

L ’E co le  P o ly v a le n te  de M o n t-  
J o li,  u n  m odè le  d u  g en re  dans 
la ré g io n  b a s la u re n tie n n e , les a r ­
t isa n s  te n a n t co m p te  d ’un  vaste  
te r ra in  à t ro is  n iv e a u x  (s u r ­
p lo m b ), p o u r  une a rc h ite c tu re  
s ’h a rm o n is a n t a u x  lie u x  e t dé­
c o r  n a tu re l,  sera m u n ie  d 'u n  a u ­
d ito r iu m  de 500 p laces. P la n ­
ch e r à p e n te  fo r te m e n t inc linée ,

Les a u to b u s  sco la ire s  fe ro n t 
h a lte , à l ’e n tré e  p r in c ip a le  de 
l'E c o le  P o ly v a le n te , p o u r  se ra n ­
g e r dans une a llé e  à p ro x im ité . 
T o u t  l'espace  à l ' in té r ie u r  du te. a. g.
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L’aspect extérieur de la future Ecole Polyvalente de Mont-Joli dont l’esquisse et les plans, sont l’oeuvre des architectes H. Notebea t et 
Gaston Martin.

Décès de M adam e  
Sophronie Couture
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n lEDITORIAL Nos scandales "à gogo
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— et les escalades, à tous les niveaux, se 
succèdent : la France tente de torpiller 
l'OTAN, Johnson et McNamara

parlementaires qui dirigent les deux grands 
partis, on vient d’avoir une preuve supplé­
mentaire qu’ils ne sauraient mourir d’être 
ridicules. C’est, à ce compte, une véritable 
hécatombe qui sévirait au Parlement.

Tous, hélas ! n’en meurent pas mais 
tous son touchés. Il fallait entendre tout un 
chacun donner son opinion, avec des mines 
de fausse commisération. Le grand guignol, 
répétons-le ! Ou plutôt, pour être de son siè­
cle, du Ionesco au rabais. . .  On s’agite, les 
députés, les ministres, les fonctionnaires. Les 
journalistes courent en tous sens, et jusqu’à 
Munich, aux frais de la princesse comme 
de bien entendu. S’il ne s'agissait que de bal­
lets roses et si, au fond, le vase où l’on pa­
tauge à pieds joints n’éclaboussait que les .. . 
pataugeais, on pouvait toujours se taire et 
attendre. Mais il se trouve que pendant 
qu’Ottawa s’amuse à ces riens, que nos 
grands Politiques se conduisent comme .. . 
des pieds, le pays souffre d’incurie caractéri­
sée. Des mesures législatives importantes 
sont en souffrance, les autres peuples de la 
terre vaquent à leurs affaires — les vraies

Craignons les abus de langage. Ce qui 
se passe ces jours-ci sur la colline parlemen­
taire outaouaise ne saurait en aucune façon 
s’appeler une affaire. D’autres pays, en d’au­
tres temps, ont connu des affaires sérieuses 
dont l’une au moins, en divisant un grand 
pays, mérita de s’appeler “l’affaire”. De 
Dreyfus à Profumo, il y avait déjà toute 
la marge d'une époque où l’on s'enflammait 
pour un homme au moins intéressant et de 
cette autre époque qui s’arrêtait aux appas 
d’une Christine Keller.

Mais de Profumo . . .  à Cerda Munsinger, 
il ne s’agit ni d’une marge ni d’une frange : 
c’est le fossé de l’irréalité. Ce petit dossier, 
ce tout petit dossier de la RCMP ne peut 
vraiment pas jouer à “l’affaire" ; il ne di­
vise certes pas le pays, il ne divise même 
pas . . les époux Sévigny ! Du numéro de 
grand guignol qui fut machiné dans les of­
ficines de MM. Favreau, Cardin & Cie, jus­
qu’au méchant mélodrame du journal télé­
vise ce vendredi 11 mars, on peut dire que 
le gouvernement canadien s’est payé un bon 
moment de ridicule. Et que, pour les deux

raidissent
leurs positions vis-à-vis les “chers ennemis 
Indochinois, l'héritière du trône néerlandais 
se marie sous les huées de protestation, et 
même le Québec songe de plus en plus sé­
rieusement à "son avenir” . . .

Un avenir qui pourrait bien s’annoncer 
comme individuel. Les petites histoires fi­
nissent par engendrer les grands drames. De 
Rivard à “la Munsinger", et puisque les pe­
tites causes provoquent les grands effets, le 
Canada finira peut-être par se suicider, bon­
nement et simplement. Qu'on lui donne deux 
ou trois gouvernements, non pas minoritai­
res — ce n’est pas la question ! — mais ir­
responsables, et les neuf provinces qui sont 
peut-être moins “belles” que la nôtre, 
certainement plus réalistes, perdront le goût 
d’être canadiennes. On a vu des nations de 
plus de quatre-vingt-dix-neuf ans d’âge s’ef­
friter pour beaucoup moins. Et c’est un su­
jet de réflexion pour tous, Canadiens et Qué­
bécois.

mais

L. M.

rablement par les Français . . .  
On a même trouvé qu'elle pos­
sède une beauté “méditerranéen­
ne" . . .
*  Nos voeux de prompt réta­
blissement à M. le curé Fran­
çois Rioux, de Ste-Odile, hospi­
talisé pour la seconde fois en 
quelques mois .. .
*  En vacances à Tampa, Ma- 
rielle et Claude St-Hilaire . .
*  Un bref coup d’oeil dans le 
nouveau cabinet du maire Tes­
sier permet de préjuger de l’en­
semble . . .  Une nouvelle décora­
tion du goût le plus sûr, dans 
sa sobriété . . .
*  Réaménagement de près de 
$60,000. à l’Ecole Paul-Hubert... 
L’administration de la RBSL y 
retrouvera ses quartiers-géné­
raux . . .
*  Lu dans LA VOIX GASPE- 
SIENNE de Matane : la musique 
rapproche les villes . . .  Allusion 
au concert conjoint que donnent 
ici, le 27, l’orchestre de Mata­
ne et le choeur Andréa de Ri- 
mouski . . .
*  Un professeur tout à fait
“dans Event" : Jean-Bertrand

Barrère, à l'Alliance française . . .  
En parlant de la bataille d ’Her- 
nani. au temps du romantisme, 
il a dit qu'elle avait été faite par 
les “beatles” du temps, it che­
veux longs et gilet cerise . . .
*  Un entretien sérieux, tout 
de même, que celui du profes­
seur Barrère, sur “le goût au 
XIXe et au XXe siècle" . . .  
Compte rendu à la prochaine é- 
dition . . .
*  Dernière victime du ski de 
printemps, au Mont-Blanc.. . Hé­
lène Sylvain, fille de Benoit . . .  
Prompt rétablissement !
*  Jeanne d'Arc et Florian Ma­
lenfant annoncent la réouvertu­
re de leur salle à manger “à la 
Bonne Fourchette", le samedi 19 
mars . . .  Décor nouveau mais 
toujours la même excellente cui­
sine-maison . . .
*  Déjà, l’assemblée COREPS 
à caractère public est annon­
cée . . .  Elle aura lieu à l'école 
Paul-Hubert, le dimanche 27 
mars, à 2 heures 30, et groupe­
ra Commissaires d’écoles, repré­
sentants des corps intermédiai­
res, parents en général . . .

CA U le billet du jour maigre
»

Une Allemande S-V-P .. .»

*  Congrès national de la JOC 
à T mouski, au printemps . . .
*  Les 9S0 adultes qui suivent 
les ours de pré-emploi dans 14 
localités autour de Rimouski ne 
seront pas privés des profes­
seurs du SPEQ . . .  Même si la 
grc j  se déclenche . . .
*  Bonne nouvelle pour les 37 
résiàents du chemin St-Valé- 
r ie n . . .  Ils demeureront désor­
mais sur la rue L au san n e ... 
De quoi empêcher que leur cour­
rier s’en aille, comme il le fai­
sait à St-Valérien . . .
*  Raison invoquée pour NE 
PAS changer le lieu du baptistè­
re la cathédrale : les baptêmes 
d'enfants illégitimes !
*  \n n e  Legaré, grande vedet­
te Cannes de l’amitié FRAN­
CE-CANADA. a été jugée favo-

De Victor Spencer à Gerda Munsinger 
Ii y a certes une différence, Sir 
Mais pas nécessairement de langue 
Même s’il s’agit d’une Allemande.
Certains ministres pas honorables 
S’étant trop tard levés de table 
Commirent cette erreur ta..île 
De découcher, grande faute capitale 
Et cela au vu et su de Diefenbakerro 
Qui fit le silence sur toute l’affaire 
Jusqu’au jour où le p’tit Lucien Cardin 
Fatigué d’être traité comme un larbin 
Lâcha aux Communes la fauve Munsinger 
En se disant voici enfin venue mon heure. 
Les mauvaises langues se firent vite aller 
Et on entendit partout tout bas chuchoter 
Les noms sacrés d’ex-ministr

* campagne-éclair
c e la CROIX-ROUGE

es énervés
Depuis Georges liées jusqu’à Pierre Sévigny. 
Ca n’allait pas rester là car la blonde Gerda 
Pas morte pour deux sous était bien là 
Fort vivante et roulant dans le fric 
Attendant depuis Munich la belle gammick. 
Espionne ? Elle ne l’avait jamais été 
Bien au contraire c’était la R.C.M.P.
Qui en pleine nuit avait photographié 
Ministres et gourgandine déshabillés 
Qui faisaient leur petit Profumo 
A 1 heure oii se lèvent les bedeaux.
Ce qui prouve qu’une femme 
Es) plus sûre que l’Etat indiscret.
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le progrès du golfeMM. René Noreau, André Samson et Mme Roger Desjardins, préparant la campa­
gne de la Croix-Rouge de Rimouski, pour avril prochain. (Photo Yolande)

Après quinze ans, la section 
rimousoise de la Croix-Rouge 
rompt avec une tradition. Elle 
ab, donne l'idée de faire coïn- 
cid r la campagne-éclair de la 
Croix-Rouge en mai, mois anni­
versaire de la conflagration de 
1950 à Rimouski.

I e président de la Croix- 
Rouge, M, André Samson, le 
président de la campagne de 
souscription M. René Noreau, et 
l'équipe besogneuse de la Croix- 
Rouge de la région de Rimouski 
ont élaboré un plan de travail, 
jeudi soir dernier, au cours d’u­
ne assemblée tenue à l’hôtel-de- 
ville. M. Jean Dagenais t été

11choisi président des noms spé­
ciaux dont la campagne se tien­
dra du 20 ans au 2 avril, en mê- 
n  temps que la campagne de­
là Croix-Rouge se tiendra dans 
tout le Québec. La ville de 
Trois-Pistoles vient de prendre 
la même décision ; choisir la se­
maine du 3 au 9 avril pour sa 
campagne de souscription La 
nouvelle secrétaire, Mme Roger 
Desjardins, collaborera avec 
MM. Samson, Noreau, Dagenais 
et les autres membres du Comité 
organisateur à nommer inces­
samment.

M. Jules Coulombe a été Choi­
s' le président de la campagne-

éclair dans Rimouski. Les pa­
trons hoonoraires seront Mgr 
C.-E. Parent, archevêque de Ri­
mouski, le maire Maurice Tes­
sier, le préfet du comté de Ri­
mouski, M. Etienne Caron, le 
Dr Gaston Beaulieu, président 
de la Régionale Scolaire du Bas ? 
St-Laurent, et M. Carol Brillant. 1

Une armée de solliciteurs bé- ? 
névoles parcourront tous les 
foyers du grand Rimouski et des 
localités du secteur de la Croix- 
Rouge de Rimouski, le diman­
che, 3 avril.

D’aptres précisions seront 
données à cet égard dans nos 
prochaines éditions.
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A  propos des 
professeurs en grève Un citoyen averti vous parle 

de réaménagement" territorialDe jour en jour, on voit surgir 
de nouvelles grèves et ce, dans 
tous les domaines. Celui de l'é­
ducation n’en est pas exclus. Eh 
bien oui ! Les éducateurs ont 
eux aussi le droit de grève, et 
pourquoi pas. Ils sont des tra­
vailleurs comme tant d’autres ; 
ils sont des professionnels. Ce­
pendant, combien de gens jasent 
lorsqu'il entendent parler de grè­
ves au niveau de l ’enseignement. 
Mais, jusqu’il quel point ces gens 
sont-ils renseignés? Connais­
sent-ils tous la cause où encore 
les causes de ces nombreuses 
grèves. Pourquoi tant de ces 
arrêts de travail de la part des 
éducateurs, voilà le principal ob­
jectif de cet article.

Pour une meilleure analyse, 
nous les classerons en trois ca­

plus payé que les autres grévis­
tes de quelqu’autrc profession 
que ce soit et il ne demande pas 
non plus d’etre payé, contraire­
ment aux affirmations gratuites 
de M. Carrier Fortin, ministre 
du travail. Il demande tout sim­
plement d’être dédommagé pour 
les heures supplémentaires né- 
cissitécs par un arrêt de travail 
prolongé.

Que penser maintenant des 
grèves qui ont comme but es­
sentiel l ’obtention du salaire res­
té en souffrance depuis 3-4 mois 
et parfois davantage? Il n’y  a 
pas à se surprendre car c'est 
souvent la pure réalité. Vaus 
mesdames, vous messieurs, que 
feriez-vous dans de telles situa­
tions ? C’est une véritable igno­
minie Naturellement, notre m i­
nistre de l ’éducation et le pre­
mier ministre lui-même semblent 
s'en ficher très bien. Avec le 
salaire de ceux-ci, un enseignant 
pourrait très bien se permettre 
d’attendre quelques mois de 
temps en temps. Accordez-leur 
seulement le salaire de certains 
députés qui trouvent le repos 
le plus absolu durant une ses­
sion du parlement. Entendons- 
nous bien, nous n’avons rien | 
contre eux dans la mesure où ! 
ils s'occupent de ce qui les con­
cernent directement et lorsqu’ils 
s’appliquent à rendre justice aux ! 
gens qui dépendent de leur fonc­
tion. Certaines sorties, que l ’on 
pourrait aussi qualifier de mises 
en garde déplacées, de la part | 
de certains chefs d’Etat sont j 
parfois révoltantes. Il faut es- j 
sayer de comprendre les gens en : 
se plaçant dans leur situation. | 
Parmi les professeurs de l ’ensei­
gnement spécialisé du Québec, 
certains n'ont pas reçu leur sa­
laire depuis novembre. Dans le 
cas d’un arrêt de travail, ces en­
seignants semblent pouvoir 
compter sur l ’appui des étu­
diants. et c'est très souhaita­
ble. Il y aurait justement éven­
tualité de grève à ce sujet, d'ici 
quelque temps.

La temière catégorie et qui 
n’est pas inférieure aux autres 
est celle que nous pourrions 
nommer de "grève pour la con­
servation des droits ". Elèves et

Devant la multiplicité des rap­
ports, recommandations et sug­
gestions de commissions, d'orga- 
nisations toujours plus nombreu­
ses, patriotiques ou sociales, de 
groupes plus ou moins séparatis­
tes, de conférences, de forum, 
d’articles, de programmes poli­
tiques, il va bientôt fa llo ir se 
défier de “ ceux qui ont des 
idées” .

Allons-y tout de même de no­
tre petite esquisse de plan en 
marge du travail du BAEQ pour 
la région sous-développée du 
Bas St-Laurent et de la Gaspé- 
sie. Elle vaudra toujours autant 
que la récente proposition ef­
frontée de certaines compagnies 
de bois. Le BAEQ a terminé 
son inventaire et rédige ses es­
quisses de plans sur les diver­
ses possibilités économiques 
pour la région précitée. Il sug­
gère une seconde escalade pour 
un programme d'aménagement 
et de développement. Nous dou- 
tons de l'u tilité  de ce second 
stage. Le dispendieux travail de 
ces experts généraux, mais sans 
passé (au nombre de 80, nous 
dit-on et syndiqués paraît-il), fait 
plutôt en fonction d'idéologies et 
de théories livresques, ne nous 
a pas appris beaucoup de neuf. 
Un observateur sans préjudice, 
résident permanent de la région, 
aurait aisément fa it ressortir 
tous ces faits en une petite veil­
lée de conversation.

Toutefois, le rassemblement, 
la mise en tas impressionnant de 
faits concrets, circonstances et 
conditions existant dans la ré­
gion pilote, n'aura pas été sans 
u tilité  ; ce travail éveillera ceux 
qui, gouvernants ou gouvernés, 
ont des yeux pour ne vo ir que 
ce qu’on leur met sous le nez 
et avec un coup de pied au der­
rière. La continuation appartient 
au gouvernement provincial et à 
certains offices du genre de 
ceux que nous suggérons ci- 
après. Nous nous limitons, au 
moins pour le présent, à ce qui 
concerne l'agriculture et la fo­
rêt, car leur existence même si 
elle doit être réduite à ce qui 
est rentable et permanent, nous 
parait essentielle pour la région. 
Le tourisme et les sports d 'h i­
ver ne seront toujours que des 
industries secondaires limitées. 
Les pêcheries ne concernent 
qu’une partie restreinte de la ré­
gion et du reste, c'est peut-être 
le problème qui a été le mieux 
traité ou sur lequel au moins, 
on n’a pas fait d’erreur sérieuse.

Qu’est-ce que le travail fait 
a principalement révélé ? Pour 
l'agriculture d'abord :

a) La région pilote, sauf pour 
une portion bien restreinte, n’est 
pas propre à l ’agriculture ;

b) Les fermes existantes con­
venables n’ont pas suffisamment 
d étendue pour justifier une mé­
canisation nécessaire et une ex­
ploitation rentable :

c) Une très grande proportion 
des fermes n'aurait pas dû voir

le jour. En d’autres termes plus 
brutaux, la colonisation telle que 
pratiquée depuis au-delà de cin­
quante ans, dans les comtés de 
Rimouski, Matane, Matapédia et 
Gaspé, est un désastre scanda­
leux.

d) Le système bâtard de co­
lons-bûcherons, est une anoma­
lie inefficace et absurde.

Les conclusions principales de 
l ’enquête quant aux forêts sont 
les suivantes :

i) On a détaché du domaine 
forestier, des étendues considé­
rables impropres à l ’agriculture ;

ii) Les limites forestières, de 
même que les lots sous billets 
de location et les réserves, ont 
été exploités sans égard à leur 
capacité de reproduction et gé­
néralement par des méthodes ré­
préhensibles ;

iii)  La reforestation a été nul­
le de la part des compagnies et 
des colons et insignifiante de la 
part du gouvernement ;

iiii)  Même les quelques lois 
incomplètes et vétustes concer­
nant les forêts sont restées igno­
rées ou sciemment violées par 
tous.

Ces états de choses quasi cri­
minels, au moins désastreux, 
n’appellent pas un plan d’amé­
nagement immédiat, mais d’a­
bord une reclassification, un dé­
ménagement et un réaménage­
ment.

Ce désordre établi, dû d'une 
part à l'incompétence des dépar­
tements gouvernementaux con­
cernés. à leur politique pure­
ment électorale, à l'incompéten­
ce des députés ; d’autre part, à 
l'égoïsme des compagnies et des 
colons comme à la charité ma! 
éclairée d’un clergé buté sur le 
mythe d'une vocation québécoise 
exclusivement et essentiellement 
agricole, a établi des conditions 
qui ne peuvent disparaître ou 
être modifiées radicalement de 
façon trop rapide sans inconvé­
nients graves. Il faut procéder 
avec toute la célérité possible, 
mais graduellement. On ne peut 
planifier à partir d'un mauvais 
départ ; approprier à des fins 
nouvelles un édifice non renta­
ble, mal construit et au bord de 
la ruine.

Il faudra donc l'adoption d'une 
législation (avec des dents) aux 
fins suivantes :

a) Arrêter toute colonisation, 
sauf aux endroits où un examen 
sérieux aura indiqué définitive­
ment une étendue substantielle, 
facilement accessible, propre à 
la création de propriétés agrico­
les rentables.

b) Lim iter sur les terres de 
la Couronne (sous licence ou 
sous permis quelconque) la cou­
pe annuelle, à une quantité sus­
ceptible d’assurer une exploita­
tion permanente.

c) Ordonner une reforestration 
régulière et obligatoire à la 
charge partagée du gouverne­
ment et des exploitants.

d) Obliger les exploitants des 
terres boisées à utiliser toutes 
les essences marchandes ;

c) Refuser tout permis aux 
moulins qui ne sont pas équi­
pés pour tirer des bois coupés 
une proportion minimum de 
chaque bille en pulpe, bois scié 
ou copeaux utilisables ;

f) Réprouver le syndicalisme 
de cultivateur-bûcheron ;

g) Créer deux offices ou ré­
gies, l'une pour l'agriculture, 
l'autre pour la forêt.

Ces deux offices seraient in­
dépendants du gouvernement, 
sauf quant au contrôle des ar­
gents mis à leur disposition : se­
raient composés de deux agro­
nomes dans le premier cas et de 
deux ingénieurs forestiers dans 
le second, auxquels serait ad­
jo in t dans chaque office, un éco­
nomiste comptable. Ils seraient 
pourvus de locaux et de tout le 
personnel nécessaire à leurs fins. 
Ils seraient temporaires, pour un 
minimum d’années pouvant être 
prolongé suivant la période de

temps nécessaire aux dém, : ige- 
ments et réaménagements sauf 
à les intégrer en temps r volu 
dans le personnel permanen des 
départements de l ’agricuture et 
des Terres et Forêts ;

Leurs rôles respectifs seraient 
en substance les suivants :

i) Reclassifier toutes et cha­
cune des concessions temporai­
res ou définitives en étendues 
ou régions propres ou impropres 
à l ’agriculture ;

ii) Reprendre par cancel! lion, 
rachat ou expropriation, les par­
ties impropres ou insuffisantes 
aux fins pour lesquelles elles 
elles avaient été concédée : ;

iii)  Reconcéder, revendre ou 
retourner à leurs domaines res­
pectifs propres, lets étendues re­
classifiées, même s’il faut faire 
disparaître quelques paroisses 
mal-nées.

iiii)  Consolider par addition, 
les terres agricoles trop petites 
pour une exploitation mécanisée 
rentable ;

Ces reclassifications et réamé­
nagements étant terminés sans 
inconvénients trop graves à l ’é­
gard des malpartagés, les dépar­
tements de l'agriculture et des 
forêts, peut-être assagis, repren­
dront leur rôle respectif sous des 
conditions normales. Ce tasse­
ment essentiel accompli, il res­
tera évidemment, plus que ja­
mais, une main-d'ocuvre en be­
soin de nouvelles industries. Un 
gouvernement éveillé, appuyé 
par une députation également 
renouvelée et d’un calibre supé­
rieur à celui auquel nous avons 
été habitués, et avec le con­
cours des chambres de com­
merce et autres corps publics 
locaux et de l ’initiative privée, 
pourra seul provoquer et déter­
miner une décentralisation né­
cessaire à notre région ; entre 
plusieurs moyens à cette m. il 
nous semble qu'un ajustement, 
par subsides ou autrement, des 
taux de transport, pour permet­
tre une compétition juste avec 
les grands centres de Québec et 
Montréal, serait un remède ef­
fectif.

I l serait peut-être bon de con­
sulter les projets de cette na­
ture mis en lumière, mais lais­
sés en plan par un ancien m i­
nistre de l'agriculture et dépu­
té de Gaspé, M. Perron, remi- 
randa, avocat de grande ville.

Une organisation perm nentc 
de nettoyage de la forêt et de 
reforestration vers laquelle on 
dirigerait la main-d'oeuvre capa­
ble de travailler, décongestion­
nerait les bureaux de chômage 
ou d'assistance devenus p ■■ trop 
paternalistes et propres à îcou- 
rager la fainéantise.

Autrement, il faudra se rési­
gner à s'en remettre au temps 
qui, parfois, corrige bien des 
choses et nous contenter pour le 
présent, des centres de loisirs 
et des expositions, foires et car­
navals locaux et de l ’industrie 
très prospère des reines et du­
chesses.

Soumis humblement et sans 
frais.

tégories établies d’après leur 
raison d’être. Les premières ont 
pour but l'obtention de hausses 
de salaire. Ces grèves sont, 
semble-t-il, les plus critiquées. 
Il apparaîtrait, selon certaines 
gens, que les professeurs reçoi­
vent des salaires déjà suffisam­
ment élevés pour les heures de 
travail qu'ils donnent. Et cela, 
tout simplement parce que ces 
mêmes gens croient que l'éduca­
teur ne travaille que de 3 heures 
à I heures et durant uniquement 
5 jours. La critique est tou­
jours plus facile à construire 
lorsqu'elle est basée sur des “ a 
peu près” . Avant de parler à 
to rt et à travers, renseignons- 
nous plutôt sur la situation de 
cet homme. Quel est celui qui 
a ses soirées à lui seul ? Quel 
est celui qui peut profiter de 
ses fins de semaine comme il 
l'entend, sans avoir à penser à 
son travail du lendemain ou plu­
tô t du lundi. Il est certain qu’il 
en existe, comme dans toutes les 
autres professions d’ailleurs, qui 
travaillent dans le but de se dé­
barrasser au plus tôt. Ce ne 
sont là que de rares exceptions. 
Mais sachez que l ’éducateur 
consciencieux doit préparer scs 
classes du lendemain à chaque 
soir et faire aussi la correction 
des travaux et des leçons du 
jour même. Considérons aussi 
que beaucoup de ses fins de se­
maine sont consacrées à la fas­
tidieuse correction des examens, 
le dimanche à la préparation de 
son programme pour la semaine 
et de ses cours du lundi, 
vocat, le notaire et l ’homme de 
profession en général, peuvent 
disposer de leurs soirées comme 
ils l ’entendent. Quel professeur 
peut se dire, en arrivant chez 
lui, que sa journée est term i­
née? Pour résumer, rappelons 
qu'une enquête récente auprès 
de 3,000 enseignants a révélé 
que. dans les écoles catholiques 
publiques du Québec, la semaine 
de l'enseignant s’établit à 48.2 
heures. Cette enquête a été con­
duite en 1063 par la C.I.C. 
la profession d'éducateur était 
si facile et si avantageuse nous 
n'aurions certes pas à compter 
4,700 enseignants sans aucun 
brevet d’enseignement dans nos 
écoles du Québec, 
qui possède un brevet "A " d'en­
seignement a, à son crédit, 10 

Dont-on le 
traiter au même niveau que le 
journalier ou l ’homme de métier 
sans grande spécialisation ?

Certaines bonnes mères de fa­
mille apportent comme argument 
contre ces grèves que leurs en­
fants perdront un temps pré- 

conlestcrons

enseignants ont droit à certaines 
conditions de travail. L'exem­
ple le plus récent et le plus 
frappant est celui de la grève 
des étudiants de l'école de Ma­
rine de Rimouski, la seule dans 
la province, et des étudiants des 
écoles techniques de la province. 
Pour essayer de faire cesser cet­
te protestation, M. Lesage de­
manda aux pères de famille de 
forcer leurs fils à retourner en 
classe. I! a semblé ignorer que 
les pères préfèrent voir leurs 
fils travailler trois mois au lieu 
de deux, dans le but de payer 
une partie de leurs études eux- 
mêmes. Le ministère de ! édu­
cation avait pris la résolution de 
faire terminer les cours en juin 
(le 23) au lieu d'en mai Pour­
quoi le ministère de l'éducation 
ne toume-t-il pas un peu plus 
scs efforts vers la réforme des 
programmes d’études, et plus 
particulièrement 
l ’enseignement spécialisé? Voyez 
le programme des Ecoles nor­
males de la province. On ne 
peut plus désuet. Ceux qui pour­
raient le mieux adapter le pro­
gramme ne sont nuis autres que 
les professeurs eux-mêmes. Que 
penser des nouveaux livres que 
l'on a voulu adapter à la mino­
rité du Québec ? 
des va-et-viens nécessités par les 
régionales ? Que penser aussi 
des classes de 30 à 35 élèves, 
classes qui devraient en contenir 
25?

L'a-

Si

L'instituteur

CITOYENau niveau de chefs du Québec mais nous dé­
sirerions qu'ils se montrent un 
peu plus compréhensifs. Pour­
quoi ne pas prendre plus de 
renseignements auprès de ceux 
concernés avant de décider aussi 
ralicalcmcnL II arrive même 
parfois que certaines gens du 
ministère ne s'y connaissent que 
très peu en matière d'éducation 

Que penser et d'enseignement.
Quant à ces jeunes de la Fé­

dération des étudiants libéraux 
du Québec qui ont voulu enle­
ver aux professeurs le droit de 
grève, ils ne méritent même pas 
que Ton s'attarde à leurs sim­
plicités. Il faut comprendre 
qu'ils sont en pleine crise de dé­
veloppement et qu’un rien les 
fa it balancer soit d’un côté, soit 
de l ’autre. Félicitations à M. 
Lesage pour la réponse très sen­
sée qu’il leur a donné, sans trop 

Nous ne voulons les offusquer.

ans de scolarité.
Collectionneurs

(21 ans)
PHOTOS INTIMES
12 photos: $1.50 

3 séries de 12 : $3.00 
COMPTANT SEULEMENT
MALIBU PRODUCTION 

C.P. 142, Station Rosemont 
Montréal, P O.

deux. Nous ne
leur sincérité, au contraire,pas

mais aucun professeur, à notre 
connaissance, n’a jamais refusé 
de reprendre ce temps, perdu 
pour les élèves. Ils le repren­
nent, soit en temps régulier, soit 

temps supplémentaire 
qu'il en coûte un sou de plus 
aux commissions scolaires alors 
que tout travailleur dans l ’in­
dustrie est très bien payé pour 
les heures supplémentaires qu’il 
doit fournir, 
fesseurs n'y 
droit eux aussi ? 
professeur en grève n’est pas

CULTURE PHYSIQUE 
MAIGREUR-OBESITE 

DEVIATIONS VERTEBRALES 
Hommes - Femmes - Enfants 

Studio CULTURO-SPORTIF 
CENTRE CIVIQUE 

Rimouski 
Détails :

723-3079 ou 723-2118

Voilà autant de problèmes 
et combien d’autres qui mon­
trent bien que le ministère de 
l ’éducation a beaucoup plus à 
faire que de s’occuper des grè­
ves ou arrêts de travail des édu­
cateurs. Ce ministère a apporté 
sertaines améliorations, il est 
sûr, mais il en reste beaucoup 
plus à faire.

discréditer le travail des

sansen

Pourquoi les pro- 
auraicnt-ils pas 

De plus, le (signé Pierre Bouliaimcpas
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Chcx les P r év o y a n t s  du C a n a d a
Les Productions H. G. Selers

présentent avec la collaboration de Publi-Spectacles

Des résultats remarquables en 1965 LE TEMPS DES GUITARES
3! d é c e m b re  d e rn ie r , à  $480,000,- 
000. A u  c o u rs  d e  l 'a n n é e  1905, 
le c h iffre  d e  n o u v e lle s  a f fa ire s

L’a c t i f  d e  Les P ré v o y a n ts  du  
— A s s u ra n c e  G é n é ra le  
a u  31 d é c e m b re  1965,

C a n ad a  
s 'é le v a it ,
à  $11,186,000. L e c a p ita l  e t  s u r ­
p lu s  s ’é ta b l is s a i t ,  à  la  m êm e d a te , 
à $2 ,328,000. C e tte  c o m p a g n ie  
e s t  d o n c  d a n s  u n e  e x c e lle n te  si-

opéietfe à grand déploiement - 2 actes, 20 tableaux 

20 artistes et tous les décors de Pariss 'e s t  é le v é  à  $81,402,000.
L es re v u e s  d e  l 'a n n é e ,  en  a s -  

H H  | su ra n c e -v ie , o n t  a t te in t  le  c h iffre  
H |  I d e  $8 ,081,826, so it u n e  a u g m e n ta -  

l io n  d e  10 .2% . L 'e x c é d e n t d e s  re - 
j v e n u s  s u r  le s  d é p e n s e s  a  é té  d e  
! $374,677. U n  m o n ta n t  d e  $236,- 

100. a  é té  a f fe c té  a u  p a ie m e n t de 
d iv id e n d e s  a u x  d é te n te u r s  d e  po- 

! lic e s  p a r tic ip a n te s .
L 'a c tif  d e  la c o m p a g n ie  d ’a s su -  

» I ra n c c -v ie  s e  c h iffra it , a u  31 dé - 
! | c e n tb re  d e rn ie r , p a r  $23,990,293,
I i so it u n e  a u g m e n ta t io n  d e  12 .2% .
I ! L 'a c tif  d e  Les P ré v o y a n ts  d u  , . .
I j C a n a d a  " F o n d s  d e  P e n s io n "  s 'é le -  ; ra n cc -v ie  e t d  a s s u ra n g e  g tn e ta le ,

! va it, it la m êm e  d a te ,  à $10,964,- ix pond  b ien  a la  te n d a n c e  du  pu 
691. C e  sont là d e s  r é s u l ta t s  qui °l*c l*v c o n f ie r  a u  m êm e a s su ie u i  
d é m o n tre n t  la  m a rc h e  p ro g ress i-1  t0 lls  se s  p ro b lè m e s  d e  sé c u rité , j 
v e  d e  c e t te  im p o r ta n te  c o m p a -  D an s c e t te  p e rsp e c tiv e , ces  corn- 
g rue  d 'a s su ra n c e -v ie .  p a g n ic s  s o n t  s û re m e n t a p p e lé e s

L es P ré v o y a n ts  d u  C a n a d a  —  ‘ -* c o n n a î t re  d e s  su c c è s  e n c o re  p lu s  
Les P ré v o y a n ts  d u  C a n a d a  —  A s su ra n c e  G é n é ra le  a  c o n n u , e lle  1 m arq u é s .

TINO ROSSItu a t io n  f in an c iè re .
Le V ic e -P ré s id e n t e x é c u tif , M. 

’ M a rce llin  T re m b la y , s ’e s t  jo in t a u  
" P ré s id e n t e t a u x  a d m in is t r a te u r s  

p o u r  r e m e rc ie r  to u t  le p e rrso n n e l, 
les a g e n ts  e t  le s  c o u r tie r s  des 
d e u x  c o m p a g n ie s  p o u r  le  b o n  t r a ­
vail a cc o m p li a u  c o u rs  de l’a n n ée .

P ré v o y a n ts  du  C a- 
d 'a s su -

:
Y Jacqueline Boyer

■
et toute la troupe de Paris

2 heures de rire et de charme
Le g ro u p e

n a d a , a v e c  s e s  se rv ic e s
Y

ü S LE D I M A N C H E  2 4  AVRIL 1 9 6 6EsS

M Auditorium du Séminaire de Rimouski
Rideau à 8 h. 30

Piix des billets: $4.50, $4.00, $3.50, $3.00, $2.50

Billets disponibles dès maintenant 
aux endroits suivants :

m:
s

A s s u ra n c e  G é n é ra le  e t  Les P ré - a u s s i  u n e  a n n é e  d e  p ro g rè s  r e ­
v o y a n ts  d u  C a n a d a  —  A s su ra n c e -  m a rq u a b le s .  Le c h iffre  d e s  p ri-  p :  j . .  f p ç t i v a l  f l
V ie o n t te n u  le u r  a s se m b lé e  a n -  ; m es  s o u s c r i te s  s 'e s t  é le v é  à $13,- r l ** U U
n u e lle  le s  28  fé v r ie r  e t  7 m a r s  435 ,000 . so i t  u n e  a u g m e n ta t io n  d e  S f - d l d f l e S - G c i r i l i e r  
1966 r e s p e c tiv e m e n t,  s o u s  la p ré -  12%  s u r  l’a n n é e  p ré c é d e n te . Les
s id e n c e  d e  M . A u b e r t  B rilla n t. r é s u l ta t s  d 'o p é ra t io n s  o n t  p ro d u it  D es m a n ife s ta t io n s  à  c a ra c tè re  

E n  p r é s e n ta n t  le  r a p p o r t  a n -  u n  b é n é f ic e  n e t  d e  $648.941. p a ro is s ia l s e  d é ro u le n t  d a n s  la
nue! d e  la  c o m p a g n ie  d ’a s su ra n c e -  M. B rilla n t s ’e s t  d i t  c o n f ia n t  jo c a | j té d e  S t-C h a r le s -G a rn ie r , de-
v ie , M . B r illa n t a  so u lig n é  l ’au g - p o u r  l ’a v e n ir , m êm e  si c e  corn- | ) u js  t r 0 ;s  se m a in e s , en  v u e  d e
m e n ta t io n  d e  10 2 %  d e  l 'a s s u ra n -  m e rc e  a c o n n u  d e s  a n n é e s  d ilîi-  )a c lô tu re  d u  fe s tiv a l,  qui se  tic n -  
c e  e n  v ig u e u r  qu i s e  c h iffra it, a u  | e lle s  j  a ra .  en  f in  d e  se m a in e , le s  19 e t

I.c fe s tiv a l 
C h a c u n e

Pharmacie St-Germain, 
298, St-Germain.
Le Centre Musical, 
274, St-Germain.

Pharmacie Marquis, 
160, St-Germain.
Pharmacie Moreault, 
66, de la Cathédrale

- i  20 m a rs  p ro c h a in , 
d ’h iv e r  b a t  so n  p le in , 
d es d u c h e s se s , a s p i r a n te s  a u  t i t r e  
de  R e in e  d u  C a rn a v a l,  M lles R c- 
n é e -Je a n n e  L ec o u rs . G e o rg e tte  P a ­
re n t  e t  J o s e t t e  C h a re s t  o n t p r é ­
s id é  u n e  so iré e , qu i fu t  un  su c c è s

Avant de les mettre 
au pâturage,GRANDE PARUE UE CARIES

LE 27  MARS La p ro c lia in e  fin  d e  se m a in e  
i d o n n e ra  l ie u  à  d e s  fe s t iv i té s  a u x ­
q u e lle s  e s t  in v ité e  la  p o p u la tio n  
d e s  a le n to u rs .

S am ed i a p rè s -m id i. 19 m a rs , il 
y  a u r a  d e s  c o m p é tit io n s  s p o r t i ­
ves d e  to u te s  s o r te s  p o u r  les j e u ­
nes.

F.n so iré e , à . la  s a l ie  p a ro is s ia le , 
d e s  c o n c o u rs  d e  d a n s e  a v ec  de  

! s u p e rb e s  p rix  à  l ’e n je u  p o u r  les 
v a in q u e u rs . L’o rc h e s tre  d e  S t- 
C h a r le s -G a m ie r  fe ra  les f ra is  d e  
la  m u s iq u e .

VüfPC L*’à la

Salle H orizon Bleu
A NOTRE-DAME-DU-SACRE-COEUR 

au profits des oeuvres des Filles d'Isabelle

MAGNIFIQUES PRIX A GAGNER
®  UN VOYAGE OFFERT PAR QUEBECAIR 

BAIE-COMEAU - QUEBEC - MONTREAL

#  UN VOYAGE SUR LE PERE-NOUVEL 
OFFERT PAR LA CIE NORD-SUD

@ UN APPAREIL TELEPHONIQUE EN COULEUR, 
double ligne, installation et abonnement gratuit 
d'un an offert par Québec-Téléphone

NOMBREUX PRIX DE PRESENCE

.v?V

V A l
A

% Am», < *
•681

Tfc-
’à . * -

D im an c h e  a p rè s -m id i : à  2 h e u ­
res , c o u rs e  d e  r a q u e t te s  : à
h e u re s , c o u rs e  d e  sk i-d o o  a u  n i­
v eau  ré g io n a l ; à  4 h e u re s , c o n ­
c o u rs  à  la  sc ie  m éc a n iq u e  e t  c o u ­
pe à  la  h a c h e . D è s  5 h e u re s , so u - 

c a n a d ie n  a v e c  c ip a ille , c o m ­
m e ts  p r in c ip a l, c u is in é  p a r  le s  

d a m e s  d e  la  p a ro is se . Un ré g a l 
A 8 h. 30,

3

. I

p e r oLes filles d'Isabelle lancent un appel spécial 
à toute la population du grand Rimouski

Entrée :

m e

ï;i n e  p a s  m a n q u e r , 
so iré e  d u  c o u ro n n e m e n t d e  la Rei- 

a v e c  a t t r a c t io n s  d iv e rses .
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Pour peu qu’ils aient de l’expérience et le 
sens des affaires, les éleveurs de moutons du 
Canada et de la plupart des régions du monde 
où existent des troupeaux importants de 
moutons, savent combien les vers parasites 
sont préjudiciables à la santé et à la valeur 
économique de leurs troupeaux. C’est pour­
quoi tant de ces éleveurs ont maintenant 
soin d’adm inistrer Thibcnzolc à leurs 
agneaux et moutons avant de les mettre au 
pâturage.

Les éleveurs qui oui employé Thibcnzolc ont constaté que:
1. les agneaux et moutons exempts de vers engraissent 

davantage:
2. les agneaux atteignent plus rapidement le poids du marché;
3. la laine est plus abondante:
4. il se produit moins d'infestation au cours du pâturage;
5. Thibcnzolc ne tache nas la laine.

Donc, pour améliorer la santé de votre trou­
peau—et le rendre plus profitable—préparez- 
vous dès maintenant à employer Thibcnzolc.
Si votre fournisseur habituel de produits vété­
rinaires n’a pas de Thibcnzolc, veuillez vous 
adresser à:

Baccalauréat ès Arts pour adultes

et

Cours de 50 crédits de formation générale préparant au Brevet A”
!

I

I
Session d ’été 1966 :

du 27 juin au 30 juillet (tous les jours : de 8 h. 30 à 12 h. 30)
Biologie - Français - Histoire - Histoire de l’art -
Histoire et philosophie des Sciences - Philosophie - Religion.

Année scolaire 1966-67 :
du 12 septembre 1966 au 29 avril 1967 (le soir seulement)
Anglais - Biologie - Economie Politique - Français - Géographie - 
Langue et Littérature latines - Mathématiques - Philosophie.

Admission :
Ceux qui s ’inscrivent à ces cours pour une première fois, doivent pré­
senter leur dossier scolaire avant le 15 mai prochain. Veuillez ré­
clamer immédiatement une formule de demande d’admission à l'a­
dresse suivante :

'

MERCK SHARP & DO MME
OF CANADA LIMITED MONTRÉAL

‘Baccalauréat ès Arts pour Adultes, 
Séminaire de Rimouski,
Rimouski, P.Q. •Marque do commorco
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A  RIMOUSKI

P ourquo i pas une équipe v o la n te  
de professeurs du C o n serva to ire?

concertent pour donner un em­
bryon d'Ecole de Musique à Ri- 
mouski afin  d'enrayer le gaspilla­
ge de nombreux talents surdoués 
dont l ’accès aux études musicales 
est in terd it, par manque d'argent 
au budget fam ilia l.

LES BEAUX-ARTS  
EN MEILLEURE POSTURE 

M . Luc Duquette, d irecteur de 
l ’enseignement des beaux-arts à 
la Régionale du BSL, pourvoit au 
recrutement des professeurs mais 
néanmoins un fu tu r diplômé de 
l ’Ecole des Beaux-Arts de Qué­
bec, jeune Témiscouatain, fera 
partie  de l ’équipe enseignante aux 
beaux-arts dès septembre, dans 
la région rimouskoise.

IMPRESSIONS DE VOYAGE  j trava il supérieures à ceux des ré- j désirant
M. Bérubé affirm a que le voya- i gions urbaines. ; disciplines ;

ge de quatre jours dans les uni- j
vc-rsités et Ecoles supérieures de [ RECOMMANDATIONS  
musique é ta it enrichissant et lui 
donna m o tif de réflexion. Il l'incita  
à dialoguer davantage avec ses 
cclègues, dans l ’adm inistration de 
la Régionale. Tous vivent une ex­
périence avec l ’avènement nou- 
périence avec l ’avénement nou­
veau de l ’enseignement au niveau 
régional. Mais il est nécessaire, 
de l'avis de M. Bérubé, de con­
naître les désirs et les exigences 
des finissants de nos institutions 
québécoises ; de se rendre comp­
te que les universités, malgré de 
louables efforts d ’organisation 
pour la préparation des maîtres, 
ne pourront suffire à la tâche 
avant une dizaine d ’années ; de 
se rendre compte de la pénurie 
de jeunes qui se destinent à l ’en­
seignement de la chimie et de la 
biologie. Les finissants de chi­
mie préfèrent oeuvrer dans l ’In­
dustrie.

Le directeur du personnel en­
seignant à la Régionale Scolaire 
du BSL nous confiait, au surplus, 
qu’il est impérieux de faire con­
naître les besoins d’une région, 
de déceler certaines faiblesses 
dans nos conventions de travail, 
et que l ’éloignement de la métro­
pole ou de la capitale pourrait 
être compensé, pour ces ensei-, 
gnants, diplômés d ’universités, par St-Anaclet, M M . Marc-Aurèle Pîneault et M .-A. Langis. de Notre- 
des salaires et des conditions de Dame du Sacré-Coeur.

sc spécialiser dans ces
i

c qu'elle offre des avantages 
j particuliers pour a ttire r ou garder 
les professeurs les mieux quali­
fiés pour l ’enseignement de cer­
taines matières où les professeurs 
sent rares

M. Bérubé, en présentant son 
rapport à la Commission Scolaire 
Régionale du BSL, insista auprès 
d’elle pour :

* 9
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B quelle mette tou t en oeuvre 

pour préparer des professeurs à 
enseigner la chimie, l ’éducation 
physique (filles), l ’anglais, par des 
cours, bourses, etc.

°  que la Régionale fasse des 
pressions auprès du ministère de 
l ’Education pour que le Comité 
de sélection des candidats aux 
bourses de perfectionnement tien­
ne compte du facteur éloignement 

°  que le Service d ’Orientation des centres et que les récipicndai- 
donne à la Commission Scolaire res soient connus au plus tard  
le nom des jeunes possédant des le 15 avril, 
aptitudes pour l ’enseignement et
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andrée gau th ie r

POUR LA RELIGION, LES 
.MATHEMATIQUES, ÇA VA !

Cinq futurs professeurs, venant 
en dro ite  ligne de l ’Université La­
val, ont assuré M. Bérubé de 
leur allégeance à la Régionale du 
Bas St-Laurent, pour septembre 
prochain. Deux sons issus de la 
région de Kamouraska. Tous 
viendront enseigner la religion, 
l ’h istoire , la géographie et les 
mathématiques.

Quatre gars de chez nous, d i­
plômés de l ’Université de Sher­
brooke, en mathématiques, géo­
graphie et biologie, ne dédaignent 
pas de revenir dans leur patelin 
pour enseigner à la Régionale du 
Bts St-Laurent

m

P r é s id e n ts  p r o v in c ia l  
d e s  E le v e u rs  H o ls te in

Lors d'une entrevue avec le d i­
recteur du personnel enseignant 
de la Commission Scolaire Régio­
nale du Bas St-Laurent, M M au­
rice Bérubé, revenu d ’un voyage 
de prospection dans les univer­
sités québécoises, en vue de re­
c ru te r du personnel enseignant 
pour l'année 19G6-G7, nous avons 
appris que quinze jeunes gens, 
qui term ineront leurs études uni­
versitaires en ju in  prochain, ac­
c ro îtron t les effectifs du corps 
professoral de notre Régionale 
Scolaire.

Pendant quatre jours, du 22 au 
26 février, M. Bérubé est entré 
en contact avec les finissants de 
l'U n iversité  de Montréal, de l'E ­
cole Normale Secondaire de Mu­
sique et de l ’Ecole de Musique 
V incent d 'Indy à Montréal. Six 
des finissants d'université in te r­
viewés dans la métropole, furent 
engagés sur le champ, dont tro is 
sont originaires du Bas du Fleuve, 
des licenciés en histoire et en 
lettres.

M. Fernand Dionne, de St-Arsène, président du Club Holstein 
du Bas St-Laurent, a été élu président provincia l des Eleveurs Hols­
tein lors de l ’assemblée générale annuelle tenue à Lévis, ces jours 
derniers.

La p lupart des officiers du Club Holstein baslaurentien pa rtic i­
paient à ces assises, dont M . Lucien St-Pierre, de Ste-Odile, M. 
Paul-Emile Côté, agronome, de Rimouski, M . Ernest St-Laurent, de

ANTONIO LÉVESQUE est à I avant-garde des progrès de la 
CONSTRUCTION DOMICILIAIRE

W

© TOUJOURS PREMIER 
SOUVENT IMITE 
MAIS JAMAIS EGALE

j

LA MUSIQUE.
NOTRE SOUCI QUOTIDIEN

Il fu t impossible à M. Bérubé 
de re ten ir les services profession­
nels de finissants des Ecoles de 
Musique de M ontréal ; a) à l ’E­
cole Normale Supérieure de Musi­
que, aucun fin issant en ju in  pro­
chain tandis que les finissants de 
l ’Ecole V incent d 'Indy sont déjà 
sous contra t depuis deux ans. 
Même désappointement enregis­
tré  à l'Ecole de Musique de l ’U­
niversité Laval, mais d'ordre d if­
férent. Aucun fu tu r pédagogue 
en musique ne semblait intéressé 
à ven ir pratiquer cette discipline 
à Rimouski.

Il faudra bien que devant les 
pressions de trente-sept associa­
tions à l ’échelle diocésaine, depuis 
octobre dernier, pour une Ecole 
de Musique supérieure à Rimous­
ki, fût-elle une école volante, une 
journée par semaine, avec des 
professeurs du Conservatoire, le 
M in istère des Affa ires Culturelles 
et le M inistère de l ’Education se

SEUL . .

A n to n io  Lévesque
Peut vous o ffrir une maison de 6 pièces, terra in compris, pour un comptant aussi bas 
que $400.00 et un loyer de $80.00 par mois, taxes comprises et sans les charges 
d 'une deuxième hypothèque.

P O U R Q U O I  P A Y E R  P L US  C H E R !

Profitez de notre offre aujourd 'hu i même ; tel. 723-6376

Antonio” du PLAN D HABITATION LÉVESQUE, INC.
»»

RIMOUSKI67, rue Morissette, Ste-Agnès

A ,

ta plus grand. VENTE D’ENTREPOT
extraordinaires ] se continue jusqu à samedi, le 19 mars

IL FAUT TOUT LIQUIDER À PRIX DE SACRIFICE POUR AGRANDIR

r

|  Spéci:iaux

C ’EST LE TEMPS 

D’EN PROFITER 

FOUR 
MEUBLER 

LE CHALET

RENSEIGNEZ-VOUS SUR NOTRE PLAN BUDGETAIRE FACILE

LES ENCHÈRES MERRIER, LTÉE
LE ROI DE L'ECHANGE

R I M O U S K I t105, St-Germain Tel. 723-7373
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C 'est dans ce tte  optique, que le 
Conseil de Fabrique de St-Léon 
le Grand vendra, ù la Caisse 1 
polaire de la localité, un terrain 
de 100 pieds de la rgeu r par 210 
pieds de profondeur, contigu à 
celui de M. Robert Bérubé,

G este positif des 
marguilliers de 
St-Léon-le-Grand

Se prévalant des privilèges de la 
Loi Fabriques (70), les m arguil­
liers de St-Léon le Grand, dans la 
M atapédia, son t à l'oeuvre pour 
se départir des terrains, propriétés 
de la Fabrique, avant le 31 dé­
cembre.

Les V oyageurs a u  Pee 
Bee Curling club

Il

La Caisse Populaire pro jette  d'y 
ériger un imm euble fonctionnel 
pour les besoins de son adm inis­
tration.r\- z 1s — -
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jjtv TROIS JOURS SEULEMENT
VENDREDI, SAMEDI e t DIMANCHE 

les 18, 19 e t 20 mars
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[  excellente chanteuse !
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■Samedi le 12 février se tenait j cours de limbo qui suscita un nombreuses dem andes de partici- 

à Rimouski un bonspiel au Club! ;è s vif intérêt, il fut gagné par pation qui avaient dû être  refu-
Curling Pee Bee de Rimouski dis-1 Georges Allard. Les responsa- sees. Cette m anifestation aura
pute en tre des équipes formées de 1 blés de cette journée se sont vus lieu le 2 avril prochain. On s’at- 
m em bres de l’Association des dans l'obligation d ’organiser un tend à une réussite semblable à
V oyageurs de Com merce du Bas • u tre bonspiel étant donné les la première.
S t-Laurent section est. Comme 
il fallait s ’y a tten d re  le tout s ’est 
déroulé dans une atm osphère de 
gaieté  et de franche cam araderie.

La journée a débuté à 9 heures 
du m atin et les parties se sont 
succédé ju squ ’à 7 heures soit 
l’heure de la dernière qui m ettait 
aux  prises les deux finalistes : 
l’équipe de Jean  M arc Côté et 
celle de Michel Pineault.

C’est ce tte  dernière épuipe qui 
rem porta la palm e ; elle é tait 
com posée en ou tre de M. Michel j 
Pineault de Mlle Raymonde Bur- ! 
gess, Mme Yves Vachon et de 
Raymond Duguay. Cet événe­
m ent a été réussi g râce à la gé­
nérosité de MM. M arcel Jacob 
et Norm and Doiron, à la gentil­
lesse de MM. E rnest W ells e t G as­
ton Dupéré ainsi qu’au  travail 
in tense de MM Vic. Corbin, Jean 
Loi us Trem blay, Jean  M arc Côté 
et Roger B ertrand. Le tou t fut 
suivi d 'une soirée sociale e t d ’un 
buffet froid.

D urant ce tte  soirée il y eut con-

t.
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Activités au Ciub 
dos Pcquettours / s

%
%mon / f tSamedi le 19 m ars — Excur­

sion en traîne mobile avec vi­
site aux portes de l'enfer situées 
su r la rivière Rimouski. Départ 
du Club des Raquetteurs à 1 h.

Dimanche le 20 m ars — G ran­
de course de 
hommes et dames 
m ontre" ainsi qu’une course de 
raquettes hommes et dames au 
club : le tout suivi d ’une partie 
de sucre et d ’une soirée avec la 
remise des trophées. Les jeu­
nes seront des com pétitions, 
nous organiseront aussi des con­
cours pour eux.

On s’inscrit actuellem ent et 
cela jusqu’au 20 m ars au Club 
des Raquetteurs en signalant le 
No. 735-9910. N’oubliez pas l’en­
trée est gratu ite  su r le terrain 
du Club.

;»
»

° M. et Mme Léon Saindon 1 
sen t revenus d ’un voyage de quel­
ques semaines en Floride.

K MM. Gilles Desroches et 
Henri Rochon, de M ontréal, Gil- ! 
bc-rt Des rosiers, directeur adjoint 1 
de l'Office d 'inform ation et de Pu- 
blicité de Québec, M. Durand, du 
même organisme, Me Richard j 
Tremblay, du Contentieux au Mi-1 j 
nistère des Affaires Municipales, 
Lucien Parent, de la Régionale du 
Grand Portage à Riviêre-du-Loup, J 

! étaient en ville, vendredi et sa ­
medi, à l'occasion de la clinique 
du journalism e sous les auspices 
de l’Association des Hebdomadai­
res de Langue Française et du 
Ministère de l'Education.

B M. et Mme Jean-Baptiste 
Picard sont allés à Trois-Rivières 
à l'occasion de la naissance de 
leur petite-fille, enfant de M. et 
Mme Maurice Vallée (Claudette ! 
Picard).

M. et Mme Gaston Beaulieu 
sont revenus d’un voyage aux 
Bermudes

I
'

traînes mobiles 
"contre la '

Vî Z,

»
a c c o m p a g n é e  d e  l’orchestre d e  

JEAN BELLAVANCE

et comme maître de cérémonie, nul autre que
REJEAN BEAULIEU

>
«
-

ADMISSIONr
i
> POUR LES MEMBRES :

vendredi  et samedi  
entrée gratuite 

Dimanche, à partir 
de 8 h. p.m. 0.50

POUR LEURS INVITES :
vendredi  et sa me d i  

Admission 0.50 
Dimanche,  à  partir 
de 8 h. p.m.  0.75

Le sport des rois à la portée de tous
T

-

Notez bien : les cartes de membres  1966, obl igatoiresy ..\fl
■

À m.
G li  & LIQUEURS
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à fifes prix domestiques.
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. Faits d'authentiques concentrés importés 

de Wynand Fockink, Hollande, ces liqueurs 
et gin de genièvre tout à fait délicieux 
sont distillés et embouteillés au Canada 
par Corby.

# | \ 1fù.X ■ r r f i  5
1* '«y

^5VER 0^
Un spo rt vieux comme le monde est m aintenant dans

le vent. 41-
Crème do Menthe WF 

25 oz $4.75
Triple Soc WF 

25 oz $5.40
Gin do Genièvre WF 

40 oz $7.30 — 25 oz $4.80 
10 oz $2.10

Pour la prem ière fois dans le Bas St-Laurent un centre 
d 'équitation  offre l'opportunité de suivre des cours afin de 
perm ettre aux adeptes de ce sport de le pratiquer avec plus 
de plaisir.

Un professeur de M ontréal, Mlle Ouellet, sera attaché 
au Centre d ’équitation de la Rivière H âtée pour toute la 
saison estivale.

Inscrivez-vous dès m aintenant car le nom bre d ’élèves est 
limité.

Pour inscription téléphonez au :

rwU,

CRè̂ û i ^ 3Tw
SUPÉRIEUR\ J

V ^ r X T r v  i— i W Y N A N D  
J FOCKIIMK

<5 *
■% i; 'Vi -_?

m
CENTRE D’EQUITATION DE LA RIVIERE-HATEE

7 3 6 - 4 6 2 4
H. CORBY DISTILLERY LIMITED MONTRÉAL

J
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Les Maternais éliminent Rivière-du-Loup
Les Castors de Ma ta ne 

passent en finale clans les 
éliminatoires de la Ligue de 
Hockey du Bas St-Laurent. 
Ils ont éliminé les Loups de 
Rivière-du-Loup en cinq 
parties. Mardi soir les Ma- 
tanais l’ont emporté par 11 
à 2.

trois victoires à deux en in­
fligeant une défaite de 4 à 
2 aux Lions à Trois-Pistolcs 
mardi. Jeudi à Mont-Joli 
le club Trois-Pistolcs fera 
face à l'élimination.

Advcnant une victoire des 
Feuilles d’Erable jeudi la fi­
nale, une affaire 4 de 7, 
commencerait à Ma la no di­
manche.

Les Feuilles (l’Erable de Ri- 
onl égal6 les chances 

deux victoires à deux dans la 
série semi-finale "A " 4 de 7 de 
la Ligue de Hockey du Bas St- 
I-auront en infligeant une rüclée 
de 9 à  1 aux Lions de Trois- 
Pistoles en présence d ’une foule 
record de 2,500 personnes ù l’a- 
réna de Mont-Joli dim anche 
après-midi.

mou ski

□

W' <
Tous les joueurs des Feuilles 

d Erable ont sau té dans la mêlée 
avec beaucoup de déterm ination 
et ils ont rem porté une victoire 
d'équipe.
nis Fillion ont fait 
exception de com bativité e t de 
rudesse pour déclasser leurs a d ­
versaires, 
harcelé du début à la fin e t ils 
n 'ont eu aucune chance d 'o rg a­
niser des jeux. Les trois lignes 
des vainqueurs ont fonctionné à 
merveille tandis que la défen­
sive p réten tait un barrage solide.

Gaston Côté a dirigé l'a ttaque 
des Rimouskois avec quatre  buts 
e t trois passes. Gilles Thibault 
qui retrouve sa forme a connu 
une au tre  bonne partie 
deux buts et deux passes, 
au tres com pteurs du Rimouski 
furent Georges Côté, Jean Lebel 
et Georges Bouchard.

>Dans l’autre série le Ri­
mouski a pris les devants

VZZïFL-i Les protégés de De-
preuve sans

v.
m ;

Les Lions ont étéb
ah.*

■1

#  Gilles Thibault s'est avéré jusqu’ici le meilleur hom­
me du Rimouski dans les éliminatoires.■ ■7r>-x

t
'3 ? avec

Les 24 rondelles tandis que les Feuil­
les d Erable lançaient 41 fois sur 
Gerr>' Lamoureux.

Jeunes devant 2594 am ateurs 
n 'ont pu résister à une form ida­
ble poussée de tro is buts de la 
part du M atane dans la tro isiè­
me période et ils ont dû s'avouer 
vaincus par le pointage de 5 ù 2. 
Les M atanais prennent donc les 
devants 3 à I dans la série semi- 
finale "B" 4 de 7.

IV
M ATAN E 5, 
RIVIERE-DU-LOUP 2® Jacques Massé, le meilleur pointeur du Matane du­

rant la saison, est présentement au rancart à la suite d'un 
accident de la route . . .

C 'est Jacques M ercier qui a
privé Marcel Pelletier d 'un b lan ­
chissage. Pelletier a repoussé

Les Loups de Rivière-du-Loup 
évoluant au Stade de la Cité des

bitent Rimouski, ont eu 
cident de la route jeudi soir der­
nier après la joute qui a eu lieu 
à M atane . . .  cet accident aurait 
pu avoir des conséquences en­
core plus g rav e s . . .  la voiture 
qu'ils occupaient fut lourdem ent 
endom m agée. . .  Bilodeau 
blessé à une épaule et il 
viendra pas au jeu celte saison 
tandis que Massé, n 'é tan t bles­
sé que légèrement à un pied, 
pourra revenir au jeu sous peu. 
Massé est il notre avis la sur­
prise de l'année chez les Cas­
tors . . .  ce robuste joueur de 
centre fut le meilleur pointeur de 
son équipe avec 2G buts et 32 
p asses . . .  André Goulet qui 
après avoir joué dix parties avec 
les Feuilles d 'Erable qu ittait Ri­
mouski pour Baie-Comeau 
déclarait après la partie de di­
manche qu'il m anquait de souf­
fle . . .  “c 'est lorsque que l'on 
arrête  quelque tem ps que l'on 
constate en revenant combien 
la Ligue du Bas St-Laurent 
compte des joueurs rapides " . . .  
Gaston Lebel ne se souvient pas 
exactem ent où et quand il s'est 
infligé celte luxation au mollet 
de la jambe d r o i te . . .  il croit 
que l'accident est survenu lors 
d'une séance d 'entrainem ent en 
tom bant avec Georges Bou­
chard . . .  “je n'ai vraim ent pas 
de veine nous disait Lebel, lors­
que nous lui avons rendu visite 
à l'hôpital, car je  n 'ai jam ais eu 
au tan t le désir de jouer " . . .  on 
se souvient que Lebel avait été 
choisi le meilleur joueur dans 
des séries élim inatoires le p rin ­
tem ps dernier . . .  pour clore une 
discussion disons que Marc Du­
four des Lions ne pèsent que 132 
liv re s . . .  Marcel Pelletier a re­
çu un lancer de revers venant 
de Gilles Thibault en pleine fi­
gure lors de l’exercice de sam e­
di. . .  heureusement Pelletier por­
tail son m asque . . .  le m asque 
fut toutefois endommagé telle­
ment le lancé était dur . . .

Ligue se distingue par du jeu 
robuste et dynam ique qui plaît 
énorm ém ent à la foule. Une 
partisanncric farouche et parfois 
m êm e aveugle crée une am bian­
ce et une rivalité qui affectent 
non seulem ent le com portem ent 
des ieueurs eux-mêmes, mais 
aussi celui des amateurs. La 
rivalité Am qui - Causapscal est 
bien connue. Lorsqu'on réussit 
il créer un tel éta t de chose en ­
tre ces deux populations, le suc­
cès d 'un sport ne peut qu'en être  
assuré.

Les dirigeants de la Ligue de 
la Vallée, cette année, se sont 
efforcés d'aplanir les difficultés 
de l'an passé. Le circuit a ter­
miné sa campagne avec ses cinq 
équipes. Que les assistances ù 
M ont-Joli e t M atane aient été 
presque nulles. cela ne nous sur­
prend guère. Ces villes ont goû­
tées du gros calibre si l'on peut 
dire et n'ont pas l’idée dcncou-  
ragcr ou d'aller voir les joutes  
d 'une autre formation. Par con­
tre, les foules ù Am qui et Cau­
sapscal sc sont situées en tre 500 
et 500 am ateurs tout au long de 
Vhiver. Dans les séries, les re­
cords croulent les uns après les 
autres Le dernier en date est 
celui de la joute qu'Am qui a d if­
ficilem ent gagnée sur Causapscal 
en 2e période supplémentaire, 
mardi dernier devant plus de 
1.700 am ateurs enthousiastes. La 
m oyenne d'assistance durant tes 
séries est d'environ 1.200 am a­
teurs. En visite à Am qui pour 
cette occasion, des am ateurs de 
Campbellton n'en croyaient pas 
leurs y  eux devant l'enthousias­

me de la foule et le calibre de 
jeu présenté. Il y  aurait lieu 
pour les dirigeants de la L igue 
du Bas St-Laurent de venir cons­
tater sur place de la popularité 
de nos form ations locales. N ous  
savons pertinem m ent que nos 
villes sont m ûres pour de plus 
grandes ambitions. Nous ne 
croyons pas cependant, qu'il sc 
trouve quelqu'un pour se lancer 
aveuglément dans une aventure  
qui a déjà coûté assez cher à 
nos organisateurs locaux.

La direction du club des "A s"  
d ’A m qui fait donc une invitation  
spéciale au président de la Li­
gue du Bas St-Laurent, M. Julien  
Bouchard, ù toi personnellem ent, 
à Marc Vaillancourt et Em ile  
Michaud, afin que vous assistiez  
ù la dernière partie, s'il y  a lieu, 
de la finale qui oppose Causaps­
cal et Amqui. Je suis sûr que 
vous serez étonnés de ce qui 
se passe ici. De meme, si c 'est 
possible. Claude, form ule l'in ­
vitation  ù la radio à tous ceux  
qui désirent voir une partie 
qu'ils n'oublieront pas de sitôt. 
Nous attendons d'ailleurs plus 
de 2,000 personnes pour ce tte  
dernière partie, si elle doit avoir 
lieu.

un ac-
.«

f LES SPORTS EN
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estp r o g r è s ne re-

II y  avait un arb itre  de Qué­
bec, soit Jean Zicat. dim anche à 
Rivière-du-I.oup pour la bonne 
raison que Clermont Boucher de 
M atane refusait d 'aller a rb itre r 
ce tte  partie  . . .  on sait que Bou­
cher et les juges de hors-jeux 
Dcschesncs et Berger ont été 
mélés à un brouhaha au Stade 
de la Cité des Jeunes quelques 
jours plus t ô t . . .  ce n’est pas 
par plaisir que nous avons sou­
ligné dans nos chroniques à la 
radio et à la télévision le m au­
vais esprit sportif de plusieurs 
habitués du Stade de la Cité 
des Loisirs . . .  certaines au to ri­
tés de Rivière-du-Loup n'ont pas 
prisé nos rem arques . . .  nos pro­
pos se veulent d 'ê tre  construc­
tifs . . .  en dénigrant publique­
ment les fom enteurs de troubles 
ils y penseront plus longuement 
dans l'avenir avant de poser des 
gestes qui peuvent porter a tte in ­
te  à la réputation  de tou te une 
popu la tion . . .  il ne nous revient 
pas de chercher à savoir qui 
sont les coupables, s'ils sont 
toujours les mêmes, mais il re­
vient aux autorités du S tade de 
trouver une solution pour am é­
liorer une situation qui laisse 
à désirer depuis le début de la 
saison . . .  de l’avis de “Pull" La­
voie. gérant des Feuilles d'Era- 
ble, c 'est à  l'aréna de Trois-Pjs- 
toles que l’on trouve la meilleu­
re glace dans la Ligue . . .  nous 
changeons forcém ent notre fu­
sil d 'épaule et nous favorisons 
m aintenant le M atane pour vain­
cre Rimouski ou Trois-Pistoles 
en fin a le . . .  si c’est contre Trois- 
Pistoles nous favorisons les Ma- 
fanais pour l'em porter en cinq 
parties et si la finale a lieu con­
tre Rimouski nous favorisons les 
C astors pour décrocher le cham ­
pionnat en sept parties . . .  Ma­
tane est une équipe très lourde 
e t ses joueurs sont des spécialis­
tes de la mise en é c h e c . . .  Il y 
a  de très fortes gageures qui sc 
font A chaque partie dans In sé­
rie Rimouski . Trois-Pistoles . . .  
dim anche des am ateurs rimous- 
kois qui avaient récolté une 
somme rondelette ont remis un 
cadeau de $20. ù chaque joueur 
des Feuilles d ’Erable . . .  les pro­

tégés de Pull Lavoie ont g ran­
dem ent apprécié la visite de 
courtoisie que leur a faite le m ai­
re M aurice Tessier en tre la p re­
mière et la deuxième période 
lors de la joute disputée à  Mont- 
Joli d im a n c h e .. .  les travaux 
d 'agrandissem ent à l'aréna de 
Mont-Joli sont une heureuse réa­
lisation m ais il faut reconnaître 
que l'on a manqué un peu en 
ne réussissant pas à organiser 
les sorties de façon à ce que les 
joueurs des deux équipes ne se 
coudoient pas . . .  encore dim an­
che deux joueurs ont failli en 
venir aux prises dans le corri­
dor m enant aux cham bres . . .  à 
la suite de cet incident Réal 
Beaupré s'est vu coller une 
mauvaise conduite pour avoir 
provoqué Charles Fortin . . .

n»ii‘

Te remerciant ù l'avance de 
ta bienveillante attention  et pro­
fitant de l'occasion pour so u ­
haiter a u x  Feuilles d'Erable la 
meilleure des chances dans leurs 
séries, je demeure.

Sincèrem ent.

Dernièrement on annonçait la 
tenue d 'une assem blée de la Li­
gue Laurentienne de Baseball à 
R ivière-du-Loup.. .  deux équipes 
seulem ent étaient représentées 
soit Cabano et les L o u p s . . .  il 
faut en tire r une conclusion que 
nous avions fait nôtre bien avant 
la réunion : chaque chose en son 
tem ps ; nous sommes en pleine 
fièvre du hockey ce n 'est pas le 
moment de parler b aseb a ll. . .  
nous ne sommes pas dans les 
m ajeures . . .  dans nos régions 
généralem ent les dirigeants du 
hockey sont mêlés également au 
baseba ll. . .  comme nous l'avions 
déjà écrit il semble certain  que 
Théo d ’Amours de Trois-Pistoles 
deviendra président de la Li­
gue . . .  nous ne serions pas sur­
pris si les Tigres de Rimouski 
ne faisaient pas partie des ca­
dres du g roupem ent. . .  dans ce 
cas nous prévoyons que plu­
sieurs des meilleurs joueurs du 
club local s’aligneront pour 
Trois-Pistoles si notre Cité n’ins­
crit pas une équipe dans la Li­
gue du Bas S t-L au ren t. . .  Marc 
V alllancourt est présentem ent en 
vacances en Floride c’est pour­
quoi sa rubrique "En M arge des 
Sports" ne parait pas . . .  Pierre 
Bilodeau e t Jacques Massé, deux 
porte-couleurs du M atane qui ha­

Gilbert Fortin. 
Aréna d'Am qui, 
Amqui, Qué.

• • .

«Amqui. le 10 mars 1966. 
M onsieur Claude Pearson.
Poste C.J.B.R .
Rimouski, Que.
Claude.

Nous avons etc très heureux  
d'entendre ce matin, à tu chroni­
que matinale des sports, quel­
ques réflexions sur les succès 
que connaît présentem ent le hoc­
key dons notre région.

Il est vraiment extraordinaire 
de constater que la Ligue de la 
Vallée connaît une fin de saison 
éblouissante. Sans offrir la ra­
pidité cl la finesse de feu de la 
Ligue du Bas St-Laurent, notre

•  l’aréna d’Amqui, complètement rénové, est prêt à 
recevoir le système frigorifique pour la glace artificielle.
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CINÉMA -  CULTURE -  LOISIRS À  un colloque in te rn a tio n a l
sur la coopération

Sf-Octave
M . R aym o n d  R ic h a rd  est revc-

| nu d e  R o b e rv a l o il il a passé
q u e lq u e  tem ps.

Im ag e s  en tê te  19
L E  T E R R O R IS T E

D ra m e  de g u e rre . O e u v re  so b re
et ré a lis te , sans tro p  de r ig u e u r
d ra m a tiq u e . D 'a s s e z  longues sé-1 leu rs  en fa n ts  sont re to u rn é s  it A n -
quences de d iscu ssio n , m a is  q u i ch o rag e , A la s k a , ap rès  a v o ir  as-
a id e n t à  la  co n n a issan ce  de la  s i- s is té  a u x  fu n é ra ille s  de M . E m ­
u la t io n . P o u r a d u lte s  : u n e  é tu d e  ne! S t-P ie rre , le  2 0  fé v r ie r ,
v a la b le  e t sé rie u se  des p ro b lè m e s  \
so u levés p a r  la  rés is tan ce  a rm é e
ü l'o p p ress io n . E n s e m b le  p o u r a-
du ltes .

19 -25 m ars
A U D ITO R IU M ges d ’é tu d es  c o o p é ra tiv e s  en F r a n ­

ce, Ita lie , S uède, D a n e m a rk , G r a n ­
d e -B re ta g n e , e t en 19 61 , a u x
E ta ts -U n is .

M . Léo B éru b é , b ien  connu dans
l ’Est du  Q uébec, a y a n t é té  c h a r­
gé de cours de co o p é ra tio n  à la
F a c u lté  d A g r ic u ltu re  e t  de Pê­
ch eries  à la  P o ca tiè re , de 19-1-1 à
1961, re p ré s e n ta it le Q u éb e c  ù un
c o llo q u e  des pays  fran co p h o n es
d ’E u ro p e  su r la C o o p é ra tio n .

C ’é ta it  la p re m iè re  fo is  que
Q u ébec c o lla b o ra it avec  les pays
fran cop ho nes  d ’E u ro p e , à un e é-
tu d e  dans le d o m a in e  c o o p é ra tif.
Les séances d 'é tu d es  se so nt d é­
rou lées ü L ièg e , en B e lg iq u e .

M . B éru b é  a fa it  de m u ltip le s
sé jou rs  à l'é tra n g e r  à t i t r e  d ’o r- I
g a n is a te u r de la  c o o p é ra tio n , no- '
ta m m e n t à S to c k h o lm , S uède, en |
1957, à Lsausanne, Suisse, en
1960. Il eut la d ire c tio n  de vo ya -

M . et M m e  B e r lin  L a n d ry  eB F .C K L T

D ra m e . O e u v re  p u issan te , d 'u n e
g ra n d e  richesse  v is u e lle . L ’in te r ­
p ré ta t io n  est re m a rq u a b le . L a  v é ­
r ité  h is to r iq u e  est p a rfo is  s a c r i­
fié e . P o u r  a d u lte s  : év o c a tio n , fo r ­
cé m en t in c o m p lè te , d e  la  v ie  d 'u n
sa in t. Q u e lq u es  scènes d é lica tes .
A  v o ir .

POUR LA . . .

Les Boules le

Spécialisé en coupe  de viande  —
J M . C a m ille  P e lle tie r , fils  d e  M .
; O d ilo n  P e lle tie r , d e  Les B oules,
est re v e n u  dans sa fa m ille  ap rès

U n  d ra m e  p o lic ie r  c o n s titu a n t a v o ir  su iv i un co u rs  de bouche-
un d iv e r tis s e m e n t a g ré a b le  e t de rie  à l ’ In s t itu t  de la C o u p e  de

V ia n d e  de M o n tré a l.

C in é m a  de P aris  23
M A IG R E T  E T

L ’A F F A IR E  S T -F I  A C  R E

PL  ID O L E  D ’A C A P U L C O

C o m é d ie  m u s ic a le . U n  fi lm  lé-1
g c r e t c o n v e n tio n n e l. D e  b e lles
co u le u rs  et des chansons. C o r n - ,
m e c in é m a  : b a n a l. P o u r a d u ltes  19u,a ll té  réah sé  p a r  un a u to u r  de

ta le n t. E x c e lle n te  in te rp ré ta t io n .
P o u r a d u lte s  : m ê m e  si le  g e n re
p o lic ie r  a t té n u e  la p o rtée  d 'a c -

C ARTIER i tes rép réh en s ib le s .

V e n te , lo c a tio n  e t ré p a ra t io n
de m a c h in e s  à  é c r ire , m a c h i­
nes ù a d d it io n n e r .

L'iprimerie Gilbert
R  I  M  O  U  S K  I

et ad o lescen ts  : d iv e rtis s e m e n t
an o d in . M . P e lle tie r  e x e rc e ra  son m é­

t ie r  à la  b o u c h e rie  de son père,
dans la  lo c a lité .

L T  L E  D U  D E S IR

U n  d ra m e  d 'u n e  b a n a lité  d é co n ­
c e rta n te  a u  p o in t de vu e  te c h n i- %

*- que. L e  m o te u r  de l'a c tio n  le n te
e t m o n o to n e  : u n  é ro t is m e  in fa n - %
t i le  e t p r im it i f .  A  d é c o n s e ille r  :
c o m p la is a n c e  dans l ’a c c u m u la tio n  »
d 'im ag es su gg estives  et d ’a t t i tu d i -
osées.

T W O  OF T H E  M O S T EXCIT ING STARS OF O U R  T I M E  I N
O N E  OF T H E  M O S T  E X C IT IN G  D R A M A S  O F  A LL  T I M E !

RICHARD «  PETER

BURTON -  O'TOOLEU N  S I B E L  E T E

U n  d ra m e  c o n s titu a n t un e b o n ­
n e  é tu d e  p s y ch o lo g iq u e . U n e  b o n ­
n e  m ise  en scène. U n e  in te r p r é ­
ta tio n  m e rv e ille u s e  d e  S. Y o r k .
P o u r a d u lte s  a v e c  réserves : réa - ;
lia n te  e t ta c t  dans la  d e s c r ip t io n  I ■»
de l 'é v e il à l 'a m o u r  : p ré s e n ta tio n
s y m p a th iq u e  d ’u n  p e rs o n n ag e  à la  %
c o n d u ite  ré p ré h e n s ib le .

as h is  K in gas Becket

"A lusty, bold!y  Provocative
- O t e  MAGAZINEfilm"
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* *  m -T E L E V  O O N

C in é m a  K r a f t  18
■ rjfit ;;

SERENADE A U  TE X A S
&m

i k
C o m é d ie  m u s ic a le . P a ro d ie  m é ­

g a lo  des w e s te rn s  et des c o m é ­
d ies m u s ic a les  a m é ric a in e s . U n
dé lass em en t sans p ré te n tio n  e t a - |
g ré a b ie . P o u r  a d u lte s  e t ad o le s ­
cents : en sem b le  de b o nn e te n u e , j

sa

i 4m >v: m! \  Jm*
X  %

1 > Vf t 'k i
I # mMàC in é m a  In te rn a t io n a l lu

L A  F IL L E  A  L A  V A L IS E

D ra m e  p s ych o lo g iq u e . S é r ie  de
p e tits  ta b le a u x  où  so n t an a lysés ,
dans u n  c lim a t assez p o é tiq u e , les
é ta ts  d 'â m e  d 'u n  ad o le scen t q u i
s 'é v e ille  à l 'a m o u r. P o u r a d u lte s  :
un e o e u v re  d é lic a te  e t nu an cée ,
p o s itiv e  ; m o e u rs  fa c ile s  ch ez  c e r ­
ta in s  personn ag es.

k V ”
r x'

<
4 4

i
A s p e c ta c u la r  s to ry  o f c o n f l ic t  a n d  c o n s p ira c y . . .m u rd e r  a n d  m a d n e s s .. .  re v e lry  a n d  re v e n g e  I 1

x  yS By

È E C K E T
r

HALm
TECHNICOLOR"

PANAVISION"
v

WALLIS'
PRODUCTION

> . 1 SI
m 4A votre service

chez
Ruesf & Arsenault

Auto Ltée

M Y « i
v

V X

m  m .

i

«X  'Ar  i
S A * 6 t m

GIH.6UD W0UTI-HUNT • BROWfl P E T E R  G L E N V IL L E  ED W A R D  A N H A LT

/

m  v
s2

Z w  w o
fAVCCX
M Fvr

MW I rr J E A N  A N O U IL H V
V
Và 7 h. et 11 h. 1 5 :

A # :

EN FRANÇAIS VéSW \ v

DU 19 AU 25 MARS .
.

y

m
Y ■ 7-

: 37KV-
; » X

\
TT'.'

@ "Becket" le film tant attendu à Rimouski est un
drame d'une puissance jamais égalée . . .

9  deux des plus grands acteurs de notre temps dans
la plus extraordinaire production de tous les temps,
à 8 h. 30 . . .
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t o  A c a p u l c o ...
THE D E P L A C E ...
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PLACE... Il\I iljCINE-JEUNES, samedi 19, à 1 h. 30 :

Le Fauve est Déchaîné
(COULEURS)

O
O . \

x
-

\ tV rrt tMAURICE MICHAUD
L a  d ire c tio n  d u  R u e s t &  A rs e - %'

n a u lt  A u to  L té e , à le  p la is ir  d 'a n - ,
n o n c e r à  la  p o p u la tio n  de R im o n s - ' '
k i e t des e n v iro n s , la  n o m in a tio n  ! Z
de M .  M a u r ic e  M ic h a u d  co m m e ! ' '
re p ré s e n ta n t au  s e rv ic e  des v e n - 1  ><
tes. M .  M ic h a u d  possède une vas-
te  e x p é rie n c e  des p ro d u its  C h ry s ­
le r  e t a  à  son c ré d it  s ix  années
co n sécu tives  c o m m e  “ M A IT R E
V E N D E U R " . M . M ic h a u d  in v ite  v
d o n c  to u s  ses c lie n ts  e t a m is  à
v e n ir  le  c o n s u lte r  p o u r  l'a c h a t
d 'u n  v é h ic u le  a u to m o b ile , p assa­
g e r ou  c o m m e rc ia l.

.  HAL W A LLIS . V

©  aventures comiques avec Tony Randall . . .
25 cents . . .
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Jtj JK Hear
fun  In Accpuleo

"Dossq Nova Baby"
And Other Tuneful

s And Terrific
Üfe / I  A  Songs In RCA's
I M I  I FUN IN ACAPULCO"

Album
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Un uniforme distinct 
aux filles de Sa RSBSL

Le Frère Trottier au CED St-Robert
Sa causerieLe Frère Jean-Marc Trottier, s. j parla d’éducation, 

c., directeur de l'Ecole Paul-Hu- portait sur trois points : a) les
bert, était le conférencier du CED options graduées, système qui 
de St-Robert, mardi. Il a entrete- prendra force en septembre pro­
nu son auditoire d'un sujet bru- chain dans nos écoles au niveau 
lant d’actualité et qui accroîtra secondaire ; b) le recyclage ; c) 
les connaissances de l ’assemblée les responsabilités des parents, 
en matière scolaire. M. Trottier

dienne-françaisc) à Montréal pour­
rait fournir le costume pour une 
vingtaine de dollars. Rien n’em­
pêcherait la possibilité pour les 
mamans, habiles en couture, de 
réaliser le modèle adopté, se con­
formant strictement au même tis­
su, au même modèle dans tous ses 
détails : coupe, longueur, fin i­
tion.

me, le soulier en même tissu que 
la jupe, en vente dans de nom­
breux magasins.

Cette décision mettrait fin à la 
variété d'uniformes des étudiantes 
qui, avant de passer sous la ju ­
ridiction de la Régionale Scolai- ! 
re du Bas St-Laurent, fréquen­
taient les diverses maisons d’e n-1 
saignement du milieu.

Toutefois, les jeunes filles pour- ' 
raient arborer, jusqu’à usure, les 
anciens uniformes, mais dès sep­
tembre, encore faudrait-il, pour les j 
sorties ou les journées dites spé­
ciales que chacune et toutes aient 
le nouvel uniforme : jupe ligne A 
avec deux plis en avant, corsage 
lainage marine clair, encolu-e V, 
nervure de tissu quadrillé, identi­
que à la jupe. A porter avec un 
gilet blanc à col roulé ou avec 
chemise blanche avec collet cour­
te pointe, à manches courtes ou 
longues. Ce détail est à détermi­
ner à l ’adoption officielle.

Le modèle adopté par les com­
missaires de la Régionale sera 
montré dans certaines écoles de j 
la Régionale. D'ailleurs, les dé­
légués des 2-1 commissions sco­
laires de la Régionale, réunis à 
Rimouski, jeudi, ont été unanimes 
à adopter ce costume, que la jeu- : 
ne étudiante aura même plaisir à 
porter en toute occasion, tant il 
est élégant, de bonne coupe et 
de confection solide. Même le 1 
mannequin Brigitte portait, au 
soir de la présentation du costu-

de Rimouski à: P-5-101NF

$ 8.00Montréal
B B M H B W W — g— W H I W 'I H I W H

Rivière-du-Loup
Québec

r

$ 2.10
U $ 4.40 

$ 6.30Drummondville
$ 7.40Gaspé

Ottawa
»

a

$ 9.50f

$ 12.50Toronto
$ 27.00Winnipeg 

Edmonton
Brigitte (Michaud) illustre le 

costume detux-pièces, appelé à 
être porté, dès septembre, par ,
toutes les étudiantes au niveau TrC iVO U X Q l 'é c j i i s e

n : t . 7 l , c.£ „ r S r " !S“ lal' de St-Pierre-Lamy
C'est a rassemblée régulière, Une équipe d’ouvriers est à 

mardi dernier, de la Régionale l'oeuvre depuis lundi matin, en
Scolaire du Bas St-Laurcnt, que l’église de St-Pierre Lamy, au 
le- neuf commissaires et officiers Fémiscouata. II s'agit d'effectuer 
.supérieurs de cette institution ont des travaux de rénovation a l'in- 
dû prendre une décision sur l'a- térieur du temple paroissial pour 
doption d'un uniforme règlemen- plus de $1600.00. 
taire pour les étudiantes du n i­
veau secondaire, dès l'an 1966-67.

Deux jolies étudiantes de l'Eco­
le Secondaire Langevin, Mlles B ri­
gitte Michaud et Madeleine Bé- 
ruh modelèrent chacun un ensem­
ble coquet, pratique, différent par 
le veston, l ’un tailleur, l'autre plus 
"couturier".

Les deux costumes, en lainage 
solide, avec jupe en tissu écos­
sais Black-VVatch (alliant le mari­
ne et le vert discret), veston en 
lainage marine clair, ont fa it l ’ob­
jet d’une étude minutieuse par les 
membres de la Régionale Scolai­
re. Les deux modèles avaient été 
conçus par des dames de Mont- 
Joli et de Rimouski, réunies en 
un comité d'études, depuis des 
mois. La maison Guilmar (cana-

$ 39.00
m ■ . -
Ce sont là des exemples du nouveau tarif Rouge du CN. Le prix d'une place couchée 
donnant droit à des repas gratuits est bien attrayant aussi. Renseignez-vous sur 
les tarifs Rouge, Blanc et Bleu du CN.

%
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1Représentation, continuelle, dimanche : 1 heure à minuit —  Sur semaine : 7 h. à 11 h. 30 ;

FOYER des grand., PRODUCTIONS MONDIALES en frontal:
to

.•V

Sept jours à l'affiche, de samedi à vendredi, les 19-20-21-22-23-24 et 25 mars

etv  ..Un excellent 
drame psychologique 
où vous retrouverez 

une Danielle Darieux 
aussi séduisante.

L'ÎLE DE DÉSIR
Histoire de séduction germano-yougoslave

-  æ s  ^
DE L'ARGENT ? 

Louez-en de Crescent
m iCor'bicz tous vos désirs M A IN TEN AN T ! 

Appelez nous d'avance. Louez l'argent 
nécessaire, c'est aussi simple que louer 
une voiture ou de la machinerie. Et c'est 
la fa^o
semble et d'envisager des jours plus heu-
reuv..
Chez Crescent, vous pouvez louer $50 ou 
un montant plus élevé selon vos besoins. 
Des clients satisfaits ont déjà loué en 
10 minutes seulement. Pour un service 
aussi rapide, appelez Crescent dés au- 
juord'hui.

Plan de location d'argent CRESCENT 
Vous 
pouvez 
louer 
S 52.88  
S 105.75  
$ 310,78  
$ 506-94  
$ 758.89  
$1014.07  
$2034.20  
Des montants pl

, J?
S t

s

MI Possessive, la mère 
, 1 veut le ravoir près 
i : d'elle. Elle lui en­

voie une jeune étu­
diante. Le dénoue­
ment ne sera pas à 
l'avantage de celle 
qui l'avait amorcé.

Libéré de prison, 
pour avoir tue 
l ’aman: de sa 
femme, PETER 
vit en ermite sur 
une île Sa mère .
s’ennuie. . .

■v
de faire comme bon vous maKENNETH MORE • DANIELLE D A R R IEU X

UN SI BEL ÉTÉ ■ r%
introducing S U S A N N A H  Y O R K  as Joss 

A COLUMBIA m e ru n rs  HCLCASG • EASTMAN C O L O R R b -
Lo capiteuse Elke Sommers

et rembourse; 
par mois 

$ 5.00
5 1 0 . 0 0

519.00 
$22.00 
$32.00 
$42.00 
$76.00

•  En COULEURS. Le réalisateur Lewis G ilbert a tiré 
h istoire du roman de Rumer Godden.

0  Film qui manifeste une bonne connaissance de 
l'évo lu tion  psychologique de l'adolescence.

0  Quatre enfants angla is v ivan t une extraord inaire  
aventure de vacances, en Champagne, leur mère 
é tan t tombée subitement m alade.

0  Un vo leur notoire s 'in trodu it dans leur vie sous le 
déguisem ent d ’un honnête gentilhom m e.

0  Le dram e éclate : la jeune et m erveilleuse Susan­
nah York dénoncera E llio tt dont elle é ta it tombée 
amoureuse.

pour

CINÉ-JEUNES►son12 mois 
12 mo.s 
20 mois 
30 mors 
30 mo s 
30 mois 
36 mois 

us élevés sont disponibles 
sur demande

le samedi 19 mars, à 1 h. 30

L ENFANT AU GOSIER D OR
COULEURS

Vedette : le petit JOSELITO

Scénario bien im aginé pour intéresser un pub lic  de 
jeunes. Images pittoresques d 'un  v illa ge  espagnol, 
m ilieu riche. Les enfants sont sympathiques. A  NE 
PAS MANQUER !

Nos bureaux sont ouverts le soir.

Crescent Finance
Transigez à la moderne chez Crescent 

141-A rue St-Germain —  Tél. 723-9208
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Soirée de danse 
de la mi-carême 
à l'Horizon Bleu

M e Maurice Tessier président du comité
d honneur du Salon du Printemps 1966 A Sacré-Coeur, R im o u sk , à 

l ’horizon Bleu le 17 m ars, à l ’oc ­
casion de la m i-carêm e so it je ud i 
aura lieu une soirée de danse avec 
l'o rches tre  de Réjean Pineau II 
y  aura des p r ix  p o u r les costum es 
et des p r ix  de présence. L 'ad m is­
sion est de $1.00. Venez passer 
une agréable soirée

25 participants inscrits à ce salon annuel. Compo­
sition du comité d’honneur. Attractions spéciales. 
L ’honorable Maurice Sauvé à Rimouski. Un salon 
de dégustation pour 500 convives.

Le p rocha in  Salon du P rin ­
tem ps 1966, présenté du 26 a v r il 
au p rem ie r m ai 1966 h l'E d ifice  
des T ravau x  Publics (Garage 
M u n ic ip a l)  réun ira  25 p a rtic i­
pants. tous fab rican ts  ou m anu­
fac tu rie rs  de p rodu its  régu liè re ­
m en t u tilisés  dans no tre  région.

C ’est en e ffe t ce que nous ap­
prena it M . G éraid Séguin, pré­
siden t de la Cham bre de Com ­
m erce et p résident du Com ité 
d ’o rgan isa tion  du Salon du P rin ­
tem ps 1966, à la su ite  de la der. 
n ière réun ion tenue pa r le com i­
té  au bureau d ’ in fo rm a tio n  tou ­
ris tiq u e  de la c ité  de R im ouski.

C ’est égalem ent au cours de 
ce tte  réun ion que fu t  révé lé au 
com ité  d 'o rgan isa tion , la com po­
s it io n  du com ité  d ’honneur p ré­
s id an t aux destinées du Salon.

M e M au rice  Tessier, m a ire  de 
la C ité de R im ouski est p rés i­
dent de ce com ité . I l  f igu re  à 
ce com ité  en com pagnie de M M .
Jacques B r illa n t, président de 
Québec-Téléphone, com m e se­
cré ta ire  et G abrie l Gagnon, d i­
rec teu r rég iona l de l ’Hydro-Q ué- 
bec, comme tréso rie r et de M M .
A lb e rt D ionne, député p ro v in c ia l 
et G uy Leblanc, député fédéra! 
des comtés de R im ousk i comme 
directeurs.

D 'ores et déjà, ce tte  semaine 
du 26 a v r i l au p rem ier m ai au 
cours de laquelle sera tenue le 
salon du P rin tem ps 1966 sera 
l'une des plus chargées et des 
plus intéressantes.

l'A ssoc ia tion  des H ôte lie rs du 
Bas S t-La u rèn t à R im ouski, a 
déjà m is su r pied une organisa­
tion  massive qu i m e ttre  à con­
tr ib u tio n  non seulem ent les hô­
te lie rs de la c ité  et de la région 
mais aussi tous les membres de 
le u r personnel.

Déjà on parle de menus, b u f­
fets. v in s  et fromages qui seront 
réservés aux pa rtic ipan ts  am a­
teurs de bonite cha ir et de p la i­
sirs dé licats.

Le Salon du Prin tem ps 1966 
co inc idera  égalem ent avec la te ­
nue de la semaine annuelle du 
Techn ic ien Professionnel.

Des c lin iques consacrées à des 
sujets d ’in té rê ts p a rtic u lie r ou 
général pe rm e ttro n t de re jo indre  
les pub lics d ivers auxquels e l­
les s'adressent. Le coordonna­
te u r de ces c lin iques est M . L u ­
cien Dumas du M in is tè re  de l'E ­
ducation  à R im ouski et président 
de la société St-Jean-Baptiste.

A u  cours de la semaine, des 
v is iteu rs  de m arque sont a tten ­
dus. L ’honorable M aurice  Sau­
vé, m in is tre  fédéral, représen­
tan t des Iles-de-la-M adeleine, se­
ra l ’ in v ité  d 'honneur d ’un sou­
per causerie servi aux anciens 
présidents et membres de la 
Cham bre de Commerce de R i­
m ouski.

Le c lou de la semaine sera 
sans con tre d it le "S a lon de dé­
g u s ta tio n " préparé pa r l'A ssoc ia ­
tion  des H ôte lie rs et qu i sera 
serv i à plus de 500 convives le 
dim anche so ir, p rem ier mai.

L 'hô te  de cette a ttrac tio n , M . 
F lo rian  M a len fant, (p ro p rié ta ire  
du M o te l S t-Lauren t) président 
du com ité  spécial fo rm é par

2lïïüidmmP

en finance et crédit de Rimouski

AVEZ-VOUS DE L’ARGENT A PLACER 
Nous payons un  intérêt de 7%  et 8 %

Gérant : H. E. Forrest

Tel. 7 2 3 -232712, ave St-Louis, A p p t. 1

UTILISONS NOTRE ARGENT CHEZ-NOUS I

Notre choix de modèles et 
d'equipem ents est p lus vaste que 

ja m a is . . .
Vous recherchez sans aucun doute 
une voiture qui convient le p lus par­
fa item ent possible à vos goûts, à vos 
exigences, à votre personnalité. Eh 
bien, sachez que nous avons en stock 
tou t un choix de modèles. Il est pro­
bable que vous trouverez dans notre 
salle d 'exposition la voiture qui cor­
respondra aussi exactement q u 'il est 
possible à ce que vous exigez.

Attention, automobilistes 
nous avons préparé notre

C m 1<CSK?
<'

m ; >
; : : ■■X
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Réunion du 
Tiers-Ordre

au Centre C u ltu re l le  22 m ars
Les m em bres de la F ra te rn ité  

du T ie rs -O rd re  St-Joseph, s o n t 'in ­
v ités à se rendre  au C entre  C u l­
tu re l de R im ouski le  m ard i 
m ars à S heures pour une réunion 
de le u r fra te rn ité .

Fiançailles
O nt eu lieu récem m ent les f ia n ­

ça illes de M . M a rio  P icard, f ils  
de M . et M m e J.-B. P ivard, et 
M lle  M iche line  Ross, de St-Yves. 
Le m ariage sera célébré le 24 
ju il le t  prochain.

&
Vous ne pourrez obten ir 
de m illeure reprise que 

chez n o u s .. .
Les c o n c e s s io n n a ire s  C h e v ro le t- 
O ldsm obile ont tou jours été renom­
més pour la valeur élevée des reprises 
qu ’ils  o ffren t pour les voitures don­
nées en échange. Mais, pendant la 
Grande Saison des belles occasions, 
vous obtiendrez une reprise e n c :r e 
m eilleure à l'achat du modèle 1S65 
de votre choix.

L

U
.
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M .Chevroîet-Oldsmobile *  
tout exprès pour vous, ^

Nous pouvons vous livrer 
sur-le-champ presque tous les 

m o d è le s ...
Nous avons probablem ent le mod 
qu i vous convient exactement. Dans 
ce cas, nous pourrons vous liv re r votre 
nouvelle voiture au bout de quelque . 
heures. Voilà le genre de service que 
vous obtiendrez pendant tou te la 
durée de la Grande Saison des belles 
occasions Chevroîet-Oldsmobile.

> '
vATTENTION! f ique . La livraison sera fa ite  

selon vos désirs et— SOYEZ AS­
SURÉ DE CECI —  nous sommes 
résolus à vous faire faire l'affaire 
de votre vie pendant cette Gran­
de Saison des belles occasions.

Nous vous in v i to n s  à v e n ir  
examiner notre assortiment de 
nouvelles Chevrolet, Oldsmobile 
et Epie. Le choix que nous prése­
ntons en ce moment peut vérita­
blement être qualifie de magni-

ELEVEURS DE 
MOUTONS

Nous pouvons vous o ffr ir  les 
m eilleures occasions en fa it  de 

voitures d occasion . . .
Nous avons aussi le m e illeu r choix 
de voitures reprises. Cela s ig n ifie  des 
voitures d'occasion ayant l'aspect de 
voitures neuves et qui fourn issent d : s 
performances a llan t de pa ir av<_: 

», ce tte  belle apparence. Passez nous 
S vo ir pendant la Grande Saison des 

belles occasions.

Patronez vo tre  p ropre  coo­
pé ra tive  pour la V E N TE  DE 
VO TRE L A IN E . Faites l ’ex­
péd ition  d irectem ent à Len- 
no xv ille . Nous payons les 
fra is  de transport.

*:

* 1 •
f

CHEVROLET-CHEVELLE • CHEVY IE 
CORVAIR • CORVETTE - OLDSMOBILE • OLDS F-85 

EPIC-VOITURES D'OCCASIONL A  CO O PERATIVE 
DES PRODUCTEURS 
DE L A IN E  L IM IT E E

#  *4 kmLennoxv ille , Que. m *  ; 1■à
: A«j e

I
V j v<$%

if—...® r
'V  } .

:
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Sedan Delta 88 Holio»■ ï
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Coupé Custom Caprice%

B ï l ♦

SS166DF

Poèmes Vendeur au torisé  à R im ousk i :

BOULEVARD CHEVROLET, INC
RIMOUSKI25, boul. Jessop

Ile manquer pas de regarder "Cinéma In te rna licna l" tous Us vendredis soir S 8H.30 et "Tous pour u n " tous les jeudis soir A 8h. sur le ,6 ,eau complet do Radio Canada

Tel. 723-6551CHARLES LEBEL THERRIEN
II
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Ice g r i l le  d u  P R O G R È S Solution de la
semaine précédente BUREAUX A  LOUER

I l l  • IZO N T A L V E R TIC A L
1. Redonner de la force.
2. Taxis des montagnes, Epo­

que. Entête légal.
•T Pas mou. Perroquet. Re­

cule à moitié.
•1. Affection subite qui frappe

le malade comme un coup.
Blason.

5. Espagnole. Technicien di­
plômé. Manifestation de la
volonté.

6. Action de céder. Appen­
dice à finir.

7. Raidir.
8. Qui retient dans les bornes

de la modération.
9 Emprunte. L it creusé.

10. Pilote émérite. Récipient.
Saison trop courte.

11. Unité légale de force. Uni­
tés de surface.

Centre section commerciale, 1er étage d ifice  W oolw orth -
Dom inion, 148, rue St-Germain, Rimouski.
S'adresser par téléphone au numéro 723-7861 ou
723-2432 à Rimouski ou 279-9696 à M ontréal, ou par
lettre à 11, Ainslie, Outremont, Québec.

C A N T O N  N I  E U E
A C = E S = U ■= S A M
R H U M E R I E  = = B
B A = P U E = N 0 T A
O B S E R V A T E U R
N = A R = I  = A C = C
I N T E R E S S E R A
F 0 U  = A N E S  = U T
E U R E  = N = E T A I
R E E L U E S  = U D 0
E T R E  = S A B E E N

Radiogonioinètre de bord.
Enlève les extirpations d'un
organe Tous mêlés.
Assurément. Engage le
dialogue.
Le fém ur en est un. Repos.
Muscat italien. Rognon.
Entraîne la fermeture. Cou­
vrit de jaune d'oeuf. Bout
du nez.
De bouche à bouche. Qui
nous concerne
Presque en tête de la gam­
me. Marchera.
Réapparaître, en parlant
d'une maladie.
Nécessaire aux moteurs et
A la lumière.
Acceptée. Moyens de di­
rections.

I
2

:i

-i

BUREAU À LOUERti
(910 PIEDS CARRES)

Edifice moderne à l ’épreuve du feu.
Situé au centre des affaires, rue St-Germain, à Rimouski

7

8 Pour informations, signalez :
723-2452 ou 724-43929
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le sénateur robert.. La bière d'Ernest Oue/let
(Suite de la 1ère page) Enfin, les promoteurs de cette

entreprise —  unique au Cana­
da —  sont à un tel point “ras­
surés" sur l'issue de leur projet
qu'ils envisagent une collabora­
tion immédiate de la ville de R i­
mouski. laquelle a déjà promis
une aide financière initiale de
$50,000.

: :ï;
i\I iuy Smith, consul général du
Can :da à New  Y ork et quelques
membres influents d'une agence
de publicité new yorkaise. Peu
apr’-s, au Consulat canadien de
la métropole américaine, les gens
de Rimouski ont rencontré Si­
mone Auger, représentante de
LA PRESSE, de Montréal, à !
New York. Un reportage p a ra i-:
tra incessamment dans le quo­
tidien montréalais.

::
:

X
-,: ms'

; ï
% ;■

■  m
V :'D ’autres communications nous

parviendront prochainement. Nos
lecteurs doivent être tenus au
courant de tous les développe­
ments de cette affaire, surpre­
nante mais non pas . . .  délirante.
M M . Roy et St-Pierre sont des
gens réalistes. Et ils croient à
leur projet, dont une maquette
symbolique reste en permanence
dans les bureaux du sénateur
Kennedy, à Nw  Voerk.________

:C La b a f t
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2 AVRILde teintes
■lean-R. Brillant, C.L.U.

Assurcur-vic de carrière, M .
Jean R. Brillant, C L.U., est aussi
gérant d’une importante succursa­
le de l’A lliance M utuelle-Vie dont j
le bureau régional est situé à Ri­
mouski. En s’entourant d’une é-
quipe de représentants de carrière
qui font valoir le slogan ‘‘l’essen­
tiel d’abord ”, M . Brillant a rendu
plus accessibles à la population
environnante les avantages de la
sécurité personnelle et familiale
au moyen de l ’assurance-vie.

Lors de la récente assemblée
annuelle de la compagnie à M ont­
réal, M . B rillant a reçu le trophée
réservé au gérant qui s’est signa­
lé par sa compétence dans la for­
mation des représentants et leur
progrès dans la carrière d'assu­
reurs-vie.

Très

m 95 Pro f i te z  de l 'o ccas io n
un ique qui vous est
o f f e r t e  p o u r  vous
a p p ro v i s io n n e r  à bon
c o m p te ,  des pe in tu res  d o n t
vous aurez  besoin  po u r
vos t r a v a u x  du p r in te m p s .

i "1
LATEX ,

S i””*
\c gallon

B e n ja m in  t
Çxy -.'m

’IL Y EN

S E R V I
P R E M IE R

a r r i v eM o o ï AURA, premier

TANT QU
U * » 1" ....  ÉPARGNEZ SUR DE LA QUALITÉ

POIRIER &  ROSS, INC.TELEPHONE

724-4212
67, EVECHE RIMOUSKIDISTRIBUTEURS BENJAMIN MOORE
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REPARATION DE BICYCLES — 
Confiez la réparation de vos mcy- 
cles A un expert spécialisé ians 
ce domaine chez Nordet Sport, 
vente et réparation, 290, Si 'ie r- 
main. 723-G543

A LOUER — Logement de 5 piè­
ces avec petit local pour commcr- 

: ce attenant, pouvant servir de sa- 
Ion de coiffure, barbier, restau- 
rant, etc., situé ù GO St-Laurent, 
près de l'église St-Robert, libre 
le 1er mai. S’adresser à 723-2773

DEMANDE — DEUX HOMMES 
mariés de préférence, 25 ans 
et plus, sérieux, travail spé­
cial, Rimouski comtés environ­
nants. $3.00 il $4.00 l'heure, auto 
requise. Pour rendez-vous écrire 
C P. G6S, Dépt. F-23, Le Progrès 
du Golfe, Rimouski.

MAISONS A VENDRE
TARIF DES 

PETITES ANNONCES
$ 1.00

A VENDRE
centre de la ville près des commu­
nautés religieuses. Aussi beau ter­
rain 90 x 90, centre de la ville. 
S’adresser à Henri-A. Martin, syn­
dic, 160, Evêché. C. P. 129. Tél. 
723-2344 ou 723-3456

Deux maisons,
■

m inim um
25 mots ou moins 

plus .02 pour chaque 
mot additionnel.

HOMMES OU FEMMES —  Tra­
vail, temps partiel, revenu ; don 
habileté, 2 heures par soir, uto 
nécessaire, présentez-vous ü 87, 
Evêché, de 9 h. il midi, de 2 'i. ù 
5 h. et le soir de G h. 30 à 0 h.

A LOUER — Logement 6 pièces 
plus chambre de bain, chauffé, si­
tué à 9, rue Ste-Thérèse, libre le 
1er ju illet. 723-729G___________

ON DEMANDE — Logement de 
6 pièces pour le 1er mai. S’adres­
ser par tél. 723-31 S3

MAISON A VENDRE 
boni du fédéral. S’adresser à Pian 
d'Habitation Levesque, 723-6376

Avec
EXTERIEUR DU 

GRAND RIMOUSKI (P)
A LOUER — Logement chauffé, 
planchers recouverts, salle de bain 
en tuile, installation pour lessi­
veuse et sécheuse, casier au sous- 
sol, situé â Rimouski-Est. 723-5842

FUTURES MARIEES
rez-vous le "Guide de la Mariée" 
une brochure formidable qui ré­
pond admirablement bien il tou­
tes les questions d’étiquette ou 
autres que vous pouvez vous po­
ser sur la préparation de votre 
mariage. Demandez un exemplai­
re en envoyant .50 à Case Postale 
668, Dept. T l, Rimouski.

Procu-$ 1.00 REPARATION APPAREILS E' EC- 
TRIQUES — Réparation gén< raie, 
grille-pain, presto, mixettes, "ers 
électriques, chaufferettes, etc S’a­
dresser â Rimouski Amuse icnt 
Enr„ 193, ave de la Cathédrale, 
tél. 723-7938

A VENDRE — Motel Marino, rou­
te nationale au Bic. 6 unités, i 
comptoir lunch et résidence pri- j 
vée, chauffage central, bâtisse de 
construction récente. S'adresser à !

_ Gérard Desrosiers, tél. 736-4439

minimum

25 mots ou moins 
plus .04 du mot additionnel

PAYABLE D'AVANCE A LOUER — Logement 5 pièces 
plus chambre de bain, entrée la­
veuse et sécheuse, situé en face 
de l ’hôpital, Apts St-Jacques, 34, 
rue St-Jacques. Aussi 3 chalets 
à l’Anse de la Baie-Hatée. Bic. 
724-4254

Les petites annonces 
sont reçues jusqu'au 

mardi midi.
A VENDRE — Maison à revenus 
3 logements, cause de santé ; aus­
si à louer logement 5 pièces, 220, 
réservoir électrique, moderne, très 
propre, près église et école. S'a­
dresser à Mme Noël Fournier, 7, 
rue Lasalle. 723-6602

PERSONNEL

— ---------------------------------------------  COMMENCEZ SANS CAPITAL —
ON DEMANDE — 4 hommes et 3 Hommes ou femmes, voici un 
femmes 25 60 ans, auto requi- commerce que vous pouvc entre-
se, pour travail spécial dans les prendre entièrement à cr dit. 
alentours et comtés environnants, Temps plein ou partiel. Ecrivez 
12 heures et plus par semaine, ' immédiatement car seulement trois 
$1.500. à $10,000. par année. Pour districts vacants. Rawleigh, ! opt. 
appointement écrire à C.P. 573, | C-59S-CS, 4005 rue Richelieu St- 
Dépt. GAI. Rimouski, P.Q.

A VENDRE — Piano usagé mais 
propre. 723-2457_______________

A LOUERAUTOMOBILES A VENDRE
A VENDRE — Maison, située à 
76, rue St-Laurent (St-Robert). 
S’adresser à 723-5453

Logements 1 Vh et 5 pièces
ultra modernes, chauffés 
à l'électricité, situés à
1 44, St-Pierre.

A VENDRE — Camion Ford 62. 
FSOO avec chargeuse automatique 
et dompeuse, à l ’état de neuf et 
tous les accessoires en fer re­
conditionnés en neuf. S’adresser 
à Rosaire Bouchard. 44, rue Ga- 
ron. Rimouski. 724-4083

Henri. Montréal.A VENDRE — Un bungalow, mo­
derne, 5 pièces 
complété, état de neuf, cause de 
transfert. Situé à 760, 2e Rue, 
Rimouski-Est. 723-8867

14 terrassement
S'ADRESSER AU TEL.

723-5208 GERANT DE SEC f EUR 
GESTION DES IMMEUBLES

A VENDRE — "Wolkswagen 66. 
7,000 milles, très propre. S'adres­
ser à 723-2374

DEUX MAISONS A  VENDRE —
Une maison 2 logements de 5 

pièces, plus chambre de bain, 
grandeur 32 x 42, deux solariums, 
terrain 77 à 117 située rue La­
voie, Rimouski, autre maison. 3 
logements 45 x 56. terrain 160 x 
125, située à Ste-Odile. Bons re­
venus et bonnes conditions. S'a­
dresser à Mme Antoine Rioux, 17, 
me Lavoie. Rimouski.__________

A LOUER au Bic, logement neuf, 
5 pièces, très moderne, chauffé, 
sortie pour laveuse et sécheuse. 
S’adresser à 736-4778DIVERS A VENDRE

ministère des travaux publics 
RIMOUSKI 

$6,804. - $7,497.

A VENDRE
de mariée, longue, (dentelle im­
portée). grandeur 10-12, à sacri­
fier moitié prix. S’adresser à 140 
Cathédrale, Rimouski. 723-2465

Très belle robe A LOUER — Logement 4 pièces, 
non chauffé, entrée 220, située à 
100, St-Joseph, libre le le tr  avril. 
S’adresser à SS, Cathédrale, tél. 
723-2550

A VENDRE — Manteau de four­
rure et cape de fourrure, très pro­
pre. S'adresser à 9. Ste-Thérèse. 
723-7296

Restaurant "AuxA LOUER
Razades" route nationale à Trois- 
Pistoles. Tout locataire sérieux 
peut s’adresser à : Léonard Vail- 
Iancourt. tél. 851-1177

A VENDRE ou à LOUER — Mai­
son située à 3, rue Laval. Naza­
reth. près de l ’église, libre en 
tout temps, très bonnes condi­
tions, cause de départ. 584-6305 
ou 723-2629 _________

Bonne instruction et plusieurs années d ’expé 
rience dans l'adm in istra tion  dont un certair 
nombre dans la gestion d ’ immeubles ou corn 
me agent d ’ immeubles.

Présentez IMMEDIATEMENT votre demande en 
m entionnant le numéro de concours 66-Q-502 
et faites parvenir à la COMMISSION DU SERVI 
CE CIVIL DU CANADA, EDIFICE DES POSTES 
3, rue BUADE, (C.P. 489) QUEBEC 4, P.Q.

SRRAINS A VENDRE

Plusieurs TER-4 VENDRE 
rains boisés pour construction. 
Situé : Place Bellevue dans St- 
°ie-X, Ave de la Cathédrale “ sud” . 
Conditions faciles à tout acheteur 
sérieux. S’adresser à : M. Gilbert 
Lévesque, 71, rue St-Laurent, Ri­
mouski. Tél. 723-6826

A  LOUERA VENDRE — Maison bungalow 
fin i intérieur, peinture, extérieur 
«n brique, grandeur 43 x 32, coin 
de rue Michaud - Garon. S'adres­
ser à Rosaire Bouchard, 44. rue 
Garon, St-Robc-rt, Rimouski. Tél. 
724-4083

local pour magasin
Grandeur 60' x 30'
Situé coin des rues 
Evêché - Rouleau,

face à la
Ménagère Co-Op.

antérieurement
Rimouski Décoration, Inc.

Libre immédiatement

Chalet situé auA  VENDRE
Lac Pointu, près Fond d'Ormes. 
grandeur 20 x 24, presque neuf, 
fin i dedans, meublés, chaloupe 14 
pieds, moteurs 15 forces. Cause 
de départ. S’adresser à 79, Tes­
sier. Rimouski. 723-6377_______

LOGEMENTS A LOUER

A LOUER — Maison unifamilia­
le. située au No 398, St-Germain. 
Tél. le jour 723-6518 demander 
M. Rousseau

\ l

A LOUER — Logements chauffés 
de 4 et 8 pièces, 220v., prélarts 
posés. Ainsi que sous-sol chauf­
fé de 4,000 pieds. S’adresser à 
Mme Estelle Joubert. 723-3201

situé en face de l’église dans un joli village de 1; 
vallée de Matapédia, immeuble commercial de cons 
truction récente comprenant une épicerie, bureai 
de poste, résidence attenante, plus un logement. ; 
louer au 2e étage, bon poste. Cause de vente, san 
té. S’adresser au :

TERRE A VENDRE, située dans 
le village de St-Donat, 150 ar­
pents en culture, animaux et rou­
lant compris. A vendre pour cau­
se de décès. Conditions avanta­
geuses. S'adresser à Mme Jean- 
Guy Bérubé, tél. 739-4788

S'adresser à :
CHRISTOPHE BERUBE 

62, Evêché 
Tél. 724-4188

A LOUER
St-Pie-X. Planchers recouverts de 
tuile et prélarts incrustés, systè­
me de chauffage, libre premier 
mai. 723-8240

Maison seule dans

PROGRES DU GOLFE, C.P. 668, 
Dépt. M-7, Rimouski

A  VENDRE — Chalet d’un étage 
y2, meublé, grandeur 25 x 25 plus 
garage, terrain 90’ x  190' avec 
grève de 50’ x 90’, situé à Poin- 
te-au-Père près du quai. 723-2945

CHAMBRES A LOUER

CHAMBRE A LOUER et pension 
si désiré, endroit tranquille, située 
sur la 2c Rue, St-Pie-X. 723-8372 
A LOUER — Chambre avec pen­
sion pour messieurs seulement. 
723-8386

A LOUER — Logement chauffé, 
5 pièces, dont 2 chambres, 39-A, 
St-Pierre, au 2e plancher, à pro­
ximité du centre de la ville. Tél. 
723-5133 LOGEMENTS À LOUERMEUBLES A VENDRE

!

VENDONS, ECHANGEONS, meu­
bles de toutes sortes, neufs et 
usagés — Mobiliers de chambre 

I—  salon — cuisine, poêles, laveu­
ses, télévisions Electrohome, ven­
te, service et échange. Les En­
chères Cherrier, Liée, 105, rue St- 
Germain, Rimouski. Tél. 723-7373

A LOUER
tiel, 5 pièces plus chambre de 
bain, au 3e étage, édifice Gagnon, 
libre le 1er mai. S’adresser à 
723-6262 ou 723-2458

Logement résiden- Logemenis de 1 '/z, 3, 4 et 5 pièces

Chauffage, électricité, eau chaude inclus 
dans le prix de location.

A LOUER — Chambre avec cui­
sine et entrée indépendante. Tél. 
723-3415

DIVERS DEMANDES
i

S’ADRESSER A

LES IMMEUBLES GUERETTE
A LOUER

LES APPARTEMENTS 
ANTONIO

Logements luxueux 
de 4 1/ 2 et 5 ’/2 pièces 

à prix raisonnable 
S'adresser à :
723-6376

ANTONIO LEVESQUE

AVON VOUS OFFRE LE SUC­
CES — Travail agréable, excel­
lents profits, trois territoires 
maintenant vacants : St-Pie-X,
Neigette et Rang Double de Ste- 
Blandine, et Rimouski, paroisse 
St-Gcrmain. Pour information s’a­
dresser à C.P. 963, Rimouski. Tél. 
723-7789 en demandant Mlle La­
voie.

A VENDRE — Laveuse de vais- 
jselle automatique "Westinghouse” 
portative, modèle de Luxe, n'a ser- 

Ivi que quelque mois. S’adresser à 
•723-2117

100, 3e RUE Tel. 723-7481

BUREAU À  LOUERA VENDRE — Beau choix de la­
veuses usagées en très bonne 
condition. A compter de $25.00 
Robert Dessureault, Ltée. 723-3216

500 PIEDS CARRES - 2e PLANCHER
DANS L'EDIFICE A L EPREUVE DU FEU

R E S T A U R A N T  M O N  C O P A l f
1 .13 5t-Germain RIMOUSV

idéal pour optomet-",îe>. o v rv rv . 
notaire, assurances, etc

BESOIN D’ARGENT? Pour vos 
achats à terme, consolidations de 
dettes, prêts hypothécaires à 
court terme, consultez Finance 
Locale, Inc., 49, Jacques-Cartier, 
Mont-Joli, tél. 775-4341

A VENDRE — Six appareils de 
télévision usagés en parfait état. 
A  compter de $75.00. Robert Des­
sureault, Ltée. Tél. 723-3216

A LOUER — Logement 5 pièces, 
plus chambre de bain, situé au 
premier plancher, système air 
chaud, peinturé à neuf, plancher 
recouvert de prêlart, grand es­
pace disponible dans la cave, l i ­
bre immédiatement, $65.00. S’a­
dresser à M. Charles Demers, 
Oucllct Automobiles, Liée, tél. 
723-3327

A VOTRE SERVICE 
complet d’ARTS GRAPHIQUES, 
photographie, photogravure, pho­
to! itho, ozalid. Imprimerie Blais, 
62, ave de la Cathédrale Rimouski. 1

A  VENDRE — Poêle au gaz pro­
pane en très bon état, 4 feux 
grand fourneau, cause de déména­
gement. Aubaine pour acheteur 
sérieux. S’adresser à 723-8761

Atelier
Adressez-vous au :

RESTAURANT M ON COPAIN 
131, St-Germain —  723-6588
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Fonds industriel de 
S 2 0 0 .0 0 0  à Trois-lPistoles

n
. + G E R A R D  L A B R I EJ.

ENTREPRENEUR EN CONSTRUCTION
TERRAINS A :

Sfe-Agnès - St-Pie-X - Notre-Dame du Sacré-Coeur

3, rue LeBe:
POUR E TR E B IE N  A L 'A B R I H A B IT E Z  U N E  M A IS O N  L A B R IE

La M unicipa lité  de Trois Pistoles vient de 
industriel de $200,000. à sa réunion du 7 
No 215.

créer un fonds 
mars, par le règlement

lyv

La création d ’un fonds industrie l, pour aider à la promotion 
de futures entreprises industrielles, devra 
du M inistère de l'Industrie  et du Commerce.

Le d it m ontant de $200.000. pourra être accru quand les pro­
cédures en cours pour donner force de loi à ce pro jet seront ter­
minées.

3 T f  j

ON NOUS DIT OUE...

RIMOUSK: 723-5203recevoir l ’approbation

° Félicitations à M. et Mme 
Roland Morin, la nouvelle héri­
tière est a rrivée . . .  il n’y a pas 
mieux à
° Un buffet gastronomique, à 
l ’école Paul-Hubert, clôturera le 
Salon du Printemps le 1er mai. 
■ L ’ami André Tard if nous 
viendra prochainement. . .  
vo !

A LOUER
croquer”  sur le v if.

LOCAL COMMERCIALNous sommes heureux d annoncer à notre nombreuse 
clientèle de la v ille  de Rimouski et des environs, que 
notre salle à m qnger dans édifice à l'épreuve du feu situé à ! 52, Evêché, 

coin Evêché 
le Salon Janine. Libre le 1er mai.
S'adresser au numéro de téléphone 723-3179

rc-
St-Edmond, présentement occupé parBra-

« P
oLci (C>onne

sera ouverte à partir de
TJ’o u rc h e U e

y  y
■ Des
sont présentement en cours au 
Joli Pied, Enr.
■ Le nouveau salon 
planchers donne un coup d'oeil 
magnifique au magasin Berlin.
■ La première cuisinière “ M of­
fa t". qui date de 1913’ est en 
montre dans la v itrine  de Sher- 
w in W illiams.
■ 85 nouveaux Chevaliers de 
Colomb initiés dimanche dernier; 
un véritable succès cette jou r­
née colombienne.
■ Diner et assemblée des 
Voyageurs de Commerce du Bas 
St-Laurent, section set, au St- 
Louis, samedi m idi. Un film  sur 
Bols Gin sera présenté.

travaux de réfection

couvre-
LE DIMANCHE 20 MARS

LA C O M M I S S I O N  S C O L A I R E  
S T E - A N N E - D E - B E L L E V U E

(MONTREAL)

HEURES D'OUVERTURE

D éjeuner de 7 h. 30 6 11 h. 
D îner de 12 h. à 1 h. p .m . 
D iner de 6 h. à 8 h. p .m .

a.m.

Professeurs demande4"
r ' j

Le samedi et le dim anche  
la  sa lle  est ouverte  jusqu 'à  9 h p.m. A — Pour enseigner dans maternelles

B— Pour enseigner les sciences (chimie, physique) 
en 1 Oe et 11 e.Toujours sous l'hab ile  direction de M. et Mme M alenfant qui 

vous o ffrent en plus d'un personnel très compétent une cuisine 
canadienne-française des plus raffinée dans la région, servie 
dans un décor et une ambiance vraiment dignes des fins 
gourmets.

ADRESSER SA DEMANDE A :Bout.
Commission Scolaire 
Ste-Anne-de-Bellevue 
a /s  Directeur des études 
9, rue du Collège 
Ste-Anne-de-Bellevue, Qué.

DEMANDES DE SOUMISSIONS

Ü
MOTEL ST-LAÜRENT CITE DE  

RiMOUSKIc<

209, boul. Sacré-Coeur 723-9217
AVIS est par les pré­
sentes donné que des 
soumissions cachetées et 
endossées

B
"S O U M IS ­

SION POUR REFECTION DU CENTRE 
CIVIQUE seront reçues au bureau du 
soussigné jusqu’à LUNDI le 21 mars pro­
chain. à 5.00 h res P.M., pour l'exécution 
de travaux de réparations à l'intérieur du 
Centre Civique.

Seules les personnes, sociétés ou cor­
porations ayant leur résidence dans les l i ­
mites de la Cité sont invitées à présenter 
une soumission.

Les intéressés peuvent obtenir toutes 
les informations désirées en s'adressant 
au bureau de Monsieur Albert Leclerc 
architecte à 125 rue Evêché, aux heures 
ordinaires de bureau.

Un chèque accepté au montant de 10 *. 
de la soumission devra accompagner cha­
cune des demandes.

Le Conseil de la Cité ne s'engage à 
accepter ni la plus haute, ni la plus basse 
ni aucune des soumissions.

DONNE A RIMOUSKI. ce huitième jour 
de mars 1966. ■

PRIX RAYMOND CASGRAIN

d'expérience Le prix Raymond Casgrain, fondé dans le 
dessein d encourager la publication d ouvrages 
historiques ou littéraires, est a ttribué au p rin ­
temps de chaque année au professeur de l'U n i­
versité Laval ou d 'un  collège a ffilié  ou à l'é tu ­
d ian t de l'Université Laval qui a publié, au cours 
de l'année précédente, l'ouvrage historique ou 
littéra ire  reconnu le m eilleur par les membres 
du jury. Trois professeurs de la Faculté des le t­
tres sont chargés d 'é tud ier les ouvrages présen­
tés et d a ttribuer, s'il y a lieu, ce prix de $100.

Les intéressés sont priés de fa ire  parvenir, 
avant le 30 mars, trois exemplaires de leu ou ­
vrage au

SECRETAIRE DE LA FACULTE DES LETTRES

VOULEZ-VOUS ETRE VOTRE 
PROPRE PATRON ?

STATION de SERVICE à LOUER
(ou à vendre) ' -J

DANS LA REGION

Très bon chiffre d 'a ffa ire s  

Cause de d épa rt
HUBERT DUBE. 
Greffier de la Cité.

A LOUER A VENDRE
Articles de

CULTURE PHYSIQUE 
BICYCLES - VIBRATEURS 

HALTERES
Une visite est sollicitée 

à notre scMe 
de dém onstration. 

Pour déta ils : 723-3079

POUR PLUS AMPLES RENSEIGNEMENTS >

ON DEMANDEECRIRE : Case postale 399, 
RIMOUSKI, P O.

opérateur (trice) de machine 
comptable demandé(e)

MAISON À VENDRE Fonction :
Sous-direction, accomplir les travaux d’inscrip­
tion de la paie, des comptes payables et autres 
travaux connexes sur machine comptable Bur­
roughs F-1503.LOCAL 

À LOUER
-;vf

1 ! ihl Qualifications minimum :
l ie  année commerciale et quelques années 
d’expérience dans l ’opération de machines 
comptables.

* il i i
B  H mm Situé à

3 0 0  S T -  G E R M A I N
édifice Centre M édical

Présentement occupe 
par

Laurentide Finance

1500 pieds carrés 
de plancher

Libre le 1er mai

F

I

l£ Conditions de travail :
Salaire selon les qualifications et l ’expérience, 
bénéfices sociaux d’assurance-groupe, fonds de 
pension, congés de maladie et vacances.

Faites parvenir les détails sur vos qualifications 
et votre expérience au soussigné d’ici le 2S mars 
1966.

$>
»!

0 %
K iB

belle propriété située en hi paroisse de St-
' de l'Ecole Paul-IIu-

Très
Robert, (partie neuve) prés 
bert, maison de deux étages, deux logements, 13.4 
par 28, abri pour auto l."> par 22, système de t'haulia­
ge eau chaude dans les plinthes, terrain (.) par . U.

propriétés et commerces a

FEItNANl) DIONNE,
Secrétairc-trésorier-admiiiistratcur,
Commission scolaire régionale du 
Bas St-Laurent,
Case postale 39,
Rimouski, P.Q.

POUR TOUT 
RENSEIGNEMENT

SIGNALER
Aussi plusieurs autres 
vendre. S’adresser à :

JACQUES MARTIN 723-6543
723-3420lilMOUSKI143, Cathédrale
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RENSEIGNEMENTS
V M UUTILES A

%•  SEMAINE 
DU 18 AU 
24 MARS

« s i
aa i# i li

:a
IV T T K R r^1'!  * *

STOCK 
D'ENTREPOT

LUNE 
Lev. Cou.

FETES SOLEIL 
Lev. Cou.

° Modèles 1965 
° Echantillons d 'é ta llage  
° Modèles discontinués 
3 Modèles de 

dém onstration
tous ces appare ils  sont 
m aintenant en vente 
chez votre marchand GE.

j \
s

2.25
3.31

IS. ven. St-Cyrille de Jérusalem, év. G.OS 6.09
19, sam. St-Joseph, époux de la Vierge 6.06 6 11

I  20, dim. IV CAREME 6.04 6.12
X 21, 1 un. St-Bcnoit, abbé et confesseur 6.02 6.14
■1 22, mar. St-lsidore le laboureur 6.00 5.15

23, mer. St-Victorien et Compagnons 5.5S 6.16
; 24, jeu. L'ARCHANGE GABRIEL

NOUVELLE LUNE le 21. à 11 h. et 46 m. du soir.

5.16
5.41
6.03 4.36

5.406.22
6-40 6.45

SI faut faire place 
à la marchandise qui entre

U6.56
7.15

7.50
5.50 0.17

LES ALLEES 
ET VENUES 
DE LA MAREE

Vous pouvez vous procurer unei l

I f # l  H w  i®n®CUISINIÈRE AUTOMATIQUE —

El I
J O U R H E U R E  H A U T E U R  

E .S .T .
I » — M odèle  32J, pou r aussi peu que

pieds
V ■■■1 ■ Porte am ovib le  

“ Grand four de 25'
”  Contrôles d 'unités

de surface 
à sept chaleurs 

B Eléments de surface 
Calrod u ltra -rap ides

■ M inuterie  du four, 
compte-m inutes

° G rille  à chaleur 
concentrée

■ Surface fac ile  à nettoyer avec rebord 
° Fenêtre du four anti-buée
" ' Prise de courant pour accessoires 
B Rôtisserie au tom atique  (facu lta tif)
» H -49", L-30", P-26-

V :
U18

ven.
> '00.05

06.01
12.15
19.36 
00.49 
06.49 
12.58
19.36 
01.23
07.26 
13.34 
20.03 
01.52 
08.00 
14.06
20.27

9.1”
4.8”

11.4” H E U R E  H A U T E U R  
pieds
12. 1”

J O U R
3.1" E .S .T .

02.21
05.31
14.35 
20.52 
02.49 
09.01 
15.05 
21.16 
03.17
09.32
15.35 
21.42

19 9.9" 50
12 .S "

4.0" m a r.sam .
11.9"
3.1"

12.6 "  

1.8”  
12.8"  

2.1" 
12.S”  

1 .7 "  
1 2 .4 "

; 20  
• d im .

10.7" 23
■

3.2" m er.
i 12.4"

2 . 6"

: f . 1
11.5"
2. 6"

12.7"
2.3”

24
lun. jeu .f

TtWù 13 /  • •..

Vous désirez depuis 
longtemps une_  IU, vent de jeunesse et de renouveau souffle su r la  P re m iè re  

B anque au Canada depuis la  m ise en v ig u e u r d u  “ S erv ice  
B anca ire  de Base” . L e  Service B anca ire  de Base a su p p rim é  

les m éthodes désuètes et m is l'accen t s u r l ’ essentie l: 
l'e xé cu tio n  ra p id e  et efficace des tro is  sendees fon dam en ta ux  

que vous u tilise z  p o u r vos opérations bancaires h a b itu e lle s . 
E n  effet, quand vous entrez dans une banque, c’ est n e u f fo is  

su r d ix  p o u r e ffectue r des opéra tions s u r ( 1 )  un com pte 
d 'épargne, ( 2 )  un com pte couran t ou (3 )  un com pte de 

chèques. E n adoptan t le  Sendee B anca ire  de Base, nous 
n ’ avons fa it  q u ’o rgan ise r nos succursales de m an iè re  à vous 

o f f r i r  le  m e ille u r  sendee q u i puisse e x is te r dans ces tro is  
dom aines essentiels. B ien  entendu, le  Serv ice B anca ire  de 

Base ne n u it  en r ie n  à nos autres sendees . . .  et vous 
con tinuerez à tro u v e r à la  Banque de M o n tré a l un é ve n ta il 

de sendees financ ie rs  p lus  la rg e  que dans to u t au tre  genre 
d 'in s t itu t io n  financ iè re . Passez donc très b ien tô t à la  p lu s  

p roche succursale de la  Banque de M o n tré a l.

I

y

SÉCHEUSE automatique____
• •

n ’hésitez p lus, fa ites 
vo tre  achat 
a u jo u rd ’hui.
Le m odèle 7GD 
illus tré  ci-contre

:

! 00■

:

mI :
©

“  Système autom atique de séchage 
u ltra -rap ide

B Contrôle autom atique  — 
lorsque le linge est sec 

u Défrosseur autom atique  
" O pération en 3 cycles - A u tom atique Dry 

Damp Dry et A utom atic  “ F luff '
■ S'emboîte comme un meuble encastré
■ Accepte une pleine capacité de lavage
■ H-44 '/j " , L-27 ", P-25

:

s'arrête

: ■

___

On est dans le vent 
à la Première Banque

au Canada
B a n q u e  d e  M o n t r é a l

REFRIGERATEURS
General 
Electrique

Une merveille les
M odèle 131L53
Réfrigérateur Deluxe 13 pi. eu.
° C om partim ent congélateur 

de 70 Ibs
° 3 tablettes dans le dessus 

du légum ier
“  Tablettes de porte 

Stor-a-door
* Plateau de congélateur 

p le ine largeur
s Légumiers jum eaux
° Beurrier et claies pour oeufs
° Porte à ferm eture 

m agnétique
■ Dessin rectiligne
■ H-61 " ,  L -30 '/2 " ,  P -28% "

Tti

■s

t.Vnfi.J• X
Ttj

POUR SEULEMENT- ■-x

Ml’240 □00 i* ' 1w
'a i iv . a r .u c A M jt r

□ DURANT LA VENTE

VOYEZ NOS VITRINES ET LES MODELES "66
% -ali

)

-.XZ

-X 3%

AUTRES SPÉCIAUX
une visite  vous en convaincra, 
vente à un prix dériso ir 
cuisinières, sécheuses en 
Plusieurs réfrigérateurs

%

V V\ v

'  Z a ,
x i NOTRE SERVICE PORTE LA GARANTIE DU MAGASIN%
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/A Robert Dessureault Liée
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VENTE ET ECHANGE —  NOUS FINANÇONS VOS ACHATS

RIMOUSKI

:

■» .w - 322, ST-GERMAIN 723-3216
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Les 100 ans de 8a C onfédération

La caravane pour Mont-Joli
et le train pour Rimouski

une foire.C 'est au cours d ’une conférence
de presse, en la nouvelle salle des
com ités de l'hôtel-de-ville, aussi
sobrem ent qu'élégam m ent am éna- j
g6c, que M. Orner Levesque, offi- I
cicr des relations extérieures de la !
Commission Centenaire de la
Confédération, inform a les m aires
des villes de Rimouski et de I
M ont-Joli et les journalistes, de I
l'itinéraire  officiellement déterm i- I
né que suivront le Train e t les 1
C aravanes de la Confédération, I
d s le 1er janvier 1967, à travers I
le pays.

M. Levesque, qui parcourt tou te 1
la province pour connaître l’é ta t I
des routes, des voies de chemins |
de fer, des em placem ents où fe- g
ront halte  C aravanes ou Train de g
la Confédération, pouvait affir- B
mer, que tou t le Québec sera it I
en m esure de visiter ces merveil- I
les de technique offrant au point I
de vue historique, avec les parti- I
cularités de chacune des dix pro- g
vinces du Canada, un siècle de g
vie canadienne II fut un tem ps I
où l'on a craint, à O ttaw a, de ne I
pouvoir recevoir un accueil sym- ■
pathique i! travers tou te la belle MM. Orner Lévesque, du Comité d ’organisation du Train de la Confédération, le m aire M aurice Tes-
Province. On nous connaissait : s jerj ^  j 0hn Zauhar, d irecteur des loisirs m unicipaux, M. Roland Gagnon, pro-m aire de la ville de
mal ! C est une entreprise d en- M ont-Joli, réunis dans la nouvelle salle des com ités à l’hôtel de ville, ces jours derniers,
vergure, mise sur pied par l a ,
Commission d ’Exhibitions Cana-

DES SPECTACLES
REGIONAUX A  MONTER

M. Orner Levesque, un vétéran
de l’aviation canadienne qui s ’il­
lustrera sur plusieurs cham ps de
bataille, un Mont-Jolicn de nais­
sance, souhaita, au nom de la
Commission du Centenaire que
des projets régionaux à caractère
historique, artistique, social se
concrétisent dans chaque région
visitée soit p a r le T rain de la
Confédération ou les Caravanes,
donnant un aspect typique du mi-

On devrait insister
pour m ettre en évidence les per­
sonnages qui firent la petite-his­
toire des lieux visités, dans des
sketchs, le port de vêtem ents du
passé, des pageants historiques.
Ainsi, Edm undston est déjà à
l’oeuvre pour p résen ter un pa­
geant historique.

Il appartien t à chaque ville ins­
crite su r l’itinéraire du Train ou
des C aravanes de la Confédéra­
tions de m onter un spectacle m et­
tan t en relief certains de ses as­
pects historiques.
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PREPARATION DANS LES
ECOLES QUEBECOISES

Le M inistère de l'Education de
la province de Québec est déjà

gions les plus populeuses cana- d 'accord avec la Commission du
diennes, et accessibles par routes
ou trains. Ainsi, Sept-Ues sera
la ville la plus éloignée su r la
Côte Nord du St-Laurent où les
gens de la Basse-Côte Nord de­
vront se rendre pour v isiter les
Canavanes form ée de huit rou­
lottes-rem orques de 73 pieds de
longueur chacune, spécialem ent
conçues e t décorées pour un juste
panoram a de l’histoire canadienne
sous forme d'expositions. Deux
Caravanes séparées visiteront
conjointem ent la province de Qué­
bec, s 'a rrê ta n t dans l l6  villes.
Les véhicules seront disposés dans j  l’histoire du Canada.

im itant I

(Photo Rita Chevron)
diennes, la plus ancienne au pays,
qui p répare toutes les m aquettes dérations les 27, 28 et 29 juillet,
pour la  prom otion industrielle et tou t de suite ap rès Trois-Pistoles,
com m erciale du Canada dans tous qui en bénéficiera pendant deux
les pays du monde. Ce sera une jours,
occasion unique, à portée de la
main, pour des milliers de per- de toutes les installations sanitai-
sonnes, de tou t fige, des jeunes, res, recevant, depuis deux ans,
en l'an 1967, pour une leçon d ’his- ; une im posante caravane, une cen-
toire dans un décor merveilleux, | ta inc de voitures, de touristes
nous assure-t-on.

DES PRECISIONS
SUR LE TRAIN

Dans une édition, en décem bre
dernier, nous avons fait un repor­
tage assez élaboré sur le Train
et les C aravanes de la Confédé­
ration, qui ont nécessité des dé­
boursés de quatre  millions de dol­
lars.

Centenaire pour que dès septem ­
bre 1966, les éducateurs soient
informés de ce qui se passera
dans une région donnée, où ils
oeuvrent, e t des particularités des
Caravanes e t du Train de la Con­
fédération pour en faire une ac­
tivité scolaire ou parascolaire en
vue de p réparer la jeunesse qué­
bécoise étudiante à mieux bénéfi­
cier des leçons offertes par Train
ou Caravane de la Confédération.
P pourrait y avoir concours de
rédaction, de dessins, de carica­
tures et étude plus poussée de

Le site m ont-jo lien /déjà pourvu

Nous ajoutons que le Train est
composé de treize wagons bril­
lam m ent décorés, dont six sont
consacrés uniquem ent aux exposi­
tions spéciales. Com mençant sa
tournée dans l'O uest du Canada,
le 9 janvier 1967, pour la term iner
à M ontréal à la mi-décembre, le
Train visitera seulem ent les ré­

am éricains, est tou t désigné pour
i les C aravanes de la Confédéra-

DES COMITES LOCAUX
DE RECEPTION

Dans chaque localité, choisie LF TUNNEL DE
pour une halte ou du Train ou ST-S1MON - ST-FABIEN
des C aravanes, un comité de Ré- A AMELIORER
ccption sera formé p ar la Munici- Un point d 'interrogation se po-
palité. Dans le Train de la Con- s e . . .  au chapitre de la Voirie,
fédération, qui séjournera, aux 11 faudra que le chemin sous le
abords de Rimouski, du 10 no- J  tunnel de St-Simon - St-Fabien
vem bre, à 6 heures le matin jus- J soit abaissé et am élioré ca r les
qu 'au  16 novembre, à 2 h. a.ni., C aravanes de la Confédérations
un comité d ’accueil, form é de per- ne pourraient y passer. Voilà un
sonnes parfaitem ent bilingues, point d ’appui pour réclam er tout
comme à travers tout le Québec, de suite des am éliorations rou-
se ra  en fonctions de 11 heures, le tières dans ce secteur qui béné-
m atin, à 11 heures en soirée, heu- ficicront aux lourds véhicules qui
res des visites. risquent toujours de se faire dé-

La ville-soeur, MONT-JOLI, re- capiter à l'année longe en fran-
cevra les C aravanes de la Confé- c'nissant cette a r tè re  vitale

’ tion.

A. G.terrain-quadrilatèreun
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"SmsUn coordonnateur pour le complexe
de pêcheries gaspésien

1 » E N  A F F A I R E S1

rt
becois et l’Industrie et du Com­
merce, de la Voirie, les Pêcheurs
Unis de Québec, la Municipalité
de Rivière-au-Renard.

Les travaux, déjà commencés,
dureront deux ans. Ils fourniront
de l’emploi à au moins 600 per­
sonnes pour l’érection d ’une usi­
ne de transform ation du poisson,
une ram pe de lancement, la cons­
truction d ’un brise-lames.

•■•jLa Maison Marc Dancosc et As­
sociés, qui a fait l'étude d'im plan­
ta tion  du complexe ultra-m oderne
de pêche à Riviôrc-au-Rcnard, au
coû t de $3,400,000. agira comme
coordonnatricct, vu le grand nom­
bre  d 'organism es impliqués dans
l'exécution du projet de cette en­
vergure dans Gaspé-Sud : le mi­
n istère  fédéral des Travaux Pu­
blics, TARDA, les m inistères qué-

■ 1yV: - ■
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mmbienvenue
a  la PARTIE DE CARTES
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LE CERCLE D’ECONOMIE DOMESTIQUE
DE NOTRE-DAME DU SACRE-COEUR

' t, »*

P O R T E E
le dimanche 20 mars 1966, à 8 h.
à l’école d ’Auteuil L ' I N T E R U R B A I N ,  u n  s e r v i c e  d e QUEBEC-TELEPHONE

SA d m . 0 . 5 0  ctsGROS LOT —  NOMBREUX PRIX
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le  p ro g r è s  d u  g o lf e ,  18 m a r s  1 9 6 6p a g e  dix-huit

Unité Sanitaire de RimouskiDes cours pour gardiennes d enfants C linique d 'im m unisa tion  e t de vacc ina tion  :
N A ZA R ETH : Jeud i 24 m ars, de  10 h. à  10 h. 30 
ST-ROBERT : Jeud i 24 m ars, de 2 h. ù 3 h. 
RIM OUSKI (U. S.) : V endredi 25 m ars, de  2 h. à  4 h. 

C linique an titu b ercu leu se  :
RIM OUSKI (U. S.) : M ardi 22 m ars, ;i 1 h. 30

en tra în e ra it in év itab lem en t l’o r ­
g an isa tion  d ’un o rgan ism e ou a s ­
sociation  po u r fa ire  le lien en tre  
m ères de fam ille  e t g a rd iennes 
d ’en fan ts

Le d ire c te u r  du S erv ice des ta n t au p rè s  des personnes requé- 
L eisirs M unicipaux, M. Jo h n  Zau- ra n t les se rv ices d ’une g a rd ienne  
h a .r, nous in fo rm e q u ’il te n te  de  d 'en fan t. Ce se ra it le  passe-p o rt 
m e ttre  s u r  p ied des co u rs  g ra - ! d 'efficacité.
do its  po u r ad o lescen tes , qui con- U n tel se rv ice  m ené à  term e 
sa c re n t leu rs  lo isirs A ê tre  g a r ­
d iennes d 'e n fa n ts  dans les foyers 
qui font appel à leu rs  services.

L’on in v ite ra it des sp éc ia ­
listes p o u r ê tre  ti tu la ire s  des ! 
co u rs  devan t co u v rir h u it points, j

Le p ro g ram m e co m p o rte ra it : 
a ) leçons su r  l 'é tiq u e tte , le  savo ir- 
fa ire  ; b) les lois de la  d iscré tion  
et de l'é tiq u e tte  ; c) les p rinc ipes 
de  sécu rité  en cas  d ’incendie  ou 
d  acc iden t ; d) techn ique  des p re ­
m iers so ins ; e) rud im en ts  de 
psychologie en fan tin e  ; f) règles 
d 'hyg iène  ; g) rép e r to ire  de  jeux  
v arié  ; po u r in té re sse r les en fan ts: 
h m inim um  de techn ique  de 
sciences m énagères.

A ssue des cours , l 'ad o lescen ­
te rc .e v ra it  une c a r te  de com pé­
tence  ou de ré fé ren ces  l ’accréd i-

■m : :3WB SOSm

PROGRAMME
de

MOBILITE
de la

MAI N-D’OEUVRE
Décès de Soeur 
Rose-Aîmée, s.c.
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.Mardi, le  S m ars, en la  c h a ­
pelle de la M aison G énéra lice  des 
S oeu rs de la C h arité  à  Q uébec, 
e u re n t lieu les fu n éra illes  d e  la  
R.S. Ste-R ose-A im ée (M arie-A nge 
Leoage), n a tive  d ’A m qui.

La défun te , éd u ca trice  répu tée , 
enseigna de nom b reu ses an n ées  

seco n d a ire  au  C ouven t
N ou veau x d éb o u ch és pour le s  travailleurs en qu ête d'em ploi

au  cours 
S t-Joseph  des S oeu rs de la  C ha­
rité  à R im ouski.

Elle é ta i t  âgée  de  53 an s e t 
co m p ta it 36 an n ées de vie re li­
gieuse.

P lusieurs frè re s  e t so eu rs  lui

Le but principal du Programme de mobilité de la 
main-d'oeuvre est d'assurer une aide financière 
aux travailleurs du Canada qui se trouvent en 
chômage et se voient dans l'obligation de se 
diriger vers d'autres régions du pays où les occa­
sions d'emploi sont plus nombreuses.
Ce programme, d’envergure nationale prévoit des 
prêts ou des subventions aux travailleurs et à 
leurs familles pour défrayer leur déplacement et

leur réinstallation quand il y va de l'intérêt des 
personnes en cause et de celui du pays.
Le Programme de mobilité de la main-d'oeuvre 
représente une partie importante du programme 
général du gouvernement du Canada cl vise, 
dans le cadre de la politique économique géné­
rale, à maintenir le plein emploi et à assurer la 
meilleure utilisation possible de la force ouvrière 
du pays.

su rv iven t.

St-Alexis 
de Matapédia

Carnaval —  M lle H u g u e tte  Le­
clerc  a  é té  p roc lam ée  R eine  du  
C arnaval, o rg an isé  p o u r so u ten ir  
les oeuvres de  l ’OTJ. M ais la  
tem p é ra tu re  inc lém en te  a  réd u it 
les "ac tiv ités a u  p ro g ram m e e t  
p a r  le  b iais, les rece tte s , 
fois, une som m e de  $634.58 ira  

lo isirs e t  $135.00 p o u r les 
oeuvres p aro issia les.

Q . Qui a droit à un prêt ou à une sub­
vention?

R . Vous y avez droit:
a) si vous ne pouvez pas obtenir un 

emploi convenable dans votre lo­
calité

b; si vous pouvez trouver un emploi 
convenable dans une autre région 
où il existe une pénurie de main- 
d 'œ uvre qualifiée

c) et s’il est probable que ce nouvel 
emploi vous obligera à vous ins­
taller d 'une façon permanente 
dans cette localité.

VOUS AVEZ- DROIT À UN PR ÊT — 
si vous êtes en chômage ou si vous avez 
été avisé que vous serez congédié dans 
les 30 jours suivant la date de votre 
demande de prêt;
VOUS AVEZ DROIT À UNE SUB­
VENTION—si vous avez été en chô­
mage au moins pendant quatre des six 
mois précédant votre demande de sub­
vention;

ou
si vous avez suivi un cours complet de 
formation ou participé à un programme 
complet de réadaptation professionnelle 
cl de rétablissement approuvé par la 
province, durant les trois mois précé­
dant votre demande;

ou
si vous êtes un ancien ouvrier de l’in­
dustrie de l’automobile ou de l’industrie 
des pièces d’automobile ayant droit aux 
allocations d ’aide de transition en raison 
d 'une mise à pied;

charge, mais les prêts et les subven­
tions n'acquitteront pas le coût du 
transport des effets mobiliers ni des 
effets personnels. On accordera une 
subvention de réinstallation de SIOO 
à ceux qui bénéficient d 'un  prêt. 
Les personnes qui toucheront une 
subvention pourront également rece­
voir cette allocation de réinstallation 
à titre de prêt et non pas à titre de 
subvention.

Q. Comment rembourser un prêt?
R. En principe, un prêt est remboursé 

en 20 mensualités au maximum. Le 
premier versement doit être fait 
quatre mois après la date à laquelle 
le prêt a été consenti. Le taux d ’in­
térêt est de 5% %  par année.

Q- Y a-t-il autre chose qu’il me faudrait 
savoir?

R Oui. Si vous avez obtenu un prêt ou 
une subvention et 
subir
tenir un emploi convenable, 
pourrez recevoir 
additionnelle pour 
coût.
Si vous vous êtes installé dans une 
nouvelle localité pour y chercher un 
emploi, avant que le présent pro­
gramme
pourrez avoir droit à un prêt ou à 
une subvention. Pour obtenir de plus 
amples renseignements, adressez-vous 
au bureau loeal du Service national 
de placement.

ou
si vous êtes un ouvrier spécialisé dont 
les serv ices sont requis par un employeur 
qui a bénéficié d 'une subvention en 
vertu de la loi stimulant le développe­
ment de certaines régions.
Q. Comment adresser une demande?
R. Donnez votre curriculum vitae au 

bureau local du Service national de 
placement. On vous trouvera un em ­
ploi correspondant à votre expe­
rience cl à votre formation, dans 
votre région ou. si ce n'est pas pos­
sible, dans une autre région du pays.

Q. Dans quelle mesure le déplacement 
est-il défrayé par un prêt ou une 
subvention?

R. Le prêt ou la subvention acquittera 
les frais de déplacement du travail­
leur et des personnes à sa charge, y 
compris le coût des repas et du loge­
ment pour la nuit, les frais de trans­
port des effets mobiliers cl des effets 
personnels.

Q . Comment est défrayée l'installation 
dans la nouvelle localité?

R. Les subventions de réinstallation 
sont accordées à raison de S200 pour 
le travailleur, S200 pour son épouse 
cl SI00 pour chacune des autres 
personnes à sa charge, jusqu'à con­
currence de S 1.000.

Q. A quoi a droit un travailleur n'ayant 
personne à sa charge?

R. On défraiera le déplacement d ’un 
travailleur n'ayant personne à

f o u t e ­

aux

Conseil Lacordaire —  M m e A- 
d rien  D ufour a  é té  é lue  p rés id en te  
d u  C ercle  L aco rd a ire  lo rs  de  la  

de l’au m ô n ie r d iocésain ,visite
l’abbé  P ierre-N oël H allé. L es a u ­
tre s  officiers du  conseil d ’ad m i­
n is tra tio n  so n t M. O ctave  P itre , 
v ice-présiden t, M. F ranço is  F o u r­
nier, M m e G eorges-E m ile  Lavoie, 
M lle B ibiane P itre , d irec teu rs . 
M m e B ertran d  B laqu ière  a ssu m e­
ra  le se c ré ta ria t. U ne reco llec ­
tion  de  to u s  les sy m p a th isa n ts  La­
co rda ire  e t  Je a n n e  d ’A rc  se  tien ­
dra, p lu s ta rd , à S t-A lexis môme.

que vous devez 
un examen médical pour ob-

vous 
une subvention 
en acquitter le

MM. A lbertDéplacements 
P itre , F ernand  L eclerc, G illes Pi­
t r e  e t Ph ilias P o irier so n t a llés 
tra v a ille r  à M aniw aki. n'entre en vigueur, vous

Mme Edouard-A . M artin  a re n ­
du visite à sa  fille M m e C laude 
T ou rn ie r, h osp ita lisée  à Rim ouski

M m e R odrigue C ough, M lles Al- 
phéda e t R olande M artin , de 
M on tréa l, chez M. e t  M adam e 
Edouard-A . M artin .

MM. G érard  e t A doris G allan t 
so n t re to u rn és  à M anie.

sa

SERVICE NATIONAL DE PLACEMENT, GOUVERNEMENT D U  C A N A D A
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livres
EN MARGE un beau livre sans âge

que “l'enfilade de la laie qui un parfum oublié qui la faisait 
monte vers l'horizon, en pente re v iv re ..."  
très douce
setée par les murailles de bran­
ches des taillis —  d’une couleur 
réche de pierre cassée, avec de 
chaque côté deux trainees de 
gravier cristallin d’un blanc de 
sucre. . . "

Les quatre hommes qui occu­
pent cette curieuse résidence et 
cette non moins curieuse villé­
giature, posée sur un cube de 
béton, sont des guerriers, évi­
demment, mais avant tout qua­
tre hommes rassemblés sans l'a­
voir voulu et qui se tiennent bien 
tranquilles en espérant que la 
guerre les oublie. Ils croiront 
avoir gagné pendant quelques 
semaines et même quelques 
mois. Gourcuff, Hervouët, Oli- 
von et Grange s'installent cha­
que soir pour discuter en fumant 
autour d'un poêle rassurant, sur 
lequel chauffe une casserole de 
café âcre et insipide, “comme, 
écrit l'auteur, sur la cuisinière 
des fermes flamandes”. ( . . ■)
“Les dieux pénates des Falizes 
—  c’est le nom du bourg où 
sont cantonnés les quatre hom­
mes —  les dieux pénates sont 
ici, pense l ’aspirant Grange, tout 
étonné de s'être trouvé sans y 
penser une espèce de foyer.”
Donc, au coeur d’une forêt, sur 
cette espèce de toit en surplomb 
qui domine à la fois deux pays 
et toute la guerre pourrie de 
1939-10, un homme vit avec 
d'autres hommes, mange et dort 
avec d’autres hommes, mais 
pense seul, mûrit seul. Il lui 
arrivera même d'aimer une fem­
me, au cours d'un épisode doré 
et si merveilleusement allègre 
comme sait en écrire Julien 
Gracq mais surtout, il lui arrive­
ra de connaître le vrai silence 
des nuits, le cours des saisons, 
le réveil puis le sommeil de la 
forêt, en une suite de jours po­
reux, perméables à toutes les 
sensations, tous les émois cal­
mes que provoque la solitude 
quand on ne l'a pas voulue mais 
qu’elle nous devient fraternelle.
Un livre merveilleusement sou­
ple et, j'oserai dire, malléable, 
en ce qu'il se plie au regard et 
à l'esprit du lecteur. UN BAL­
CON EN FORET m'eût-il offert 
plaisirs si fastueux si je l'avais 
lu comme on lit chaque automne 
le Prix Concourt ? J’en doute . . .
Dans le ronron des roues du CN, 
et dans la calme matinée de ce 
mercredi, ce livre avait une sa­
veur de commencement du mon­
de. . .  Ecoutez plutôt avec moi ^  
ce qu’écoute l'aspirant Grange 
dans son abri : “La forêt res-
pii ait. plus ample, plus éveillée, 
attentive jusqu'au fond de ses 
forts et de ses caches soudain 
remués aux signes énigmatiques 
dont on ne savait quel retour 
des temps —  un temps de gran­
des chasses sauvages et de hau­
tes chevauchées —  on eût dit 
que la vieille bauge mérovin­
gienne flairait encore dans l'air

Ce qui séduit dans le livre de 
Julien Gracq, ce qui séduit avant 
tout —  car tout y est séduisant, 
de la forme comme de la ma­
tière —  c’est ce caractère iné­
luctable d’une guerre acceptée. 
Le “fatum” des anciens, avec, 
en arrière-plan, la violence des 
armes modernes qui seront de­
main, qui sont déjà pour les en­
fants, les armes anciennes. Ce 
sont ces armes, au bout du 
compte, qui dérangent la calme 
retraite de l’aspirant Grange, ce 
sont les armes qui réveillent le 
fortin et qui l'écrasent ; mais 
ce ne sont pas les armes qui 
l ’emportent dans ce livre éton­
nant, qui laisse sa chance à 
l'homme seul, nu, démuni, qui 
s’erdort blessé et vulnérable, 
mais qui s’endort tout de même 
en tirant la couverture sur sa

Un balcon en forêt, 
de Julien Gracq

vous l’ayez lu en 1958, que vous 
le lisiez en 1968 ou en 1978, je 
ne croie pas que votre plaisir 
y perde. Il y a dans ce récit 
“un monde fragile, suspendu de 
tous côtés sur le vide, mais dont 
les engrenages se prennent bi­
zarrement à tourner. . . ” Il y a 
aussi “ l'énorme tache verte et 
vivace de la forêt qui posse en 
se morcelant des tentacules jus­
qu'au delà de la Meuse de Liège, 
et c'est vraiment en fait de forêt 
ce qu'on peut voir de plus sé­
rieux en E urop e ..."  Mais UN 
BALCON EN FORET, c’est éga­
lement "un temps protégé où le 
guerrier aborde des longs som­
meils et des fournées courtes : 
c'est un temps volé qui dort mal, 
mais meilleur à prendre que tout 
autre, pareil à ces vacances ma­
giques qu'ouvre aux collégiens 
un incendie ou une épidémie.”

étroitement cor-
Ah ! vous lire ce livre ù haute 

v o ix . . .  Julien Gracq est un 
écrivain tout à fait extraordi­
naire. Son livre peut être une 
entreprise de la mémoire, com­
me il s’en tente si souvent à no­
tre ère de pauvre imagination, 
c’est l’oeuvre d’un artiste sen­
sible et chaleureux. Mais c’est 
également l’écrit d’un homme de 
très grande culture et d'un a- 
moureux de sa langue. Dans 
son fortin des Falizes, à deux 
pas des Ardennes, l’aspirant 
Grange recrée pour lui, et pour 
tous ceux qui le suivent par la 
grâce d'un écrivain magnifique, 
le toit du monde, le poste de vi­
gie le plus élevé qui se puisse 
atteindre dans la conscience uni­
verselle. Ce livre est beau par­
ce qu’il est intemporel. Que

Il y a quelques mois déjà, je 
me procurais à Montréal un li­
vre fort bien vêtu, dans la célè­
bre collection de la Guilde du 
Livre de Lausanne. Il s’agissait 
d’UN BALCON EN FORET, de 
Julien Gracq, le célèbre auteur 
du Rivage des Syrtes, Prix Con­
court d’il y a quelque quinze 
ans, et de ce pamphlet désor­
mais historique qui s’appelle 
Littérature à l'estomac. Ce n'est 
pas une nouveauté : quand il
parut en 1958, UN BALCON EN 
FORET fut très fortement louan- 
gé par la critique mais il m’é­
chappa complètement. Des di­
zaines de livres, hélas ! ont le 
même sort. Nous en différons 
la lecture indéfiniment jusqu'au 
jour où, devant la montre du li­
braire, ils ressurgissent devant 
nous et nous font envie- Ainsi 
d’UN BALCON EN FORET, de 
Julien Gracq, que je redécouvris 
en janvier et que j ’achetai. Mais, 
une fois de plus, je remis de le 
lire, cette fois délibérément. 
Chaque soir, la belle brochure 
sous toile jaune m’accrochait 
l ’oeil, de l’étagère où je l’avais 
solennellement installée, et cha­
que soir je me disais : pas en­
core !

tè te. . .  et sur la guerre.
francion.

La lecture, clef d'un monde
thème de la Semainenouveau 

des Bibliothèques Canadiennes
Le moment que j'attendais, 

que j'appelais de tous mes voeux 
est enfin venu. J'emportai cette 
semaine en voyage l’oeuvre de 
Gracq et je la lus de bout en 
bout à bord du

“La lecture, clef d'un monde 
nouveau”, tel est le thème de 
la huitième Semaine des Biblio­
thèques Canadiennes qui aura 
lieu du 2G mars au 2 avril 1966. 
A partir de ce thème, annoncé 
par le Comité d'organisation, on 
élaborera un programme pour 
promouvoir la lecture tout au 
cours de la prochaine année.

Loi des Compagnies d'Ontario. 
Depuis 1963, un Comité de lan­
gue française ayant son siège 
social à Montréal, s’occupe de 
préparer les manifestations di­
verses devant se dérouler dans 
les milieux francophones.

dans la vie des Canadiens, alors 
que l’instruction et la compé­
tence sont de plus en plus né­
cessaires. L’avenir du Canada et 
l’existence même du monde dé­
pendent du degré de formation 
et de culture de ses habitants. 
Pour y parvenir, l’homme doit 
prendre l'habitude de lire afin 
d'accumuler de nouvelles 
naissances, de découvrir les nou­
velles techniques, de soupeser, 
et d’interpréter les grands cou­
rants qui, de tout temps, ont ré­
volutionné le monde.

qui me
menait à Québec. Deux heures 
de lecture palpitante. Deux heu­
res d'évasion totale, et même 
d'une évasion double puisque le 
héros de ce livre, l'aspirant 
Grange, profite de la guerre 
comme on pouvait en profiter, 
au début de la dernière, en ce 
temps de curieuse rémission qui 
s’appela pour plusieurs “la drôle 
de guerre". Depuis le jour où 
Grange devine “une maison par­
mi les arbres, dont la silhouette 
lui parut singulière ; une sorte 
de chalet savoyard, emmêlé dans 
les branches, tombé comme un 
aérolithe au milieu des fourrés 
perdus", jusqu'au moment où il 
jette un dernier regard dans le 
noir, "vers le plafond, tout à 
fait immobile, écoutant le bour­
donnement de la mouche bleue 
qui se cogne lourdement aux 
murs et aux vitres”, il se passe 
pour le lecteur d’UN BALCON 
EN FORET, exactement ce qui 
se passe pour le jeune sous- 
officier : nous oublions le temps, 
l ’époque, la vie même qui a pré­
cédé et qui suivra pour n ôtre 
que la respiration végétale de 
ce bois, de ces montagnes, de 
cette maison tapie dans une re­
traite étonnante, à la frontière 
de deux pays : la Belgique et 
la France. Avec l'aspirant Gran­
ge, je le répète, et par l'embra­
sure resserrée, le long d’un ca­
non antichar, le lecteur ne voit

11 a

La Semaine des Bibliothèques 
canadiennes 1966 insistera donc 
sur l’importance de la lecture à 
une époque de transformations 
rapides comme la nôtre. Elle 
soulignera également l’importan­
ce des bibliothèques publiques

con-

C’cst en 1959 que fut organi­
sée, pour la première fois, au 
Canada, une Semaine des Bi­
bliothèques, incorporée sous la

gagnant du GRAND PRIX 
DE LA CHANSON CANADIENNE ("63)

Sylvain lelièvre
COMPOSITEUR - INTERPRETE

a la vache 
marine LE VENDREDI 18 MARS

DANS UN TOUR DE CHANT à 8 heures
et à 10 heures

ADMISSION : adultes 2.00, étudiants 1.00
o

un banc d’essai pour les jeunes poètes
B

des grands pianoscomprendre l’heure somme;
Sommeil,
Verroterie de pensée,
Couleur des esprits endormis 
Dans la sombre qu iétude 
Des coeurs.

Engloutissement dans la réalité, 
Ouverture du dem ain  enflam m é, 
Sentiment de ferm eture 
Sur soi-même.

Envahissement,
Suintement des idées,
Dans le cerveau bou illonnan t 
Comme un volcan au vent.

Tristesse comme la porte 
Presque in ferna le  
Qui ba ille ,
Pour m ’emmener à dem ain . . .

Des grands pianos 
Aux notes bizarres,
Frappées, sem ble-t-il,
A grands coups de massue.

Comprendre l'heure couleur 
De chêne caoutchouté 
Qui a perdu ses cheveux.

Savoir le temps
Où la m ontre se m étamorphosera 
En pom m e d 'a rgent.

Pouvoir ava ler 
Toutes les cuillers d 'o r 
Qui se tiennent debout 
Sur les lacs enflammés.

Entendre les ca illoux
Qui marchent en b a illa n t
Dans les profondeurs des atomes.

Des violons dont le bois 
Aux nervures légères 
Sent encore bon 
Le printemps de 
Sa fabrication. \

Des violons dont les cordes 
Grincent au vent 
Des airs.

Des pianos au coeur 
Lourd,
Sous le battant d ’acajcu  
Qui ferme l'abdom en géant.

r i c h a r d  g a g n o n  
s a  i n t - d o n a t
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Les enseignants sont les propres 
techniciens de leur syndicalisme

Décès de
M. Lionel St-Pierre

f i l l e s  M m e B e r l i n  L a n d ry  (T h é rè ­
se ) , d ’A n c h o sa g e , A la sk a , M m e  
L uc Im b e a u lt  (M a rg u e r i te ) ,  d e  
S t-O c ta v e , a in s i  q u e  p lu s ie u rs  
p e ti ts -e n fa n ts .

D e  n o m b re u x  p a r e n ts  e t  a m is  
o n t  a s s i s té  a u x  fu n é ra i lle s  e n  l 'é ­
g lis e  p a ro is s ia le , d o n t  M . e t  M m e  
B e rlin  L a n d ry  e t  le u r s  e n fa n ts ,  
d 'A n c h o ra g e , O la sk a .

L e 23 fé v rie r , d é c é d a it ,  à  l ’H ô ­
p ita l S t- J o s e p h  d e  R im o u sk i, ù 
l'Age d e  55 a n s ,  M . L ionel S t-  
P ie rre , d e  S t-O c ta v e  d e  M é tis .

Il la is s e  s o n  é p o u se  (M a rie -R o se  
D u m o n t) , u n  f ils  B e r tra n d , d e u x- > .-Piii:- E&3

m
v  -yf STATIONS DE SERVICE à louer.
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S u r  la  p h o to  c i-d e ssu s , do g a u c h e  à  d ro ite  : G e o rg e s  B o u c h a rd , M m e  P ie r r e t t e  C o u tu r ie r , F e rn a n d  
L aflam m e, L u c  S a n te r re ,  J.-O . L eb lan c , R o g e r  F ra s e r ,  B lan d in e  C o u lo m b e , J .-M a rc  D esc h esn es .

A  l 'e n c o n tre  d e  la  p lu p a r t  d e s  p u b lic  o n t  to u jo u r s  v o u lu  c o n se r-  
m é tie rs  e t  p ro fe s s io n s  qu i p ra ti-  v e r  l 'a u to n o m ie  d e  le u rs  a s so c ia -  
q u e n t  le sy n d ic a l ism e  en  s 'a ff i-  lio n s  e t  t r a i t e r  e u x -m ê m e s  a v ec  
l ia n t  a u x  g ra n d e s  c e n tra le s
v r iè re s , le s  e n s e ig n a n ts  d u  s e c te u r  j m e t a in s i  d e  c o n f ie r  à  le u rs  g ro u -

w
vp e m e n ts  la  d o u b le  tâ c h e  de  la 

p ro m o tio n  p ro fe s s io n n e lle  e t  de  
la  p ro te c t io n  d es  in té rê ts  m a té -  

leu rs  e m p lo y e u rs . C eci le u r  p e r -  r ie ls . C ’e s t  c e t te  d e rn iè re  p ré o c ­
c u p a t io n  q u i a  c o n d u it  à  R im o n s- 
k i e n  f in  d e  se m a in e  d e rn iè re  u n e  
v in g ta in e  d ’in s t i tu te u r s  à  l ’cm  

\ p lo i d e s  c o m m iss io n s  s c o la ire s  ré -  
[ g io n a le s  d e s  M o n ts , d e  la  M a tap é - 
d ia  e t  d u  B as S t-L a u re n t. S o u s  
les a u s p ic e s  d e t  la  F é d é ra t io n  des 
I n s t i tu te u r s  e t  I n s t i tu t r ic e s  du  d io ­
c è se  d e  R im o u sk i, u n e  se ss io n  
d ’é tu d e s  s u r  la  lé g is la tio n  du  t r a ­
v a il e t  le s  te c h n iq u e s  d e  n é g o ­
c ia t io n  a v a i t  é té  o rg a n isée .

M M . J .O . L eb lan c  e t  M arce l 
T ru d e l, c o n se ille rs  te c h n iq u e s  à la 
C o rp o ra tio n  d es I n s t i tu te u r s  e t 

; In s t i tu t r ic e s  d u  Q u éb ec , e t  R o- 
M. D o ré  a f f irm a it  q u e  le  t r a v a il  Kc r . F ra s e r ,  d i r e c te u r  d u  b u re au  

e t  l ’é p a rg n e  s o n t  e s s e n tie ls  à  t o u t  | ré g io n a l d e  c e  m êm e  o rg a n ism e ,
o n t  d ir ig é  les t r a v a u x , le sq u e ls  
a v a ie n t  d é b u té  v e n d re d i s o ir  p o u r  
se  p o u r s u iv re  to u te  la  jo u rn é e  du  
sa m ed i. L es p r in c ip a u x  p a r t ic i ­
p a n ts  é ta ie n t  M . J e a n -M a rc  D e s­
c h ê n e s  e t  M lle  C la u d e tte  V ig n o la , 
r e s p e c tiv e m e n t p ré s id e n t  e t s e c ré ­
ta i re  d e  la  F .I.R ., M M . G eo rg es 
B o u c h a rd , L uc S a n te r r e  e t  F e r ­
n a n d  L aflam m e, p ré s id e n ts  d e s  
tro is  a s s o c ia t io n s  a ffiliées.

— T T »

ou -

povift

Excellent départ de 
la Caisse Ucéciste

a v i t

VX V
P a r la n t  d e  l ’é v o lu tio n  d e  la  

C a is se  d u  S a g u e n a y , M. B rian d , 
in s i s ta n t  s u r  u n  S e rv ic e  d e  v e n te  
b ien  s t r u c tu r é  e t  d y n a m iq u e , fa c ­
te u r  p re m ie r  d e  r é u s s i te ,  a v o u a it ,  
à  t i t r e  d 'e n c o u ra g e m e n t  ù c e lle  d e  
R im o u sk i q u e  le  c h iffre  d 'a f fa ire s  
d e  la  C a is se  d ’E ta b lis s e m e n t d u  
S a g u e n a y  e s t  d e  d ix  m illio n s  d e  
d o l la r s  p o u r  q u e lq u e s  a n n é e s  d 'o ­
p é ra t io n s .

Q u éb ec , M . P a u l-E m ile  D o ré , g é ­
r a n t  d e  la  C .E .U .C .C . d u  S a g u e ­
n ay , d é lé g u é  d e  l ’U n io n  d e s  C a is ­
s e s  d 'E ta b l is s e m e n t  d u  Q u éb ec , 
O liv ie r B ria n d , g é r a n t  d e s  v e n te s  
à  la  m êm e  C a is se , o n t  p o r té  la  
p a ro le .

fj

Demandez tous  les détails sans obligation en complétant 
le bon ci-attachéin d iv id u  v iv a n t  e n  so c ié té . Q u ’à 

ce  t i t r e ,  le  t r a v a i l le u r  d o it  s 'e f ­
fo rc e r  d e  p ré v o ir  u n  c e r ta in  p o u r ­
c e n ta g e  d u  f r u i t  d e  so n  tra v a il  
à  l’é p a rg n e . U n e  é d u c a tio n  à  c e t  
é g a rd  d o it  f a ir e  la  c o n tr e p a r t ie  
à  la p ro p a g a n d e  d e  l’a c h a t  à c r é ­
dit- L es C a n a d ie n s , qu i é p a r ­
g n a ie n t  $138 e n  1964, n ’o n t  m is  
a u  c o m p te  d e  l ’é p a rg n e , en  1965, 
q u e  $134 e n  d é p it  d e  l ’a c c ro is s e ­
m e n t d e s  s a la ire s .

RÉGION DÉSIRÉENOM.EXECUTIF REELU
! . .JÉL.AGE.M. A r th u r  D u b é , d e  S t-O c ta v e  

d e  M é tis , f u t  r e p o r té  à  la  p ré s i ­
d e n c e  d e  la  C a is se  d ’E ta b lis se -  
m e n t u c é c is te  d e  R im o u sk i p o u r  
u n e  a u t r e  a n n é e , ta n d is  q u e  M. 
P h ilip p e  V ig n o la , d e  S t-F a b ic n , 
é ta i t  ré é lu  v ic e -p ré s id e n t. M. A n ­
d ré  F c c te a u  d e m e u re  le  s e c ré ta i ­
re -g é ra n t  d e  c e t  o rg a n is m e  d io c é ­
sa in .

2..ADRESSE

ADRESSEZ A: B P CANADA LIMITED 
C.P. 1006, QUEBEC 9, P.Q.

Naissance
DEVENEZ un 

p roprié ta ire  heureux

A la  p re m iè re  a s se m b lé e  g é n é ­
ra le  d e  la  C a is se  d ’E ta b lis s c m e n t 
d e  l ’U n io n  C a th o liq u e  d e s  C u lti­
v a te u r s  d e  R im o u sk i, te n u e  à  la  
s a l le  p a ro is s ia le  d e  S t-P ie -X , le 
G m a rs , il f u t  ré v é lé  q u e  d es  c e r ­
t if ic a ts  d 'é p a rg n e  e t  d e  p la c e m e n t 
o n t  é té  v e n d u s  p o u r  $200,000. Le 
s e rv ic e  d e s  v e n te s  v e u t  a t te in d re  
so n  o b je c t if  d e  $600,000, e n  1966.

D eu x  p io n n ie rs  e t  o ff ic ie rs  des 
c a is s e s  d ’é ta b l is s e m e n t  U .C .C . a u

M. e t  M m e  N o rm a n d  G a u d e t 
(D en ise  M a d o re ) , d e  la  p a ro is se  
S t-E u g è n e  à  S t- J e a n  d 'Ib e rv ille , 
a n n o n c e n t  la  n a is s a n c e  d e  le u r  
fille  Ju lie -D o m in iq u e , b a p tis é e  le  
30 ja n v ie r ,  p a r  l ’a b b é  P ie r re  L a n c ­
tô t.  P a r r a in  e t  m a r ra in e ,  M. e t 
M m e C la u d e  M a d o re  (Ju l ie  G o s­
se lin ), d e  M o n tré a l ,  o n c le  e t  ta n te .  
M lle  A lp h o n s in e  L ev esq u e , d e  la 
m é tro p o le , p o r ta i t  s a  p e ti te -n iè c e  
s u r  le s  fo n ts  b a p tis f a u x
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1AURENÏIRE
présente un nouveau

SERVICE HE PRÊTS  
ECO NO M IQ UES!

c>

VOYEZ
nos modèles de GRAND CHOIX

DE
M AISON HORS SÉRIE TERRAINS

V O U S  P O U V E Z  O B T E N I RP O U R  U N  
P A I E M E N T  

M E N S U E L  DE
Apour12 18 24 33 35 des prix aussi bas quepaiements paiements paiements paiements paiements ST-PIE-X 

STE-AGNES 
N.-D. DU 

SACRE-COEUR

a
$ 55 1,111.37

1,327.63
1,507.75
1.608.26
1,809.30
2,110.85

591.67 
702.97 
814.65 
870.53 
982.56

1,151,68 _________ __________

P r ê t s  j u s q u 'à  $5 ,000 r e m b o u r s a b le s  e n  5 a n s .

853.74
1,021.65
1,186.60
1,269.71
1,437.10
1,650.24

1,355.73
1,567.97
1,809.19
1,929.81
2,171.03
2.532.87

1,529.23
1,807.34
2,085.39
2,224.41
2,502.46
2,919.54

î  65

$ 11, 3 0 0 .
$ 7 5
$ 80
$ 90
$105

VCONSTATEZ VOUS MEME
PRENEZ RENDEZ-VOUS DES MAINTENANT AVEC

Ilaurentide vous invite à comparer 
ses taux à tous les autres.

G E R A R D  L A B R I Ei .A i iE iv v r m i :
300, rue St-Germ ain 

Rimouski
ENTREPRENEUR EN CONSTRUCTION

AVEC LABRIE ON EST BIEN À L’ABRI723-9211
3, rue LEBEL 723-5208
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Le m ot "cité" d isp ara îtra
par une loi prochaineTechniciens rimouskois diplômés de Ford-Canada

{•nation d’une ville.
Une loi sera proclamée à brè­

ve échéance pour remplacer le­
d it mot CITE par celui de VIL­
LE dans tous les documents of­
ficiels.

Camille Gagnon, Eddy Hins, Gas­
ton Laçasse, Gilbert Lavoie, Her­
nie I Lavoie, Maurice Leclerc, Hor-
midas Ouellet, Alcide Plourde,
Louis-J. Plourde, Georges Rin-
guet, Alphonse Roy, Gérard St-
Pierre et Maurice Vignola.

De l ’avis de l ’honorable M.
Pierre Laporte, Ministre des A f­
faires Municipales, le mot CITE
est un anglicisme (Olivar Assclin
le pourchassait il y a déjà 35
ns), et l'expression ne devrait

pas être employée pour la dés!-

d'après les renseignements et l'en­
trainement reçus. Le Centre des
Techniciens Certifiés possède le
dossier de chaque diplômé en sui­
vant les progrès de chacun par
des cours supplémentaires.

Les nouveaux diplômés techni­
ciens sont MM. Edouard Arse-
ncault, Louis-Philippe Beaupré,
Marcel Brisson, Paul Brochu,
Marcel Caron, Jean-Yves Couil-
lard, Marc-Aurèle Desjardins,
Jean-Guy Dionne, Norbert Dionne,
Ghislain Doucet, Gérard Fournier,
Gérard Gagné, Roméo Gagné, J -

Les maîtres-techniciens de
Dionne Automobiles à Rimouski
viennent de se voir décerner un
certificat de mérite par Ford-
Canada, après des études par cor­
respondance, illustrées de projec­
tions cinématographiques, sur
place, et des cours d’entraine­
ment donnés sur une base per­
manente dans deux localités. Il
y  eut aussi des réunions d'en­
trainement sur le plan régioanl
animées par des représentants du
Service Technique de Ford Cana­
da. Les techniciens diplômés su­
bissent des examens mensuels

a

NOUVEAU SERVICE
DIRECT POUR
QUÉBEC et
MONTRÉAL

f o m m Q D Q Î
I---- O

Décès de M. Adrien Pelletier opéré par S A G U E N A Y  P R O V IN C IA L  INC.
JO N Q U IÈ R E

7 50 AM
12 50 PM
5 50 PM
8 50 PM

11 50 PM

C H IC O U T IM I
8 30 AM
1 30 PM
G 30 PM
9 30 PM

12 30 AM

A R V ID A
8 05 AM
1 05 PM
G 05 PM
9 05 PM

12 05 AM

K É N O G A M I
7 40 AM

12 40 PM
5 40 PM
8 40 PM

11 40 PM

Dr et Mme Marc-H.Flavie,
Chouinard, de Huuterive.

Le 11 février, décédait, subite­
ment, à son domicile à Ste-Flavie,
M. Adrien Pelletier, époux de Da­
me Rita Chouinard. Il était figé
de 52 ans.

M. l ’abbé Maurice Chouinard,
curé de St-Yves, beau-frère du
défunt, officiait au service funè­
bre, assisté des abbés Eugène
Chouinard et Jean-Louis Smith,
cousins, fils de la paroisse. Au
choeur, avaient pris place le pas­
teur, l ’abbé Ludger D'Amours,
l ’abbé Christian Paradis, aumô­
nier de l ’Ecole Secondaire de
Mont-Joli, l ’abbé Luc Deschénes,
curé de St-Epiphane, l ’abbé Gilles
Thériault, de St-Yves, l ’abbé Jean-
Marc Levesque, de Rimouski. Por­
taient le cercueil MM. Adéodat
Beaulieu, Robert Deschênes, Lau­
rent Beaulieu, Roland Deschênes,
Adrien Lajoie et J.-Charles Smith.

M. Pelletier laisse, outre son
épouse, ses filles Louise, Thérèse,
Madone et Claire ; sa belle-mère
Mme Pierre Chouinard. de Ste-
Flavie : ses soeurs et beaux-frè­
res M. et Mme Edmond Gagnon
(Cécile), de Mont-Joli, M. et Mme
Sylvio Dionne (Annette), de Gas-
pé. M. et Mme Noël Paquet (Ro­
lande), de Baie-des-Sables, Mme
Ovila Pelletier, de Price, M An­
tonio Lortie, de Québec ; ses frè­
res et belles-soeurs M. et Mme
Anicet Pelletier, M. et Mem Raoul
Pelletier, de Québec, M. et Mme
Roland Pelletier, de Baie-des-Sa-
bles, M. et Mme Raymond Pelle­
tier, de Montréal, M. et Mme
Germain Pelletier, de Mont-Joli,
M. et Mme Benoit Pelletier (Mar­
the Chouinard), de Petite-Matane.
M. et Mme Cl-ment Chouinard,
de Ste-Flavie, M. et Mme Joseph
Thibault, de Québec, M. et Mme
Raymond Chouinard, de Mont-
Joli, M. et Mme Léonard Choui­
nard, de Matane, M. et Mme An­
tonio Banville, de St-Yves. M. et
Mme Léon Chouinard, de Ste­

le
Tous les jours
Tous les jours
Tous les jours
Dim. seul.
Ven. Dim.

IUne dizaine de religieuses de
la congrégation des Soeurs du St-
Rosaire de Ste-Flavie, Mont-Joli
et Rimouski assistaient aux ob­
sèques.

Avis aux amateurs
de voitures neuves et de voitures d'occasion!
Voici le moment de faire des affaires d'or au
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O fftm  LA MEILLEURE
VALEUR DE REPRISE
POUR WM MVREKMUL!

NOS G Ffm  mATTABlB!

POSTE D tO M G E /

NOUS lO iS  O fFRQ VS LA

LIVRAISON IMMÉDIATE!
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NEUVE AUJOURD'HUI...

NOUS AVONS AUSU UN GRAND O *»
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VOICI IA m  REMQIME
Fwmc DE WIPES!
PERfiOfàmCES, élégant

LUXE, QUALITÉ
AVANTAGEUSE...

PAS ÉTONNANT QU'ON DISE
QUE C'EST LE PLUS

BEL ACHAT DE L'ANNÉE !

MOSÊMSt-Mathieu . . . .

Baptême —  Sylvie, enfant de
M- et Mme Romuald Plourde (Ma­
rie-Rose Lavoie). Parrain et mar­
raine, M. et Mme Fernand Rioux,
oncle et tante de l'enfant. Por­
teuse, Mme Romuald Plourde,
mère de l ’enfant.

<r(Ë■
• i!m

< '**'1
UNE VALEUR GENERAL MOTORS

%St-U|ric m
mmDiplômés en solfège

membres de la chorale paroissiale,
qui avaient suivi les cours de
solfège et de musique de M. Clau­
de Tessier, de l ’Action Musicale
Liturgique, à Matane, depuis l ’au­
tomne, ont subi avec succès les
examens de fin d’année. Ce sont
la R.S. Ste-Véronique, 95%, M.
Ange-Marie Pelletier, 90%, Mlle
Irène Beaulieu, 85%, Soeur St-
Cécilius, M. Narcisse Gendron et
M. Bertrand Caron, 70%.

En convalescence —  M. Ray­
mond Roy, à son retour de l ’Hô­
pital de Maatne, a vendu magasin
et maison à M. Marius Bernier ;
Mme Léo Desrosiers est revenue
de l'Hôpital de Matane et M.
Charles Michaud est également en
convalescence après un séjour
d’un mois à l'Hôpital de Rimouski.

Déplacements — M. et Mme
François Bemier passent quelque
temps à Montréal.

Mme Gilles Talbot est revenue
d'un séjour à Marticouagan.

M. et Mme Elisée Talbot, Mme
Polydore Bemier, M. Roger Car-
rier-Bemier, Mme Raymond Tal­
bot et M. Marius Bemier sont
allés à Price assister aux funé­
railles de M  Joseph-E!oi Bemier,
le 11 février.
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En h a u t : Se</»n jp o / f  P aris ienne A u  dessous. Coupé sport Grande Parisienne

IA  B e a u m o n t  e t  l 'a c a d ia n  sont d eux vo itures

FAMILIALES EXTRAORDINAIRES !  LA  B E A U M O N T .
DE DIMENSIONS RAISONNABLES. E S T  V R A IM E N T i ~ n
É TO N N A N TE . . .  L  ‘A C A D IA N , ENCORE PLUS f l  /  /
RAISONNABLE, E S T  S IM P LE M E N T FO R M ID ABLE.

KUIÀ U S  IVITURCS VRAIMENT A U  POINT... '

LA QUICK p t  la B UICK  SPECIAL. avpc ses

2 2  MODtLCS, Q U IC K  OPERE ONE UNTVRC
. contenant a u x  c o u rs  it a u s u o ù p t  d e  chacun.

'' 1 *k
?
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Oécapotable Beaumont Custom avec équipement sport. Sedan 4 portes Acadian Canso Hardtop 4  portes Uuick Wildcat. Coupé sport Quick Skylétk
pX.1066Dr

Vendeur autorisé à Rimouski de Ponliac - Buick:

SOUCY AUTOMOBILES, INC.
145. rue St-Germain RIMOUSKI, Que. Tel. 724-4401
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LA CIE DE BOIS DE LUCEVILLE LIÉE
LUCEVILLE, Que.

À TOUS NOS AMIS, 
CULTIVATEURS OU PROPRIÉTAIRES

DE LOTS BOISÉS :

C om m e p a r  le passé, nous sommes acheteurs de b il lo ts  de 

sapins e t  d 'é p in e t te  e t nous payons tou ,ours  les plus hau

prix  du m arche.

p e t i t  bout,
es 10 à 16 pieds

Si 2 5 %  et plus de 16', nous payons 

i r e  bois de 10 à 16 pieds au prix

p e t i t  bout, 8 et 9 pieds

A - 5 "  e t plus au
blanc, d ro it ,  coupés

$55.00

to u t  vo-
$58.00de

$50.00
B - W  e t plus au

surlongueur de qua tre  pouces
b i l lo t  d o i t  avo ir uneC haque

CLASSIFICATION : la ta b le  Roy et p ro c é ­

dons suivant les règ lem ents en v igueur 

dans notre p rov ince .

Nous utilisons

739-4881 - 739-4882LUCEVILLE :

MONT-JOLI : 775-5011
TELEPHONES :

le d ro i t  de changer nos prix 

nécessaire.
Nous nous réservons

nous le jugeronslorsque

1966.Le 1er mars
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m ars, à 
Mme Joseph St-Moïsei Alphonse Pruneau, de Laprairie, — A Rimouski, le 7 

époux de Dame Alma Lavoie. Les l'âge de 70 ans, 
funérailles ont eu lieu en l'église Lauzier (Rosalie Rock), de S i­
de La Rédemption. 11 était le Pie-X (Rimouski). 
fils de M. Cléophas Pruneau. — a  Amqui, le (> m ars

— A la Maison de la Providen- c[,, rg ans_ 
ce, â M atane, à l’âge de 79 ans, £poux (|c Dame
M. Michel Philibert, époux en qC, Savabcc. ,, ,. , ,
prem ières noces de Marie-Louise " . ,  , , , Q x festiva l réussi La population

medi, en l'église St-Rédcmpteur. M arguerite de Causapscal passé les prévisions. Le Centre
— Au Sanatorium  de Mont-Joli, — M. M arcel Parent, 32 ans, Suortif de la paro isse pourra am é- 

le 9 mais, à l'âge de 80 ans, M. est décédé à M ontréal, le 5 m ars, nager un te rra in  de jeux, dès l’été 
Joseph Gcndron. époux de D am e: 11 laisse son épouse (Fernande j prochain, g râce à la générosité 
Ernestine Sirois, de St-Cléophas. ! Corrivcau) et sa fille Andrée. ! des participants.

Décès
—  Le 9 m ars, à l’âge de 70 ans, 

M. P ierre Cailloucttc, époux de 
Dame Ma rie-Anne Chassé, de St- 
M arcellin, où les obsèques ont eu 
lieu, samedi.

—  Le 10 m ars, à l’âge de 58 ans, 
est décédée Mme G érard Pigeon 
(Blanche Sénéchal), de St-Nar- 
cisse.

—  A Causapscal, le 10 m ars, à 
l'âge de 74 ans, Mme Onésiphorc 
Laçasse (Elise Gallant).

—  A l’Hôpital de Rimouski, le 
9 m ars, à l’âge de 69 ans, M. 
Yvon Emond, époux de Dame M a­

rie-Louise Leclerc, de Sayabcc.
— A l'âge de 59 ans, est décédé 

M. Horm idas Perreault, d'Amqui, 
époux de Dame L Gauthier.

—  A Hauterive, le 9 mars, â 
l’âge de 54 ans, M. Eugène Im- 
beault, époux de Dame Lucienne 
Iîuard , de Ruisseau Vert.

—  A Québec, le S m ars, à l’âge 
de 69 ans, Mme Léda Vallée, 
épouse en prem ières noces de 
Philippe Letarte et en secondes 
noces de Nelson Bernier, d 'A l­
bertville.

—  A St-Vallier de Bel léchasse, 
est décédé accidentellem ent, le 
6 m ars, à l'âge de 27 ans, M.

Le 1er m ars, René,Baptême 
fils de M. et M me Louis-Mario 
Thibault (Imclda Lizottc). 
rain et m arraine, M. et Mme Zé- 
non Thibault, grands-parents.

ft 1 âge 
M. Ledger Tardif, 

Yvonne Sirois,

l’a l'­

une

le
d’aujourd’hui
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Le Q u éb ec ,  par ses  n o m b r e u s e s  e t  i m p o r t a n t e s  
r e a l i s a t io n s ,  e s t  d e v e n u  le p o in t  d e  m ir e  d u  p a y s  
t o u t  e n t ie r  e t  d e s  g r a n d e s  c a p i ta le s  m o n d ia le s .  
A p r è s  a v o ir  é t a b l i  l e  s e r v ic e  d e  l ’a s s u r a n c e -  
h o s p i t a l i s a t io n  le Q u e b e c  a créé  s o n  p rop re  r é g im e  
de r e n te s ,  q u i  a s su r e  u n e  s é c u r i t é  d e  b a se  à t o u s  
le s  Q u é b é c o is .  L ’a s s u r a n c e - h o s p i t a l i s a t io n ,  d o n t  
o n t  b én é f ic ié  938,080 p e r s o n n e s  e n  1965 
à c h a q u e  h o s p i t a l i s é  d 
$305.30.

U n  p e u p l e  j e u n e  e t  fier,  d é s i r e u x  d ' ê t r e  m a î t r e  c h e z  l u i ,  a  
e n t r e p r i s  d e  f a ç o n n e r  s o n  p r o p r e  d e s t i n  • Q u e l q u e s  r é a l i ­
s a t i o n s  d e s  d e r n i è r e s  a n n é e s  d u  Q u é b e c  e n  m a r c h e  : A l l o c a ­
t i o n s  s c o l a i r e s  d e  $ 120 p a r  a n n é e  p o u r  les é c o l i e r s  d e  16 
17 a n s  • P e n s i o n  de  $65 p a r  m o i s  à t o u t e s  p e r s o n n e s  n é c e s s i ­
t e u s e s ,  v e u v e s  o u

e t

c é l i b a t a i r e s  de  sexe  f é m i n i n ,  d e  60 à  65
A u g m e n t a t i o n  d e  laa n s  • p e n s i o n  a u x  i n v a l i d e s  e t  a u x  

a v e u g l e s  • A u g m e n t a t i o n  d e  la p e n s i o n  a u x  a s s i s t é s  d e  60 
a n s  à  65 a n s  • C r é a t i o n  d u  C o d e  d u  T r a v a i l  q u i  e s t  à l ' a v a n t -  
g a r d e  de  la l é g i s l a t i o n  e n  A m é r i q u e  d u  N o r d  • D r o i t s  
n u s  à  la f e m m e  m a r i é e  (Bil l  16).

, a  p e r m is  
e c o n o m is e r  e n  m o y e n n e) >

r e c o n -

A
>•

le/ Bgng.
\

de demain
/

un des projets du Québec de demain

l ’A S S U R  A N G E - S A N T É

Un message d'intérêt public publié par la Fédération Libérale du Québec
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L assemblée annuelle des ucécistes 
de St-Joseph de Lepage

Un directeur 
des parcs

Un ingénieur forestier, M. Clau­
de Lajoie, des bureaux du Minis­
tère des Terres et Forêts à Ri- 
mouski, vient d ’è trc  nommé di­
recteur régional des Parcs par 
le Ministère de la Chasse, de la 
Pêche et du Tourisme.

Il est en tré en fonction tou t 
récemment.

C 'est au cours de la clinique 
do journalisme, que M. Lajoie fut 
présenté aux m em bres de la pres­
se adulte et étudiante par M. Gil­
bert Desrosiers, d irecteur adjoint 
de l'Office d ’inform ation et de 
Publicité de Québec.

N ouveaux m em bres au  Comité 
de prom otion de 9 Urbanisme

M. Léo Bérubé a été réélu pré­
sident du Syndical de l’U.C.C. 
lors de l'assem blée annuelle réu­
nissan t une cinquantaine de cul­
tiva teu rs e t de travailleurs fores­
tiers. Les au tres membres du 
conseil d 'adm inistration sont MM. 
Jean-M arc Damais, vice-président, 
Jean-M arie Caron, secrétaire, Al­
bert Dubé, Yvon M orissette, Ber­
trand  Levesque, Claude Ross et 
Jean-B aptiste Ross, directeurs. M. 
l’abbé Alphonse St-Pierre sera 
l'av iseur moral.

M. Hugues Bclzilc, de la fédé­

ration diocésaine ucécistc, tra ita  
de l’orientation du syndicalisme 
agricole, de l’im portance d ’un 
Fonds de Défense Professionnelle, 
de la nécessité pour le cultiva­
teur d ’aujourd’hui d ’établir un vé­
ritable système de com ptabilité 
e t de gestion su r sa ferme et 
fin de l’application du régime des 
rentes au niveau de l’agriculteur. 
M. Jean Martin, de St-Octave de 
Métis, représentant de la Caisse 
d'Etablissement, expliqua le rôle 
que celle-ci est appelée à jouer 
au sein de la classe agricole.

Trois membres ont été admis, 
ces jours derniers, lors de l'as­
semblée de la Commission M uni­
cipale d ’Urbanisme, dans le sous- 
comité de promotion de l'u rbanis­
me. Ce son t MM. Paul-R. Dufour, 
Robert Joncas, i.p., Emile Thé- 
riault, ces deux derniers faisant 
partie de la C.M.U.

Les Variétés St-Robert, pour des 
réparations mineures à l'in té rieu r 
de leur édifice commercial, 62, St- 
Laurent, $300 ; 3. Le M arché Le- 
bel, 2, Bellavance, pour ajou ter 
un logement au deuxième plancher 
de l’édifice su r le lot 118-A, au 
coût de $5,000. ; 4. M. W ilfrid 
Drapeau, 121, 4e Rue, pour des 
réparations à sa maison, $3000 ; 
5. M. Adrien Dubé, 72, N otre-Da­
me, pour transform er en maisons 
de cham bres sa maison, su r le 
lot 453-4, au coût de $1,000.

en-

Quelques permis ont été oc­
troyés à l'issue de cette assem ­
blée à :  1. Mme Paul Gendron, 
4-A, Lepage, pour des réparations 
mineures à sa maison, $500. ; 2.

C om m ent se fait-il que des m illions de gens 
choisissent L a  M étropolitaine et q ifaueune 

autre com pagnie n assure plus de Canadiens?
Vous pouvez obtenir de l’assurancc-vie de deux manières 
fondamentales: par l’entremise d’un groupe (à votre lieu de 
travail, par exemple)—ou par choix particulier.

Des millions de Canadiens nous ont choisis—aucune autre 
compagnie n’assure autant de personnes. En outre, plus de 
3,800 entreprises canadiennes se sont adressées à nous pour 
assurer leurs employés.

Comment cela se fait-il ? Il y a une foule de raisons:
Votre assurance-vie de La Métropolitaine pourrait vous 

rapporter 20p. 100 de plus en espèces, selon la manière dont 
les paiements sont versés.

Nos représentants expérimentés, travaillant à plein temps 
—ils sont plus de 2,100—ont reçu une formation leur per­
mettant de s’occuper vraiment de vous.
La réputée Vérification de la Sécurité Familiale que 
pratique La Métropolitaine, et qui consiste en un relevé 
confidentiel, effectué gratuitement, vous permet d’avoir, au 
sujet de la sécurité pécuniaire de votre famille, une idée plus 
précise que vous en ayez jamais eue auparavant. (Cette 
vérification vous fera peut-être découvrir des biens dont vous 
ne soupçonniez même pas l’existence.)

Voyez le conseiller de La Métropolitaine. Il n'y a aucune 
obligation . . . sauf envers les êtres qui vous sont chers.
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Des m illions de gens 
choisissent La M étropolitaine
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Aucune autre compagnie n’assure plus de Canadiens.1
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M o rt tragique d'un 
fils de St-

T I M B R 0 L 0 G I E St-Léon-le-Grand
Au SOF —  Une recollection a 

, ,  . , souligné la fin  des cours du Ser-
taxe. Un timbre-poste Rie Wou- vice d Orientation des Foyers sui­
ters . Deux timbres-poste en fa- vis par neuf couples de la locali- 
veur de 1 idée Européenne. Deux Pendant les treize rencontres, 
timbres-poste, avec surtaxe, Na- |es couples purent approfondir 
gcurs . Une série Solidarité , certains problèmes inhérents à 
comportant cinq timbres-poste a- ]cur état de vie, échanger des 
vec surtaxe. En tout, 30 timbres- opinions, é tab lir des liens d'ami- 
poste et un feu ille t spécial, ré- tié. Une messe clôtura la recol- 
partis en 10 séries. Les dates d'é- Action, où il y  eut renouvelle- 
mission n étant pas encore fixées nient des promesses de mariage, 
définitivement, il n est pas exclu ■ Après le souper canadien au ci- 
que 1 ordre chronologique ci-des- j  paille, une soirée récréative cons- 
sus puisse être modifié. | titu a it la partie  sociale de cette

rencontre.

United States 8 c r

V •
de, Lauréat, Julien, Laurent, A la in , 
Ghislain, tous du Lac H um qu i; 
ses soeurs Fernande, Monique, 
Gaétanc, de la même localité ; sa 
belle-soeur Mme Ovide Bérubé 
(Bérangère Côté).

Scs funérailles ont eu lieu en 
l'église de St-Zénon du Lac Hum­
qui, le 3 mars. M . l ’abbé Benoît 
Lantagne, curé, o ffic ia it au ser­
vice funèbre.

Nos sincères condoléances.

Un fils  de St-Zénon du Lac 
Humqui, M. Lucien Bérubé a per­
du la vie au cours d ’un accident 
de trava il survenu à Chaplcau, 
Ontario, le 25 février. La v ic ti­
me éta it âgée de 20 ans et le fils  
de M. et Mme Théophile Bérubé 
(A lice Lévesque). I l é ta it le pe­
tit- f ils  de M . et Mme Donat Bé­
rubé (M arie Lavoie) et de M. A l­
phonse Lévesque, du Lac Humqui. 
Lui survivent aussi ses frères Ovi-

>j
*Y T f
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C. B.
Le quatrième de la nouvelle sé 

rie  des timbres réguliers, intitu lée I 
"P rom inent Americans", sera mis 
en vente le 14 mars ù Princeton,
New Jersey, endroit où A lbert 
Einsten passa les dernières années 
de sa vie. Le tim bre honorant
ce célèbre physicien est fabriqué , . .  ..
d ’après une photographie de Phi- M- J-'M. Leblanc a été élu pré­
lippe Halsman, à qui t on doit sident de la Société d ’horticu ltu re  
aussi la photographie de Adlai ^  Rimouski lo is  de 1 assemblée 
Stevenson tim bre mémorial de générale annuelle de cette asso- 
l ’an dernier. ! ciation tenue lundi dernier à l ’E-

Cette série comprendra 1S nou- : co' e secondaire Lange vin. 
ja ve lle s  valeurs qui remplaceront cède à Mme Sylvio Fleurant qui 
” celles présentement sur le mar- occupera le poste de première 

ché Le troisième tim bre de la vice-présidente. M. André-A. Ross 
série représentait George Wash- occupera le poste de deuxième 
ington (5c), émis le 22 février der- vice-président et M. Pierre V ille - 

Le tim bre Einsten, d’une j  _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _

-

Nouveau président à 
fia société d'horticulture

mure agira comme secrétaire. 
Mme Bernard Langlois fu t élue 
trésorière de l ’association.

Parmi les directeurs on relève 
les noms de Mmes Paul M artin , 
Zénon Ouellet et Roméo Gagné ; 
de MM. Louis-Paul V oyer et Gé- 
déon Roy. M. Gérard Rouleau a j 
été nommé au poste de vé rifi- j 
cateur.

11 suc-

II 44

nier.
va leur de S cents, sera de couleur 
pourpre, entièrement fa it d'après 
une photo. Les mots “ Einsten" j 
seront en lettres capitales romai­
nes, en blanc, et “ United States 
Sp" seront de couleur pourpre 
sur blanc. Si vous êtes exigeant,

voyez
l ’admirable
^Meteor

gouvernement américain j 
a joute tro is nouvelles émissions j 
au programme prévu pour 1966 
11 s 'ag it d’un tim bre contmérora- 
t i f  honorant le Corps de M ariniers 
de Réserve des Etats-Unis, en­
courageant le programme de 
l ’Embellissement de l ’Amérique 
et enfin un troisième commémo­
rant 1.000 années de culture en 
Pologne. Ceci porte à douze la 
lis te des timbres commémoratifs 
à être émis aux Etats-Unis en

Le

1966.

BELGIQUE
En parlant de programme, voici 

celui de la Belgique. Tout d’a­
bord une série de trois timbres- 
postes, sans surtaxe “ Rerum No- 
varum ". Un tim bre poste “ jo u r­
née du Tim bre". L ’Adm inistration 
a re tiré  du programme un feuille t- 
souvenir “ Reine-Elisabeth". Une 
série de tro is timbres-poste, avec 
surtaxe, ainsi qu’un feuille t spé­
cial “ A ntartica” . Une série de 

.sep t timbres-poste, sans surtaxe 
•'"‘Patrimoine Scientifique". Un 
timbre-poste, “ Eurochemic" et un 
au tre  “ Professeur Kérulé". Une 
série “ C u lture lle" comportant 
quatre timbres-postes avec sur-

I
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Le club de 
caravaning 
en marche !

M. Noël Desjardins présidera, 
le dimanche, 20 mars, à 8 h.30, 
à la  salle paroissiale de St-Pie-X, 
l ’assemblée générale du Club de 
Camping et de Caravaning du 
Bas St-Laurent et de la Gaspésie. 
Cette réunion marquera l ’ouver­
tu re  d ’une campagne de recrute­
ment pour 1966.

-Un film  documentaire technico­
lo r sur le camping et le cara­
vaning sera présenté, in titu lé  LA 
FA M ILLE  SOUS LA TENTE. Il 
y  aura également projection de 
diapositives sur le campement, 
l ’équipement du campeur, les 
feux-cuisine par le D r Gilles 
Ouellet.

Vous serez vite conquis parson luxe, 
ses performances,son chic!

Si vous exigez beaucoup d'une 
voiture . . . vous êtes le type môme 
de l ’automobiliste qui achètera une 
Meteor. A prix  comparable, la 
Meteor est incomparable. Elle pos­
sède, par exemple, le plus long em­
pattement qui soit dan s-sa catégorie: 
123 pouces!

La Meteor comblera tous vos 
désirs. Vous y trouverez le luxe raffine 
qui répond à vos goûts. Et l ’élégance 
de ses intérieurs ravira votre sens 
esthétique.

Grâce à scs reprises et à scs accélé­
rations puissantes, la Meteor vous 
permet de doubler rapidement, en 
toute sécurité-ct jamais vous n’aurez 
roulé dans une voiture aussi silen­
cieuse, ni aussi bien suspendue.

Les lignes de la Meteor sont, elles 
aussi, faites pour plaire. Au premier 
regard, vous constaterez que c’est la 
plus belle des voitures à prix abor­
dable. Seule la Meteor vous offre le 
luxe, les performances et l ’élégance 
qui répondent à vos exigences.

L’essayer, c'est 

constater sa supériorité

m

m mPas de 
mai de dos l 
lancinapit!

V

Meteori
la voiture prestigieuse à prix abordable

' m

w

^.... I  WkI !
I \\i

\
A u î/o fo fs , e lle xn ' f f r n i t  tic  m a l tic  dos 
et d ’ une sensation de fa tig u e . En ap­
p re n a n t que l ’ i r r i t â t  ion de la vessie et 
des voies u r in a ire s  peut causer rcs 
m ala ises, c lic  p r it  des P ilu les  Dod.i’s 
pu r  les Itcm .i. A vec ra ison , ca r les 
P ilu le s  Dodd’s s tim u le n t les re ins , ce 
q u i a ide  n sou la y e r ia  cause du mal 
de dos et la sensation de fa tig u e . 
IJ ie n t* t,  e lle  se s e n t it  m ieux e t son 
repus s 'am é lio ra . S i vous so u ffre z  de 
m ai de dos, les P ilu les  Dodd’s pour 
les P e ins  vous sou lageron t peut-être  
aussi. Vous pouvez com pte r su r Dodd's.

Essayez les m erveilleuses C o m e t, M e te o r, M e rc u ry , A n g lia  e t  C o r t in a  ch ez u n  v e n d e u r M e rc u ry .
E t n ’o u b lie z  pas de reg a rd er “ La P ou le  au x oeufs D ’o r "  to u s  les sam ed is  à 8:00 p.m., a R a d io -C a n a d a .o u t  VOUS 

DESIRIEZ ACHETER
ou  io u e r
U N I VOITURE.
VOTEZ UN
VENDEUR MERCURY 0UELLET AU TO M O B ILES LTÉE

Téléphone 723-3327363 Si-Germain, 103MCF/1
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Réduction des tarifs 
de l'interurbain

provinces de Québec et d’Ontario.
Ainsi, les tarifs appliqués aux 

appels interurbains de numéro à 
numéro, placés entre G h. p.m. et 
4 h. 30 a.m., ou au cours de la 
journée du dimanche, seront ré­
duit dans le cas où la distance 
tarifable excède 250 milles.

La réduction la plus importante 
concerne le tarif économique qui

ne tient compte de la distance 
tarifable. En effet, jusqu’au G 
mars 1966, le tarif économique 
appliqué aux appels interurbains 
de numéro à numéro entrait en 
vigueur à partir de 9 h. p.m. jus­
qu’à 4 h. 30 a.m. Depuis le G 
mars, il est appliqué à partir de 
8 h. p.m. tous les jours de la se­
maine et le dimanche à toute heu- tes.

re du jour.
Le tarif économique est calculé 

comme suit : le taux régulier de 
l’appel s’applique aux 5 premières 
minutes et aucune charge n ’est 
faite de la sixième à la dixième 
minute, ensuite le taux ordinaire 
par minute additionnelle s'appli­
que à chaque tranche de 2 minu-ont subi un réajustement. Québec- placés la nuit ou dant la journée 

Téléphone a  fait savoir que cette du dimanche, dans les limites des

D ’autres bonnes peintures 
inspirent confiance
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M ais, seulement le marchand B-H vend B-H CAROUSED
.75 de rabaisà$

LE GALLON.

c’est un mat lavable . . . 
les pinceaux se nettoient à l’eau.

Si vous desirez une peinture de finition 
semi-lustrée pour murs et boiseries, durable, 
résistant aux dégradations superficielles, très 
lavable, choisissez B-H CAROUSEL semi-lustré. 
Le marchand 13-H tient à votre choix des centaines 
de coloris frais et gais!

Un rabais de $2.75 le gallon . . .  ça vous 
permet de peindre tout ce qui est en

Le décor de toute pièce vous coûte moins 
. . . ne tardez pas d'aller chez le marchand B-H . . .  
vous épargnerez une poignée d’argent.

Si vous aimez une peinture de finition mate, 
facile à appliquer, et qui sèche vite . . . 
choisissez B-H CAROUSEL au latex . . .

vue.

Pour quelques jours : vente réclame chez ces marchands B-H *M.D.

HANDY ANDY & ASSOCIES
RIMOUSKIRAY. R. BERNIER, prop.142 , St-G erm ain



le progrès du golfe, 18 mars 1966page (rente

St-UlricM. Léopold Litalien, de Sept- 
lies, a visité des parents il Pa- 
doue, récemment.

M. Jean-Louis Rioux, passe 
quelques semaines ù Montréal.

Mme Alphonse Lecours, qui

L'AVENIR SOUS VOTRE SIGNE Padoue
Mariage —  Le 5 mars, M lle Mo­

nique Chorest, garde-malade auxi­
liaire, à l ’Hôpital St-Rédempteur 
de Matane, fille  de Mme Louis 
Charest, épousait M.
Pinel. La bénédiction 
leur fu t donnée à Matane. Les 
jeunes époux résideront A Notre- 
Dame de Lévis.

D ivers —  M. Réal Nadeau, de I qui 
Lorctteville , et sa fam ille, sont ve- Bois au Saguenay A Chicoutim i, 
nus résider à Padoue. sont revenus dans leur fam ille.

M. et Mme Benoit Roy sont 
allés A Montréal conduire leur 
fils  Roger A l ’Hôpital de Cartier- 
ville.

M. Armand Caron, qui tra va il­
la it A Baie-Comeau, a été trans­
porté d ’urgence A l'H ôpita l de M a­
tane.

M. Raymond Roy s’est porté ac­
quéreur de la maison appartenant 
A la Société St-Jean-Baptistc.

Les horoscopes vrais procèdent du hasard et non d'un art, 
les horoscopes faux ne sont pas dus A l ’ ignorance d’un art 
mais A un mensonge du hasard. SAIN T AUGUSTIN

(Les Confessions, L ivre  V II, chap. V I)
aJ.-Claude , .

nuptiale visité des parents dans plusieurs 
centres de la Côte Nord, s’est ren­
due jusqu'il Sept-Iles.

! M M . W ilfr id  et A rth u r Dubé, 
trava illa ient pour la Cie de

mettre à jou r la correspondance 
—  Satisfaction au cours d'un 
voyage —  V isitez ces amis —  
Ils le m éritent bien —  Nouvel­
les intéressantes qui vous a rr i­
vent . . .  par radio.

DU 21

19
Bonne journéeVERSEAU

pour faire un petit voyage 
la vous reposera de vos fatigues 
présentes —  Satisfaction d ’ordre 
in tim e et tou t à fa it inattendue 
—  Rencontres amicales dans ce 
m ilieu nouveau —  On vous ai­
me —  En doutiez-vous ?

1111 24 LES P R É V O Y A N T S  D U  C A N A D ACe-

AOÛT AUi

22
VIERGE —  Ne faites que le 
plus urgent —  Contrairement au 
proverbe, remettez à demain — 
Ce que vous ne pouvez faire au­
jourd 'hu i . . .  —  Entente avec les i 
gens des Gemeaux —  Consacrez 
plus de temps au repos —  Votre 
violon d'Ingres est à cultiver.

DU 20
AU

Faits saillants de 196520 MARS
POISSONS — Améliorations de 
vos conditions de vie —  N ’en 
profitez pas pour dépenser ou­
tre-mesure 
à une réception chic — Mais 
ce n ’est pas vous I hôtesse —  
Cessez de croire que tout vous 
est permis —  Quelqu’un vous 
le fetra sentir, et sans douceur 
—  Rudesse et sans-gêne déton­
nent dans ce milieu.

DU 23
On vous convie AU■

22 OCTOBRE
BALANCE — Manoeuvrez doré­
navant avec plus d ’habileté — 
Vous résoudrez le problème — 
Mais mettez-y le temps —  Evi­
tez les discussions —  En pa rti­
culier dans la fam ille  —  Les ran­
cunes tenaces sont à retdouter 
—  N ’enprovoquez pas inutile - | 
m en t, —  On vous épie —  Et ; 
c’est dangereux pour la suite ! 
de l ’aventure.

LES PRÉVOYANTS DU CANADA (Assurance-Vie)
$ 81,402,324Nouvelles affairesDU 21r

MARS AU 
21AVRII

480,000,000Assurance en vigueur

8,080,580Revenus
BELIER —  A c tiv ité  intense — 
Agitation le soir —  Vous rece­
vez d'excellentes nouvelles —  Et 
qui vous fon t p la is ir —  On vous 
aidera à ten ir le coup —  Soyez 
patient(e) —  Le printemps re­
fleurira  
nouveau.

DU 23 Excédent des revenus sur les dépenses 374,677
OCTOBRE AU 23,990,293Actif

22 NOVEMBREEt vous aimerez de Taux de rendement net sur les placements 5 .95%SCORPION —  Nouvelle agréa­
ble —  Qui vous parvient de quel­
qu'un de très cher —  Favorisez i 
le travail des autres —  On fa­
vorisera le vôtre —  Agissez avec 
prudence —  Evitez tout excès 
en tout ordre —  Quelqu'un s'a­
mène sans crier gare —  Soirée 
impromptu.

DU 22
LES PRÉVOYANTS DU CANADA (Fonds de Pension)AVRIL AU

20 MAI
Actif $ 10,964,691TAUREAU —  Ne vous alarmez 

pas —  La vie sentimentale ira 
de nouveau fo r t bien 
manque d'intensité n'est que pas­
sager —  Excellentes relations à 
cu ltiver —  Surtout avec les na- 
tiTS" du Capricorne —  Le travail 
va très bien 
mieux dans quelque temps —  On 
vous écrit.

Nombre de sociétaires 48,333Son DU 23

21 DECEMBRE LES PRÉVOYANTS DU CANADA-ASSURANCE GÉNÉRALEIl ira encore
SAGITTAIRE —  Grande agita- [ 
tion le so ir —  Vos divergences 
d ’idées vous opposent —  Mais 
l'a ttra it sentimental vous rappro­
che —  Quelqu'un vous fa it des 
propositions —  Sont-elles v ra i­
ment à re tenir —  Mais n'o-t-on 
p lu tô t tendance à abuser de vo­
tre crédulité ?

Primes souscrites $ 13,435,764
DU 21 Actif 11,186,167

MAI AUi  r
Bénéfice de l'année 648,94121 JUIN

GEMEAUX —  Petit obstacle à 
surmonter 
soir —  N ’en faites pas un drame 
—  Les perspectives d 'avenir sont 
bonnes —  Soyez diligent(e) et 
persévérant(e) au trava il —  Tout 
ira  mieux demain —  Calcul inté­
ressant . . .  et profitable !

Capital et Surplus 2,328,077Contretemps le
DU 22

Contrats en vigueur 124,500DECEMBRE AU 
20 JANVIER

!

CAPRICORNE —  Tendances à 
la discussion —  Evitez toute fois 
qu’elle ne dégénère en querelle 
ou en guerre ouverte —  Vous 
seriez puni(e) de v o ir  in trép id i­
té —  Les problèmes d ’argent gâ­
chent vos vacances —  N ’cn pre­
nez plus de si coûteuses —  Con­
tentez-vous à l ’avenir d ’un petit 
séjour à la campagne.

DU 22
EJUIN AU 1

r IJ -M ,22 J U I l l f l •,:U 1  1
Y .

?CANCER —  La lune vous rend 
bizarre —  N ’y prêtez pas atten­
tion  —  Votre humeur risque de 
gâcher une rencontre —  L ’es­
poir^ s’effondre . . .  pour le mo­
ment —  Il reprendra vie demain c P  M p c c p  
•*- On vous observe —  N ’en la is­
sez rien vo ir — Agissez mieux.

^ # 1% « v-.■ ’H. m
m '

I- ^ 1 - V ^Une septuagénaire

Une dame de St-Octave de Mé­
tis, âgée de 79 ans, en visite chez 
des parents sur la rue St-Joscph 
à Rimouski, a fa it une chute à 
proxim ité d'un confessionnal à la 
cathédrale, ces jours derniers, 

no «nÛT Elle dut être transportée à l ’HO- 
60 nUUI pîta] St-Joscph souffrant de frac- 

L IO N  —  Vous vous sentez é- tu rc  à un bras, de contusions à 
nergique

DU 23
JUILLET AU

Profitez-en pour la tête, et autres blessures.

—  1TUILES VINYL ET DE CAOUTCHOUC PRELART A LA VERGE Vente et poseN a

ü LES ENTREPRISES G. ROY, LIÉE/

POSEURS D’EXPERIENCE ESTIMES GRATUITS
65-A, de l’Evêché 

MARBRE —  TERRAZO
RIMOUSKI

MOSAÏQUE —  TUILE CERAMIQUE ET PLASTIQUE
724-4157

QMENT FINI
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Prêtres et laïcs dialoguent à St-Léon ____
T y

Notaires ;# 1

Joseph  Berube
NOTAIRE

Cessionnaire du greffe du 
notaire Eudore Couture 

160, de l'Evêché

Asselin & Asselin
AVOCATS

Derome Asselin, B.A. 
R.-E. Asselin, C.R. 

Bureaux : 156, de l’Evêché 
R I M O U S K I

Le premier colloque prêtres- 
laïcs tenu à St-Pie-X, en février, 
pour étudier le rôle du laïc dans 
l’Eglise, s’est répété à St-Léon- 
le-Grand alors que l'archcvêque- 
coadjuteur, Mgr Louis Levesque, 
et le vicaire général Mgr L.-P. 
Saintonge, étaient présents.

C’est au niveau régional que 
cette assemblée permit de s’in­
terroger sur plusieurs points 

sein de huit équipes après 
mot d’explication de Mgr 

Saintonge. Les rôles sont chan­

gés. Aujourd'hui, les laïcs par­
lent et les prêtres écoutent, dé­
clarai, le Vicaire Général du dio­
cèse de Rimouski. 
l'assistance, formée de délégués 
des paroisses du vicariat forain, 
que les prêtres diocésains é- 
taient en état d’accueil, de dis­
ponibilité et qu’il 
yeux,
prendre les opinions émises par 
les laïcs. Pour sa part, Mgr 
Louis Levesque, qui tira les 
elusions du colloque, 
travers tout le territoire pour

"cassen la glace", provoquer un 
dialogue véritable entre laïcs et 
prêtres, réaffirmait ce qu'il avait 
déjà déclaré à la radio, à la 
télévision, et à d’autres rencon­
tres identiques : plutôt que de 
parler de Concile, nous allons 
vivre le Concile

Les équipes sur l’Eglise et les 
relations entre membres de la 
communauté diocésaine, du mi­
nistère sacerdotal, de la liturgie, 
de la catéchèse des enfants, de 
la catéchèse des adultes, de l’a­
postolat des laïcs, de l’Eglise 
et des biens temporels, de la 
pastorale familiale avaient pour 
secrétaires respectifs : Madame 

Georges Dionne, M. Marc-André 
Auger, Mlle Jacqueline Paquet 
(Sayabec), Mme F.-X. Michaud 
(Val-Brillant), Mme Joseph Ni­
cole (Val-Brillant), Mme Noël 
Desrosiers, Mlle Renée Richard, 
Mlle Vermette.

Il assura 723-2-142
R I M O U S K I

Roland G agnon
NOTAIRE

52, de la Cathédrale
C asgrain, C asgrain  

& Crevier
AVOCATS

Perreault Casgrain, C.R. 
André-P. Casgrain, B.C.L. 

Marcel Crevier, M.Sc.C., LL.L. 
44, ave de la Cathédrale 

R I M O U S K 1

serait tout 
tout oreilles pour com-

C. P. %S7723-5983
R I M O U S K I

au con- 
lancé àle Albert Goulet

NOTAIRE
Bureau à 144, rue de l’Evêché 

(Edifice Gilbert)
R I M O U S K I

Bureau à Luceville, tous les soirs, 
du lundi au samedi à sa résidence. 

739-4352

Les jeunes orateurs sont 
pries de s’inscrire

G agnon, G agnon  
& L epage

AVOCATS
Paul-Emile Gagnon. C.F. 

J.-Claude Gagnon 
Martin-C. Lepage 

152-A, rue de l'Evêché, 
RIMOUSKI

• r

Le Comité du tournoi oratoire , aux différentes écoles secondaires 
inter-scolaire de la Jeune Cham-1 de la ville les règlements auxquels 
bre de Rimouski a fait parvenir j seront assujettis tous les partici­

pantes et participants 
Tous les concurrents devront 

être inscrits avant le 15 mars 
1966.
être remis à un responsable de 
chaque école qui les fera parvenir 
au directeur responsable du tour­
noi M. Jean-Yves Asselin.

.* >1 m
as

. k.: z. .

Maurice De C ham plem ^
INC.

135, rue de l'Evêché 
R I M O U S K I

KSI
L'homme du mois 
à Traders Finance

Ingénieurs ■•>Ces inscriptions devront Gendreau, Beaulieu 
& Gendreau

AVOCATS
Arthur Gendreau, C.R.

Chs-Alphonse Beaulieu, C.R. 
Paul-Arthur Gendreau, B.A., L.L.L. 
160, de l’Evêché

Tel. Bur. 723-5027 
Dom. 723-8109

Tél. 723-7841 Rés. 723-2136
Case postale 1070 

Assurance : automobile, feu, 
vie, accident, maladie.Leroux & Associés

INGENIEURS-CONSEILS
Les débats éliminatoires se fe­

ront dans les écoles et devront 
être terminés au plus tard le 12 
avril. La grande finale aura lieu 
le 27 avril et il est possible que 

, l’auditorium du Séminaire de Ri­
mouski soit choisi pour une trois­
ième année consécutive.

Présentement le Séminaire de 
Rimouski, l'Ecole secondaire Paul- 

! Hubert, l’Ecole secondaire Lange- 
Le bulletin des employés de la I 

compagnie TRADERS FINANCE,

m 724-4416 Tél. Bureau 723-2344 
Tel. Résidence 723-3456
Kenri-A. Martin

Comptable public enregistré 
160, de l’Evêché

X R I M O U S K ITravaux municipaux 
Mautrices - Structure - Expertises 

Evaluations - Surveillance
Bureau : 202, ave Cathédrale 

RIMOUSKI, Que.

Rosaire Bérubé
AVOCAT & PROCUREUR RIMOUSKI

171, St-Germain 723-7175
ChiropraticiensR I M O U S K I

vin, l’Ecole normale Tanguay, 
l’Institut de Technologie, l’Ecole 

’’The Traders Post , a choisi pour normale des Dames Ursulines de 
la personnalité de sa rubrique Rimouski et l’Institut Mgr Cour- 
Profile-Profil, le gérant de la suc- ] cLesne présenteront des candi- 
cursalc de Québec (branche indus- | dats au tournoi oratoire inter- 
triellc), M. Georges Desrosiers. , scoiairc. Le sujet débattu choisi 

A l’emploi de sa compagnie de- j cette année est : “Pour ou con- 
puis bientôt dix-neuf ans, Georges j tre ,a peine de morf .
Desrosiers est le fils de M. Jos.
Desrosiers, de notre ville. Né à 
Rimouski, il a d’abord été à l’em­
ploi de Traders dans sa ville nata­
le. en 1947. Il fut ensuite, et suc­
cessivement, attaché aux bureaux 
de Chicoutimi et de Québec (ser- I tenir son diplôme de l’Université 
vice “Consumer") avant d’être Laval de Québec en enseigement 
nommé gérant de la branche in- pré-scolaire (maternelle).

Mme Gérard Thibault recevait. 
, . , _ . , samedi soir, à un cocktail et ban-

dtpuis 19o5, Georges Desrosiers t en rll0iineur de Mlle Louise 
est le père d’adoption de deux en- Rou^ el qui se mariera prochaine- 
fants : Lucie, 5 ans, et Marc, 3 
ans. En lui consacrant sa rubri­
que du mois, le Traders Post ajou­
te que leur gérant de Québec cul­
tive la musique en passe-temps, et 
que scs goûts éclectiques l’amè­
nent à jouer au piano, avec une j 
égale ferveur, Bach et Brahms ou 43 ans, 
le jazz de Dixieland. Actuelle- ! (Noëlla Dufour), 
ment, M. Desrosiers est le pré- Mlle Lina Thériault, employée 
sident du Club Optimiste de la de Bell Téléphone, a Chicoutimi, 
ville de Québec. Il s'adonne éga- a passé la fin de semaine chez 
lement à plusieurs sports dont le | ses parents M. et Mme Daminique 
golf, le ski et la pêche. i Thériault.

Ménard & Marsan _

Jean-M . G uay, d .c ,
CHIROPRATICIEN

N.C.M., Chiro-Maître rayons X 
210, St-Germain

Tessier & D'Anjou
AVOCATS & PROCUREURS 

Maurice Tessier, C.R. 
Charles D'Anjou, C.R. 

Téléphone 723-7861 . 723-7862 
148, St-Germain

INGENIEURS . CONSEILS
Travaux maritimes et municipaux 
Structures, Expertises, Surveillance

723-6644 723-360976, Cathédrale
R I M O U S K IR I M O U S K I RIMOUSKI

- Dr Jules Lambert, d ,e .Arpente)Jean-M arie Marquis
& ASSOCIES 

INGENIEURS - CONSEILS 
TRAVAUX MUNICIPAUX 
TRAVAUX MARITIMES 

EXPERTISE 
211, avec Cathédrale

Docteur en chiropratique 
RAYON X

Rivière-du-Loup Louis-Léo Dayan
ARPENTEUR-GEOMETRE 
Ingénieur-Forestier Conseil 

Edifice Lepage 
209, St-Germain

723-632®24, Cathédrale
Mme Roger Pelletier vient d'ob-

Chirurgiens Denh!723-6614 723-7324
RIMOUSKI

Dr G eorges Raymond
D. D. S.

Chirurgien-Dentiste 
Centre Médical

dustrielle en 1962.
Marié avec Gertrude Lavoie, Leblanc & H oude

Arpenteurs-Géomètres 
Ingénieur Forestier-Conseil 
Guy Leblanc, ing.-f., a.g. 

Raymond Houde, a .-g.
160, Evêché . B.P. 787 - 723-3836 

Si occupé, signalez: 723-3840 
R I M O U S K I

Architectes-
-

G aston Martin
a.d.b.a.

ARCHITECTE
160, ave de l’Evêché RIMOUSKI 

723-7436

RIMOUSKIOn comptait une cinquan- 298, St-Germain
Jours : lundi au vendredi 

9 h. à 12 h. — 1 h. 30 à 5 h. 
Soirs : lundi, mercredi, vendredi 

7 h. 30 à 9 h. 30 p.m.

ment, 
taine d’invités.

M. et Mme Léopold Saindon 
(Marie-Paule Roy) annoncent la 
naissance de leur fils

Décédait, récemment, à l’âge de 
Mme Emile Thériault SPECIALISTE DE LA VUERESTAURANT

H ONG  KONG
Dr Claude Leclerc, O.D.

OPTOMETRISTE
Cuisine chinoise et 

canadienne
723-7848164, Evêché

R I M O U S K I VERRES DE CONTACT
D E V E N E Z  P R O P R I E T A I R E

Tél. 723-2678 
Rés. 723-6138

Ls-G eorges Rousseau
ENTREPRENEUR-SCULPTEUR 

Agent de carrières 
SPECIALITE :

Monuments en marbre et en granit 
Aucun intermédiaire 

directement du manufacturier 
Atelier: 400, St-Germain 

R I M O U S K I

148, S t-Germ ain RIMOUSKI
Edifice Woolworth-Dominion

724-4350R O L A N D  L E V E S Q U E
entrepreneur en construction

Terrain à votre choix dans : St-Ple-X .  Sacré-Cœur - Ste-Agnès
723-3772 ou 723-3810 Sam son, Bélair, C ô té , Lacroix e t  A ssoc iés  

E. H. Knight & C o .
COMPTABLES AGREES 

RIMOUSKI 
54, ave Cathédrale

Rimouski200, Cathédrale

M onum ents & Architecture Enr. MONTREAL QUEBEC

BENOIT MARTIN, prop.
Tél. 723-3033Usine à Pointeau-Père

G eo rg es M asson, L.S.C.
COMPTABLE AGREE 

206, de la Cathédrale, Rimouski

BertiLigne complète do : Monuments, Epitaphes, Pierres tombales, 
Calvaire, Autels, Chemin de croix enStatues, Groupe pour 

granit pour cimetières.
Tél. 723-3223TéL 723-81324, 3e Avenue, Rlmouski-Est

DECORATEURS

McDo n a l d , c u r r ie  & c ieLA CAISSE D'ETABLISSEMENT 
DE L'U.C.C.

OFFRE
CELIBATAIRES e t  JEUNES MARIES 

RURAUX ou URBAINS 
AGRICULTEUR, ARTISAN e t  PROFESSIONNEL

des plans d'épargne multiples 
des placements avantageux 
des prêts hypothécaires

VOYEZ NOS REPRESENTANTS
Tél. 724-4360 —  303, rue St-Germain

REMBOURREURS COMPTABLES AGREES

Associé résidant : G é ra ld  S égu in ,  C.A. 
6, avenue de la Cathédrale 
Case postale 934

DE MEUBLES

Rimouski 
Tél.: 723-6503 

723-6504

■ REMODELAGE
■ POLISSAGE 
B REPARATION

DE MATELAS 
B FABRICANTS 

DE MATELAS 
ET MEUBLES 

B SPECIALISTES 
EN TAPIS 

Rimouski

BUREAUX PAR TOUT LE CANADAa u x

MARTIN & D'ANJOU, INC.
Henri-A. Martin, C.d'A.A., prés. —  Paul Martin, C .d.AA , gér.

COURTIERS D'ASSURANCES AGREES 

160, rue de l'Evêché 
C. P. 129

RIMOUSKI
723-2344

383, St-Germain
Tél. 723-6555
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LES LONGUES
VOTRE ENCOURAGEMENT ANNÉES D'EXPÉRIENCE
CONTINU NOUS PERMET DE NOTRE PERSONNEL

CONSTITUENT
VOTRE MEILLEURE
GARANTIE DE
SATISFACTION !

• se

D AMÉLIORER NOS SERVICES
AVEC UN PERSONNEL DE PLUS EN PLUS

QUALIFIE, POUR SATISFAIRE UNE CLIENTELE
TOUJOURS CROISSANTE !

NOS SERVICES :
•  Réparations générales
® Débosselage et peinture
® Alignement et balancement de roues
® Mise au point du moteur par des spécialistes
avec le fameux équipement de précision "SUN"

AU DÉPARTEMENT
DES PIÈCES

AU SERVICE DES VENTES
0^3
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ÉCharles Rousseau
Rep. des ventes

Jean-Louis Ruest
Gérant des ventes

Maurice Michaud
Rep. des ventes

René Arsenault, gérant
département des pièces

et Aurélien Fournier
commis aux pièces de rechange

L'équipe : plus de 28 années
d'expérience à votre service

L ÉQUIPE : PLUS DE 36 ANNÉES D EXPÉRIENCE
A VOTRE SERVICE !

J, .4 SERVICE D ATELIERDÉPARTEMENT B i
NOS HEURES
D'AFFAIRES

de h
i ' ROSAIRE COUTURIER

GÉRANTDÉBOSSEIAGE
' .yet »

ATELIERS :
8 h. a.m. à 6 h.

ainsi que :PEINTURE p.m.
Léo Audet
Denis Belzile
Roger Bérubé
Guy Proulx
Jacques Bouchard

L'équipe : plus de 70 ans
d'expérience à votre service.

Orner Imbeault
VENTES et

PIECES :
Aet

Mario Fournier
L'équipe : plus de

30 ans d'expérience
à votre service.

I

8 h. a.m. à I 0 h.
sauf le samedi

de 8 h. a.m. à midi

p.m.
:

NOS CLIENTS SONT NOS AMIS

RUEST & ARSENAULT AUTO LTÉEi

D E P O S I T A I R E S
VALIANT —  CAMIONS DODGE

R I M O U S K I
DODGE —  CHRYSLER

519, Boul. JESSOP 723-9281


